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ET LE LIVRE 


LE LIVRE DU GFA BASIC 


Le GFA s'est rapidement imposé comme le lan- 
gage standard sur ATARI ST et comme un des 
meilleurs basic au monde toutes machines 
confondues. Avec cet ouvrage profitez rapide- 
ment du GFA et réalisez sur voire ST des pro- 
grammes étonnants. De très nombreux exem- 
ples illustrent chaque domaine important du 
GFA et un logiciel graphique complet écrit en 
BASIC GFA est fourni, servant aussi bien d'utili- 
taire que d'exemple de programmation. 

(Réf. ML 185) 199F 575 pages (Réf. ML 285) 
319F. Le livre + la disquette avec tous les pro- 
grammes. À paraître mai 1987. 


D 
LIVRES 


+ LE LIVRE DU LECTEUR DE DISQUETTE. Le must 
absolu ef indispensable. (Réf. ML 172) 179F. 
450 pages (Réf. ML 272) 299F offre spéciale 
avec disquette. 

+ BIEN DEBUTER SUR ATARI ST. Eviter les problè- 
mes. (Réf. ML 156) 129F. 250 pages. 

+ LA BIBLE DE L'ATARI ST. Le livre de référence. 
(Réf. ML 142) 249F. 490 pages. 
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LE LIVRE DU GEM 


Avec le livre du GEM, vous disposez de toutes 
les informations fondamentales pour compren- 
dre et utiliser efficacement GEM sur ATARI ST et 
profiter de sa gigantesque bibliothèque: la des- 
cription de toutes les fonctions VDI et AES, les 
objets sous GEM, les menus déroulants, les res- 
sources, les fenêtres... Cet ouvrage est aussi 
une introduction didactique à la programmation 
GEM dans les trois langages les plus utilisés sur 
ST: le C, l'Assembleur et le GFA Basic. 

(Réf. ML 139) 179F. 460 pages. 
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Présentation 
graphique intégrée 


Feuille de calcul 

de 65535 x 65535 
8 lypes de graphismes 
dont “Manhattan; 
16 couleurs et plein écran 


CALCOMAT PLUS ST 


Le tableur professionnel qui vous permet d'utili- 
ser au maximum les possibilités graphiques de 
voire ST. (Réf. ST 019) 750F. 


LES PLUS DE CALCOMAT PLUS 


- Nouvel affichage GEM ultra-rapide. 

- Formules statistiques et financières. 

- Nouveau graphisme "Manhattan; 16 couleurs 
et plein écran. 


OFFRE SPÉCIALE 


Echangez votre CALCOMAT contre la nouvelle 
version CALCOMAT PLUS en nous retournant la 
disquette et le manuel d'origine accompagnés 
d'un règlement de 350F. (port compris.) 


Offre valable jusqu'au 30 juin 1987. 


a 
LOGICIELS 


+ DATAMAT ST. Gestion de fichier simple et puis- 
sante, (Réf. STO03) 450F. 
+ PLUSPAINT ST. Graphismes couleur sous GEM. 
(Réf. ST 008) 395F. 
+ GFA COMPILATEUR. (Réf. ST 013) 495F. 
+ BASIC GFA. Le standard. (Réf. ST 012) 496F. 
+ GFA VECTOR ST. Animation graphique 3 dimen- 
sions. (Réf. ST 016) 495F. 
x AE IAE ST. l'assembleur. (Réf. ST 015) 
F 
+ GFA DRAFT ST. Le DAO sur ATARI ST. 
(Réf. ST 017) 990F. 
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13 RUE SAINTE-CECILE 75009 PARIS 
TEL. (1) 47 70 32 44 














EDITORIAL 


En un mois, du 2 mars au 2 avril, les annonces suc- 
cessives d’APPLE et d'IBM ont profondément boule- 
versé le paysage de la micro-informatique. 

En rendant d’un coup obsolètes les millions de PC 
sous MS-DOS qui ne pourront pas évoluer vers le nou- 
veau système d'exploitation, IBM nous conforte dans 
notre idée : les PC à base de 8088 ou 8086 ne sont plus 
assez puissants pour résoudre les problèmes posés à 
un micro dans les années 87/90. En présentant deux 
machines à 35 et 70. 000 francs TTC, APPLE rompt 
définitivement avec le monde des hobbyistes qui avait 
pourtant fait son succès. 

Il ne reste donc plus qu’ATARI et COMMODORE 
à offrir des micros à ceux d’entre nous qui veulent à 
la fois une machine puissante et évolutive sans pour 
cela dépasser les limites d’un budget personnel. Nous 
vous entretenons déjà depuis quelques mois des rai- 
sons qui nous font penser que la ligne ST d'ATARI 
répond mieux qu'AMIGA à ce désir. 

La micro-édition arrive sur ATARI. Application si 
nouvelle qu’elle n’a pas encore de nom: « desktop 
publishing », éditique, publication assistée par ordi- 
nateur, mise en page électronique, … 

Avec PUBLISHING PARTNER, le ST vient d'emblée 
rejoindre le peloton des grands. Il ne s’agit pas d’un 
premier petit logiciel, mais d’une réference quant à 
la facilité d'emploi, la puissance et le prix. Compati- 
ble Postscript, il vous permettra des résultats très pro- 
fessionnels, dont certains ne sont pas réalisables avec 
PAGE MAKER. 

ST Magazine augmente sa pagination (88 pages 
dans ce numéro) et son équipe rédactionnelle, mais 
reste évidemment ouvert à toutes les propositions. 
Envoyez-nous vos articles et vos programmes ! 


Comité de rédaction : Jean-Michel DUBOIS. Godefroy GIUDICELLI. Directeur de la publication 
et rédaction en chef : Godefroy GIUDICELLI. Directeur technique : Jean-Michel DUBOIS. 
chefs de rubrique : Loïc DUVAL. Laurent KATZ Ont collaboré à ce numéro : Nicole LAMBERT. 
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photos ou documents implique l'acceptation par l'auteur de leur libre publication dans le jour- 
nal. Aucun document ne sera retourné. Imprimé en France : ROTO 61-Torcy * SNIL-Aulnay- 
sous-bois * RBI. Photogravure ROBIN * COZETTE. Transcodage et photogravure INCIDENCES. 
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LES LOGICIELS PRO’ 


sont chez 


MICRO VIDEO 
PUBLISHING PARTNER 


Vous pensiez avoir tout vu avec 
PPAGEMAKER, c’est encore mieux avec 
Publishing Partner. 


SOLUTION 


La première gestion commerciale sur ST. 
Facile à utiliser et TRES puissante. 


RENSEIGNEZ VOUS ! 











ss DERNIERE MINEFE 


Des Jeux Géants: 
* CHESSMASTER 2000 
* DEFENDER OF THE CROWN 
* GAUNTLET 
* STAR TREK 


SPECIAL MICRO-EDITION 


PUBLISHING PARTNER est arrivé ! 
A cette occasion, MICRO VIDEO a mis en place 
toute une série de nouveaux services. 


Vos documents peuvent être édités chez vous sur 
une imprimante matricielle, telle l'ATARI SM804 
ou la STAR NL 10. Cepandant vous n’obtiendrez 
pas une qualité similaire à celle de cette page, qui 


elle, a été sortie sur une imprimante LASER 
compatible POSTSCRIPT. 


Si vous achetez PUBLISHING PARTNER chez 
MICRO- VIDEO, nous vous offrons une demi-heure 
de connection gratuite sur l'imprimante LASER. De 
même, dans le futur, si le nombre de documents que 
vous éditez ne justifient pas l'achat d’une 
imprimante Laser, vous pourrez venir les imprimer 
chez nous pour un prix très compétitif. 


Et toujours les PLUS”? 
de MICRO VIDEO 
GARANTIE 2 ANS 
SERVICE DE MAINTENANCE 
FORMATION 


Une seule machine, 
mais nous la connaissons bien. 

















SPECIAL ETUDIANTS ! 


À l’occasion du Salon de l'Etudiant et jusqu’au 15 
juillet, MICRO VIDEO fait des cadeaux aux 
Etudiants. 

Pour tout achat d’une configuration ST, nous vous 
offrons un bon d'achat équivalent à 12% de la valeur 
de votre facture. 

Ou bien de très grandes facilités de paiement. 


ATTENTION ! Pour bénéficier d’une de ces 
promotions, vous devrez pouvoir présenter votre 
carte d'étudiant. 





DIGITALISEZ LES IMAGES DE LA TELEVISION 









Avec le REALTIZER, digitaliseur monochrome et 
couleur, et le cordon que nous vous fournissons, vous 
pouvez saisir toute image TV sur l'écran de votre ST 
ou Sur votre imprimante. Bien sûr il digitalise 
également tout autre signal vidéo (magnétoscope, 
caméra) en temps réel. 

1890 francs. 


PRIX PROMO: REALTIZER + cordon : 
Nous stockons toutes les nouveautés en provenance 
des Etats-Unis, d'Angleterre et d'Allemagne. 


Mais nous gardons également en stock tous les 
meilleurs titres des mois passés. 

















À partir de ce mois-ci, MICRO VIDEO aligne le prix 
de tous ses jeux sur le prix le moins cher que vous 
avez trouvé dans le présent numéro. 
Vous aurez ainsi le meilleur prix qu'il est possible de 
trouver dans Paris, mais avec en plus toutes les 
chances que le produit soit en stock. 


PROMOTION DU MOIS: 











Basket ball 






195F 
World Games 245F 










Q-Ball 145F 






Ces promotions sont valables sur présentation de 
cette annonce jusqu’au 30 mai et dans la limite des 
stocks disponibles 


















COMPTE RENDU DU SONDAGE (STMag N°5) 


Vous avez été très nombreux à répondre à ce sondage { plus de 300 !) et nous vous en remercions. C’est 
dire que les résultats enregistrés sont significatifs et qu'ils nous permettent d'en tirer des enseignements inté- 
ressants. Le dépouillement, assez fastidieux, a été grandement facilité par l’utilisation de l'ordinateur (bien 


sûr !) qui a aussi servi à rendre les chiffres plus parlants (camemberts….) 


Voyons maintenant ce que le sondage 
a donné question par question … 


1) JE POSSEDE LE MATÉRIEL 
SUIVANT : 

Le 520 STF (la configuration la moins 
chère) est largement majoritaire et cet 
écart tend à mon avis à s'agrandir (et 
cela tant que le 1040 ne suivra pas 
l’evolution de prix de son petit frère.) 
Le SF 314 malgré son coût talonne le 
354 principalement parcequ'il est 
nécessaire aux gens qui ont besoin de 
place ; le 354, moins cher, étant plu- 
tôt utilisé comme second drive. 


2) JE L'AI ACHETE POUR LES 
ACTIVITES SUIVANTES : 

La programmation arrive en tête, nor- 
mal ! Un ordinateur n'est-il pas avant 
tout fait pour être programmé ? |! 

Le ST séduit aussi beaucoup pour ses 
capacités graphiques et musicales, 
attirant ainsi beaucoup d'artistes 
moins « branchés » informatique. 
L'aspect ludique n'est bien évidem- 
ment pas oublié … (Cf le nombre de 
personnes qui lisent TILT) 


3) J'AI RENCONTRÉ AVEC MON 
MATÉRIEL LES PROBLEMES 
SUIVANTS : j 

Très peu de problèmes ont été rencon- 
trés par nos lecteurs …… quelques pro- 


(ACTIVITÉS DE VOS ST ..) 








Fa PROGRAIAT 10N 
EE SEsTion 

ES] CReATION ... 
ÆE PÉDAGOGIE 


12.00%, 


blèmes mineurs (cables, versions de 
TOS etc .) SAUF en ce qui concerne 
les drives intégrés ! 

25% des possesseurs de version F, qui 
nous ont écrit, ont des problèmes de 
drive. 

C'EST ENORME ! Même si l’on sait 
que l'on écrit plus volontiers pour se 
plaindre que lorsque tout « baigne ». 


4) LE POINT DE VENTE OÙ J'AI 
ACQUIS MON MATÉRIEL M'A DONNÉ 
SATISFACTION SUR LES POINTS 


SUIVANTS : 

S. À. V 78% OUI 22% NON 
Support technique 50% OUI 50% 
NON 

Disponibilité logiciels. 30% OUI 70% 
NON 


5) IL ME MANQUE LA NOTICE EN 
FRANÇAIS DU : 

Matériel 33% OUI 67% NON 

Basic 14% OUI 86% NON 

Logo 10% OUI 90% NON 


6) LA POSSIBILITÉ D'AUGMENTER 
SA MÉMOIRE EST-ELLE IMPOR- 
TANTE DANS LE CHOIX D'UN ST. 
Plus de 80% de oui, c’est évident ! ! ! 
En voulant brider les 520 STF, Atari 
cherche, à notre avis en vain, à établir 
une frontière entre le 520 et le 1040. 
Qu'on laisse aux STs leur polyvalence 
et la possibilité d'augmenter ou non 
leur mémoire 


7) ATARI FRANCE DEVRAIT-IL 
IMPORTER DES ST EN ÉLÉMENTS 
SÉPARES ? 

Bien sur tant que le problème des dri- 
ves intègrés n'aura pas été résolu … 
Et même après, les français devraient 
raisonnablement avoir le choix ! 


8) A PROPOS DU ST BASIC … 

Le basic est-il important dans la vie de 
votre machine ? 

OUI 86% 

Etes vous limité par ST Basic ? 

OUI 52% 

Envisagez vous d'en acheter un 
autre ? 

NON 51% 


Nous vous rappelons les noms des 
heureux gagnants M. QUERCIOLI, 
Marc BAYAR, Didier ROMBAUT, M. 
PEIRA, M. SERET, Pierre LEFRANC, B. 
LEMAIRE, M. BACLE, M. GAURI- 
VAUD, M. FOHANQUER, M. HALLÉ, 
M. CANOVAS, M. TANGUY, M. 
TIRODE, Patrick SAMSON, M. BER- 
NARD, Alexandre FLON, J-M JUZAN, 
Pascal ESTEBE, Yves VAGANAY. 


Ces 20 personnes gagnent un abonne- 
ment d'un an à ST Mag. 

Le dépouillement et la synthèse de ce 
sondage ont été réalisés par Franck 
JEANNIN à l’aide de programmes de 
sa composition. 





( LIEU D'ACHAT DE VOS ST 
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22.43% 


VOS UNITÉS CENTRALES SONT... 
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CÉLÉNENTS SÉPARÉS EN FRANCE ? 





( VOS DRIVES SONT 


INTEGRE 
=E 314 (double face) 
EE + 354 (Sinple race 





CLLLZ +411: 


id Tde];àp Te 





HANOVRE 


Les allemands ne font jamais les choses à moitié ! Le Cebit est le plus important salon 
européen aussi bien par sa superficie, que par le nombre d’exposants et le nombre de 
nouveaux produits faisant leur première apparition publique. Pour vous donner une idée du 
gigantisme de l'endroit, on peut voir, là, en plus des deux restaurants qu'il y a en 
moyenne par halle, la plus énorme brasserie imaginable : 4500 places, 

des kilomètres de saucisses et des milliers de litres de 


ommencons par ce qui nous 
Ê intéresse moins et qui, de toute 

évidence, n’est pas destiné à 
casser la baraque, ni maintenant, ni 
plus tard. 
Ainsi donc, Apple présentait ses deux 
nouveaux Macs : le Macintosh SE (un 
Mac + évolué dont la carosserie s’ins- 
pire du 2 GS) et le Macintosh Il (gros 
monstre peu esthétique muni d'un 
68020 à 16 Mhz, d'un 68881, d'un 
68851 et de la couleur). Mastocs, 
vilains et chers, on a tout dit. 
De même, Commodore a profité de 
l'impact de ce salon pour montrer en 
avant première au public allemand 
l'AMIGA 500 (carrossé comme un 
C128, mais théoriquement équivalent 
à un Amiga 1000) et l’Amiga 2000 
(presque aussi monstrueux que le Mac 
2, esthétiquement parlant) qui n'est 
rien d'autre qu'un Amiga 1000, muni 
d'une carte de compatibilité IBM-PC et 
d'un mega de RAM. Plus jolis, plus 
fins, moins chers, certes. Commodore 
est pourtant plus mal placé qu'Apple 
qui lui, au moins, a un parc et 
fait(encore) des (gros) bénéfices. 
Atari enfin, exposait ses nouvelles 
machines : Les Méga ST, l’Atari PC et 
l'imprimante laser. Fines, élégantes, 
pas chères, tout à fait objectivement, 
les nouvelles machines ATARI sédui- 
sent au premier coup d'œil. Les mégas 
ST et l'imprimante laser sont de nou- 
velles bombes atomiques, qui, cette 
fois, vont vraiment atomiser la concur- 
rence, car ATARI « newlook » a main- 
tenant fait ses preuves et n'aura plus 
à subir, ni l'incrédulité de la plupart, ni 
la prudence des autres. Quant au com- 
patible, le PC ATARI, fort de ses carac- 
téristiques et de son prix, il sortira à un 
moment où Coca Cola et Hollywood 
chewing gum ne devraient pas tarder 
à penser à sortir le leur et il devrait bien 
se comporter, dopé par le succès de 
la ligne ST. Ce qui ne manquerait pas 
de piquant, il faut bien l‘admettre. 


Coté Hard : 


D résentés pour la première fois en 
janvier lors du C. E.S, les nou- 
veaux Atari faisaient leur première 
apparition en Europe. 


Quatre Mégas ST étaient présents 
(soit deux de plus qu'au CES) dont un 
au clavier allemand, avec roms alle- 
mandes. Esthétiquement, ils n’ont pas 
changé depuis janvier : leur nouveau 
look (en 3 blocs : clavier, unité cen- 
trale, moniteur) est volontairement 
beaucoup plus professionnel. Par con- 
tre l'intérieur a nettement évolué : 


Le clavier a été amélioré devenant ainsi 
plus agréable au toucher {les touches 
sont moins molles). La souris se bran- 
che à l'arrière du clavier, au milieu, per- 
mettant ainsi aux gauchers d'utiliser la 
souris sans contrarier leurs instincts 
naturels ! 


Autre nouveauté le bureau GEM a été 
modifié, intégrant maintenant dans la 
barre de menu une option qui permet 
de connecter ou de déconnecter le blit- 
ter (monté d’origine sur les Méga ST). 
La carte interne a été redéssinée. La 
révision 1 présentée au CES à été rem- 
placée par une révision notée 2. Entre 
les deux versions la différence la plus 
marquante est la place du bus d'exten- 
sion (je rappelle en effet que la série 
Méga possède un bus permettant 
d'’adjoindre au ST des cartes d'exten- 
sion.). En effet ce bus est maintenant 
intégré à l'interieur du boitier, il n'est 
plus apparent. Une première carte est 
d'ores et déjà opérationnelle : c'est 
une carte de calcul arithmétique flot- 
tant, muni du processeur 68881 à 20 
Mhz de Motorola. 


Autre nouveauté pour la série Mega, 
le disque dur SH205 de 20 Megas pos- 
sédant une entrée et une sortie : on 
peut en effet brancher 8 disques durs 
en ligne ! 


bière servis chaque jour. 


Deux Atari PC étaient présents. Il sem- 
ble qu'ils s'agissent toujours de pro- 
totypes. Passé au COMPATEST, 
l'Atari PC se révèle compatible à 97%, 
les principaux problèmes étant dus à 
la vitesse de son lecteur, différente de 
la norme IBM. 

Le deuxième lecteur externe était éga- 
lement exposé, et contrairement à ce 
qui avait été annoncé, il ne possède 
pas les ports d'extension. Ceux-ci sont 
en fait maintenant intégrés dans le boi- 
tier du disque dur (voir l'interview de 
Shiraz Shivii). 

Je rappelle au passage les caractéris- 
tiques de ce PC : Processeur * 8088-2 
à 8Mhz (commutable à 4, 77). 

* Support pour un co-processeur arith- 
métique 8087. 

* Ram de 512 K extensible à 640K. 

* Ram-vidéo séparée de 256K. 

* Un lecteur 5 pouces 1/4 de 360K. 

* Circuit graphique multimode compa- 
tible EGA, CGA, HERCULES et 
monochrome standard. 

* Fourni avec GEM 2. 1 et une souris. 
(Et très certainement avec GEM PAINT 
et GEM WRITE, bien qu'ATARI refuse 
de le confirmer actuellement). 

* Ports parallèle, série, et disque dur 
intégrés d'origine. Le tout pour un prix 
avoisinant les 5000 Francs, moniteur 
compris | 

Coprocesseur artithmétique 68881 à 20 
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Enfin l'imprimante laser était aussi pré- 
sente ! Et là ce fut une ‘Kolossale’ sur- 
prise. Elle ne ressemblait pas du tout 
à celle qu'on nous avait présentée au 
CES. On n'en connait pas encore 
grand chose. Si ses performances sont 
dans une honnête moyenne (matrice 
de 300x300, 8 pages par minute), son 
prix sera, lui, révolutionnaire : moins 
de 15. 000 FFI11 


Il faudra attendre cependant, car les 
Méga ST, le PC et la laser ne seront 
disponibles en France qu'à partir de cet 
été (nous vous laissons traduire !). 


Atari n'était pas la seule société à 
exposer du hard : 

Print-Technic présentait sa deuxième 
génération de digitaliseur vidéo : le 
Realtizer (capable de digitaliser 25 ima- 
ges par secondes en 2 couleurs, ou 
une image 16 couleurs en moins d'une 
seconde) et le PRO-87 dont la résolu- 
tion maximale atteint 1024x512 
points | 

Print-Tecknic exposait également la 
première interface GENLOCK pour ST, 
qui permet de mixer les images ST 
avec celles prises par une caméra. On 
peut ainsi créer des titres, conçus et 
animés par le ST, défilant sur une 
image réelle prise en direct par une 
caméra. 

Rhotron présentait le RHO-BUS- 
System, une carte se branchant sur la 
sortie disque dur et munie de 8 ports 
d'extension. On peut y brancher une 
interface IEEE-488, des convertisseurs 
Analogique/Digital sur 8, 12 ou 16 


bits, un convertisseur A/D 10 bits et 
D/A 12 bits, une carte multi-fonctions, 
une extension 2 Megas, un program- 
mateur d'Eproms, un Streamer etc. 


GTI présentait une carte VMEBUS, 
avec laquelle il s‘'amusait à comman- 
der un bras-robot, manipulant des boi- 
tes d’allumettes. 


ST-Computer présentait son remar- 
quable EASYPROMMER (bruleur 
d'Eproms) et une carte 512 K de ROM. 


G/P electronik dévoilait son disque dur 
Winchester de 66 Mégas avec com- 
presseur de données. 
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ST-Oszillograph est un étonnant gad- 
get, muni de deux potentiomètres, 
d'une prise Cinch pour l'entrée de sons 
(en provenance d’un micro où d’une 
chaine HIFI) et de deux électrodes, le 
tout transformant votre ST en oscillos- 
cope complet, ou encore en un vérita- 
ble Sampler capable de digitaliser n’im- 
porte quel son. 

Enfin un grand nombre de sociétés pré- 
sentaient des lecteurs à des prix très 
bas, mais dont la qualité était en géné- 
ral plus que douteuse : sur cinq modè- 
les essayés, 1 seul a réussi à me for- 
mater correctement une disquette | 

















Coté Logiciels Profession- 
nels : 


a) eu de choses nouvelles, si ce n’est 
« Publishing Partner » enfin ter- 
miné, qui s'annonce comme étant 
d'ores et déjà ‘LE’ logiciel de mise en 
page électronique sur ST (inutile de 
s'attarder vous avez droit à un test 
complet dans ce numéro). 


Il n'y avait ni versions définitives de 
First Word Plus, ni pré-version de 
Write ; par contre, Application 
Systems présentait « SIGNUM » un 
traitement de texte fantastique dont 
on peut facilement recréer les polices 
de caractères (C'est le traitement de 
texte idéal pour les chercheurs, mathé- 
maticiens et physiciens}. L'éditeur de 
caractères configure automatiquement 
les polices pour les imprimantes 8 ou 
24 aiguilles ou laser. SUPERBASE est 
une base de données relationnelle qui 
a la particularité de pouvoir gérer aussi 
bien des fichiers textes que des 
fichiers images. Par exemple si vous 
possédez un fichier récapitulant les dif- 
férents modèles de voiture, vous pour- 
rez créer une fiche sur la porshe 344 
avec toutes ses caractéristiques et y 
adjoindre une photo digitalisée de la 
bête ! Génial, non ? 


KUMA présentait sa deuxième géné- 
ration de logiciel professionnel dont 
KSPREAD2 tout aussi rapide et simple 
que la première version mais muni 
cette fois-ci d'une bonne vingtaine de 
fonctions, et la possibilité de créer des 
macros, d'effectuer divers tris etc. 


Citons également chez KUMA : 
KCOMM2, KGRAPH2 (beaucoup plus 
puissant que l'ancien : présence de 
fonctions mathématiques et statisti- 
ques) ainsi que KWORD2. 





Exclusif ! La carte des nouveaux mégas ST. 


Beaucoup 
d'utilitaires 
et accessoires 
étaient présentés : 
DESK-ASSIST-2 + 
est une collection d'acces- 
-soires dans la lignée de Back- 

pack et de Quick-mind. 


Le bus d'extension. 


Le blitter. 


JackSpell se permet de corriger vos 
fautes d'orthographe, malheureuse- 
ment tout est en Allemand et donc inu- 
tilisable chez nous. JackFont vous per- 
met de créer de nouvelles polices de 
caractères. HighJack est un accessoire 
multi-fonction possédant dix jeux de 
caractères intégrés, un émulateur 
V24, d'une calculatrice etc. 


Tommy Software présentait un logiciel 
de plombage de vos programmes : 


Lock-it 1 et de cryptage : Crypt-it 1 


Du coté programmation : 


e nouveaux langages continuent 

d'arriver, et il n’en manquera bien- 
tôt plus un seul sur le ST. Megamax 
à qui l’on devait déjà l’un des meilleurs 
C sur le ST, annonce un MODULA 2 : 
interface avec GEM, calcul arthméti- 
que sur 14 chiffres, compilant 5000 
lignes par minute. 
Forth-Systeme présentait (comme on 
peut s’en douter) sa gamme de com- 
pilateur FORTH : le LMI-FORTH-83 
Métacompilateur( ? !} etle PC/FORTH 
pour ST. 
Le GFA-basic en est toujours à la ver- 
sion 2. O et son compilateur à la ver- 
Sion 1:71. 


Pro-Twenty four version 2. O0 et son éditeur 
de notes. 


Mais un autre basic lui tenait tête : 
l'Omikron 2. O est un interpréteur 
basic aussi puissant, si ce n’est plus, 
que le GFA. Il se présente sous la 
forme d'une cartouche ROM, mais un 
run-time sur disquette est livré avec 
(afin que vous puissiez commercialiser 
vos œuvres). Il est aussi structuré que 
le GFA, les numéros de ligne sont 
optionnels, et il permet de gérer GEM 
complètement (y compris l'instruction 
RSRC—LOAD), exactement comme 
en C. Mais sa plus grande particularité 
vient de ses étonnantes performances 
en calcul mathématique : il utilise 19 
chiffres, 17 sont affichés, et il possède 
presque toutes les fonctions usuelles 
de la factorielle aux hyperboliques. 
Quant à sa rapidité de calcul, elle est 
tout à fait phénoménale et surpasse 
tous les compilateurs éxistants (GFA, 
MEGAMAX, ALCYON etc.). Pour finir, 
sachez qu'une bibliothéque de fonc- 
tions MIDI peut lui être adjoint et que 
le compilateur devrait être fini à la fin 
du mois. Il ne reste plus à ce superbe 
basic qu'à se trouver un importateur 
français ! 

Pour en finir avec les langages, Tommy 
soft présentait son LISPAS 2, un bon 
Lisp, et Epsilon son MProlog tout à fait 
standard et professionnel. 


Coté graphisme et CAO : 


L es logiciels graphiques n'en finis- 
sent plus d'arriver : Mega-Painter, 
un logiciel de dessins au bon rapport 
qualité-prix ; GFA-Vektor, un logiciel 
de conception et d'animation en 
2D/3D, et GFA-Draft. Enfin il y avait 
« STAD » le premier logiciel de créa- 
tion graphique de la troisième généra- 
tion (Quand on pense que la deuxième 
vient à peine d'arriver : Degas Elite, 
Art director…..). 




















STAD est basé autour d'un nouveau 
concept : il considère chaque point de 
l'écran comme un objet : conséquence 
il peut déformer n’importe quoi, n’im- 
porte comment et instantanément 
(contrairement à des logiciels comme 
DEGAS qui mettent plusieurs secon- 
des), mais en plus, on peut facilement 
animer les formes en 2D comme en 3D 
(! 11), et créer le plus facilement du 
monde ses propres dessins animés. 
Tout cela avec un seul et unique logi- 
ciel ! Vendu à un prix très compétitif 
d'environ 600F, ce logiciel exception- 
nel ne devrait pas tarder à franchir le 
Rhin, alors surveillez son arrivée ! Seul 
défaut, il ne marche pour l'instant 
qu'en haute résolution monochrome ! 
Les premiers langages graphiques arri- 
vent : IMAGIC du Denise Team est un 
fantastique manipulateur d'images 
couleurs et monochromes | 

C'est un compilateur possédant de 
multiples commandes capables de 
génerer les effets video les plus fous. 
Il permet également d'avoir près de 
100 images en mémoire ! ! ! La démo 
d'une trentaine de minutes et titrée 
« California Beach Girls », avec les 
playmates de PLAYBOY dans les rôles 
principaux, est à posséder absolument 
dans sa logithèque(disponible dans la 
boutique de Pressimage). 

Coté conception assitée par ordina- 
teur, les choses évoluent vers de plus 
en plus de professionalisme : citons 
HABACAD-PL et PLATCAD pour la 
création des circuits imprimés, Graphic 
Artist, DAS CAMPUS, First CADD et 
ABC pour ce qui est de la représenta- 
tion 3D du dessin professionnel et de 
l'architecture. ( 


Coté Musique : 


l'aura fallu moins d’un an au ST pour 

s'affirmer comme étant l'outil idéal 
des musiciens. Avec plus de 70% du 
marché mondial dans ce domaine, le 
ST est devenu LE MICRO musical ! Et 
les nouveautés ne manquaient pas à 
Hanovre ! 
Des logiciels de sampling et de digita- 
lisation par dizaine, des programmes 
de musique du plus simple au plus 
compliqué, des interfaces et autres 
boites étranges et des démos à vous 
couper le souffle. En prime vous pou- 
viez découvrir : 
TWENTY FOUR 2. 0 de Steinberg avec 
un éditeur de notes incorporé, SOUND 
VOODOO pour votre DX/TX 7 et 
TR816/216, SOUND WORKS pour les 
Mirage, les AKAI S9000, Emax et 
autres Prophet 2000/2002 et Masters- 
core un éditeur de notes très puissant ! 
Bref la complète chez Steinberg si on 
ajoute leur toute nouvelle interface 
SMPTE : SMP24. 


Un lecteur de code-barre. 


Coté jeux : 


P eu de jeux étaient présentés sur un 
stand résolument orienté vers le 
professionnel. Enfin, en voici quelques 
uns prochainement disponibles : 
Space Shuttle 2, un simulateur de 
navette spatiale annoncé pour Noël est 
enfin terminé. Typhoon est un jeu d'ar- 
cade dans l'espace aux musiques et 
différents sons digitalisés et à l’anima- 
tion particulièrement rapide et réussie, 
Trashhead un jeu en relief fourni avec 
les fameuses lunettes rouge et verte, 
et Dizzy Wisard un jeu complètement 
fou où des roues tournent dans tous 
les sens. 

Le fameux Goldrunner, annoncé il y a 
plus d'un an, va renvoyer à leurs chè- 
res études tous les programmeurs 
ayant un jeu de combat type Xevious 
dans leur carton. 


RAS 


RS 
ki. ù\ 


L'ADAP Soundrack d'Hybrid arts. 






















Coté prochains salons : 


Le Salon Atari de Londres dans notre 
prochain numéro et le CES deChicago 
et le COMDEX d'Atlanta dans le sui- 
vant. Avec, si tout va bien, une escale 
à Taïwan au retour, pour voir ce que 
nous préparent les bidouilleurs fous. A 
la rédaction, nous avons décidé de ne 
plus tolérer une seule plainte émise par 
le Rodeur des Salons. Normal, non ? 



























ESSAIS LOGICIELS 


AEGIS 


ANIMATOR 


l'existait déjà sur Amiga, nous l'avons maintenant 
sur ST, il était temps ! La version ST est conforme à 
son original avec ici ou là quelques aménagements, 

imposés par la bécane, la palette par exemple, mais 
pour ce qui est d'animer, y-a pas à dire, ça anime ! 


| suffit pour s'en convaincre 

de voir cette petite démo : 
Imaginez, issus d'un point, qua- 
tre triangles mus dans l'espace 
pour venir se grouper et gravi- 
ter autour d'un cinquième trian- 
gle tournant à contresens. Le 
tout engendrant une étoile, 
laquelle se repliera jusqu'à for- 
mer une pyramide. Animée de 
mouvements giratoires, celle-ci 
bascule puis se rétablit, poursui- 
vie sans cesse par un petit trian- 
gle bleu tantôt entrant, tantôt 


sortant par l'un de ses côtés, 
transparent. Comme pour ache- 
ver de vous donner le tournis la 
machine effectue un zoom 
avant et arrière, au point de 
cadrer plein écran notre gyros- 
tat. Enfin sans jamais stopper 
ses révolutions celui-ci finira par 
s'épanouir, puis retournera au 
néant laissant derrière lui une 
petite flamme. s'envoler. Un 
point apparait à l'écran... la bou- 
cle est bouclée. 

A présent, si je vous dis 
qu'après un petit apprentissage 
vous pourriez vous aussi réaliser 
cette animation. Vous me 
croyez ? … Pas évident hein ! 
AEGIS ANIMATOR traite deux 
types d'animations : La pre- 
mière sous forme de figures 
géométriques qui peuvent être 
métamorphosées à volonté et 
gérées dans le temps et un 


espace 3D. La seconde à priori 
plus attendue, déplace, agrandit 
ou diminue des objets, d'une 
taille quelconque, issus d'ima- 
ges construites avec un outil de 
dessin. En outre si on considère 
que la gestion des couleurs est 
une animation virtuelle, sachez 
qu'il peut, dans une même 
séquence, cycler autant de cou- 
leurs que la machine en dispose, 
selon un algorithme quelconque. 
|| peut aussi bien effectuer de 
véritables fondus depuis une 


palette jusqu'à une couleur défi- 
nis par vous, 


Ainsi dessiner à l'écran un trian- 
gle, une étoile, un disque ou un 
polygone pour le tourner ensuite 
dans l’espace, est élémentaire 
avec ANIMATOR. Déformer un 
objet (attention il s'agit ici d'une 
forme géométrique, pas d'un 
sprite) selon un protocole tou- 
jours défini par vous, est tout 
aussi enfantin : Dessinez un cer- 
cle, tirez son périmètre avec une 
sorte de crochet pour obtenir par 
exemple un carré, validez, allu- 
mez le projecteur pour compren- 
dre à quel point vous pouvez 
vous attaquer à des choses 
beaucoup plus ambitieuses. 

Chargez un décor créé avec 
DEGAS ou NEOCHROME, 
découpez vos sprites sur une 
planche elle aussi dessinée avec 








l'un de ces utilitaires. Puis ani- 
mez le tout avec la pyramide si 
vous le souhaitez... 


Pour mettre au point vos anima- 
tions vous disposez d'un 
STORYBOARD qui vous permet- 
tra de naviguer sur six ateliers 
différents et de lier entre elles 
toutes vos séquences lorsque 
vous en serez satisfait. Votre 
travail terminé, sauvegardez 
votre SCRIPT, lequel détient 
toutes les intructions nécéssai- 
res à la gestion de vos décors, 
masques, cels {sprites) et autres 
fichiers constituant votre anima- 
tion. 

Ce SCRIPT est un fichier en 
codes ASCII pouvant être relu et 
modifié avec un traitement de 
texte comme 1st WORD par 
exemple. Sur Amiga, des pro- 









FSorniet DINOEHETD SCOR 28 920 200 
version 16 

‘aroundes 1512 

“speed 110 

*define ATARI CEL HELO.CUEL 
*define ATARI CEL HEAD3 CEL 
*def ine ATARI CEL HEAD2-CEL 
*äefine ATARI CEL HEADA.CEL 
*define ATARI CEL EYE .CEL 
*äefine ATARI CEL DINO4.CEL 
*define ATARI CEL DINOS/CEL 
*define ATARI CEL DINO?2-CEL 





fessionnels utilisent ce procédé 
couramment. Ils écrivent même 
quelquefois toutes leurs instruc- 





tions avec un éditeur avant de 
tester leur animation sous 
AEGIS ANIMATOR. Voici en 
encadré à quoi peut ressembler 
le listing d’un script ANIMATOR. 
Pour présenter vos animations 
vous êtes autorisé à dupliquer 
un programme appelé PLAYER 
fourni sur la disquette AEGIS 
ANIMATOR. 


Maintenant je vois vos grands 
yeux s’écarquiller et dire : 
« N'en jetez plus, c'est trop ! » 


Enfin pour ma part, inutile de le 
nier, j'ai adopté cet outil. 


Dominique SABLONS 























































| IREALTIZER 


le nouveau 
digitaliseur 


Ca y est, le nouveau digitaliseur PRINZ 
chez votre revendeur. Car en plus dé 55% 
prix vraiment abordable, le realtifÆ 

produit grand public et qui nous 
il digitalise une image € 
Si vous êtes vraiment un 


P ourquoi ? … Parce qu'il vous 
fait une offre qu'il est diffi- 
cile de refuser : le digitaliseur + 
3 logiciels = 1730 TTC. 

En outre pour un service poten- 
tiellement comparable le REAL- 
TIZER est environ six fois plus 
petit que son prédécesseur 
puisqu'il se présente sous la 
forme d'une cartouche connec- 
tée sur le port ROM : plus de 
câble d'alimentation ; tous les 
connecteurs à l'arrière de votre 
machine restent disponibles. 
Rangez votre tournevis ; tous 
les réglages de contraste et de 
luminosité se font au clavier (ou 
à la souris, bien sûr) en mode de 
digitalisation continu, tandis que 
le contrôle du cadrage fécrase- 
ment latéral de l'image) aura été 
effectué une fois pour toutes sur 
la cartouche. On pourra repro- 
cher aux réglages de contraste 
et de luminosité de ne pas pos- 
séder de repères chiffrés qui per- 
mettraient de revenir à coup sûr 
à des réglages connus. Au 
niveau où on en est, on par- 
donne facilement. 

Attention, ce digitaliseur ne rem- 
place pas tout à fait son prédé- 
cesseur au niveau de la résolu- 
tion, car sa précision n'est de 
l'ordre que de 320 X 200, 
même en haute résolution. Mais 
ça nous est égal, car c'est le prix 
à payer pour sa rapidité. Pour les 
applications nécessitant de hau- 
tes résolutions, il y aura le nou- 
veau « Pro » dont nous parlons 
un peu à la fin de cet article. 
Le realtizer accepte, sans perte 
de définition, ni de gain en gra- 
nulation, comme le faisait son 
prédecesseur, n'importe quel 
signal vidéo SECAM et ceci, par 
l'intermédiaire d'une simple 
fiche RCA à enficher dans la car- 
touche. Vous avez bien lu : une 
télévision équipée d’une prise 
péritel, un magnétoscope ou 
une caméra SECAM avec les 
cordons adéquats conviennent 
parfaitement. Ajoutez à cela que 
les images en deux couleurs 
sont digitalisées en un vingt- 
cinquième de seconde et que 


vous avez une option dite digi- 
talisation en continu et vous en 
déduisez que vous pouvez 
désormais visualiser sur votre 
écran couleur les images télé, un 
programme magnétoscopé ou 
une séquence caméra vidéo 
transformées en images digita- 
lisées sans pratiquement aucune 
saccade et avec une qualité 
étonnante. En 4 couleurs, les 
résultats sont encore plus fan- 
tastiques, car la vitesse de digi- 
talisation, alors de 3/25 ème de 
seconde donne des images sac- 
cadées très BD, surtout si l'on 
dispose d’un 1024 K qui permet 
d'activer une commande à 
l'écran appelée fast. Dans ces 
conditions, cette fonction per- 
met de gagner en netteté par 
rapport à la vision sans « fast ». 
Et dire que certains se deman- 
dent à quoi peuvent servir 512 
k supplémentaires. On a jamais 
trop de mémoire, la preuve ! En 
8 couleurs, la vitesse est de 
7/25 ème de seconde et en 16 
couleurs de 15/25 ème de 
seconde. 


Des trois logiciels accompa- 
gnant l'appareil : DQUI, DQUI- 
COL et TOOLBOX seul le dernier 
est identique au TOOLBOX 
vendu en option pour l'ancienne 
interface. Rappelons qu'il s’agit 
d'un outil de recadrage avec 
lequel vous pouvez, entre 
autres, créer des effets de cylin- 
dre, monter plusieurs images sur 
un seul écran, couper ou coller 
des portions d'écran et tourner 
celles-ci sur 360°. 

DQUI est l'outil de base que pro- 
pose PRINT TECHNIK pour 
effectuer vos digitalisations en 
basse résolution avec 2, 4, 8 ou 
16 tons de gris (les 16 tons de 
gris seront réellement visibles 
lorsque vous aurez remplacé un 
ton sur deux par un gris à domi- 
nante rouge, verte ou bleue, ou 
par une quelconque couleur). En 
haute résolution, ces gris sont 
remplacés par des trames. Avec 
ce logiciel la digitalisation se fait 
en une seule saisie. 






S qUire! 


DQUICOL en revanche a besoin 
de trois saisies : une filtrée en 
rouge, une autre en vert et la 
dernière en bleu, pour générer 
une image approchant de l'ori- 
ginal. Ce qui impose des prises 
de vues statiques, analogues au 
travail de labo en photo, et expli- 
que pourquoi une Caméra cou- 
leur n'est pas indispensable. 


Sur ces deux logiciels toutes les 
fonctions ont été améliorées à 
l'exception peut-être de l'option 
LOOK-UP que les programmeurs 
s'obstinent à conserver sous 
son ancienne forme. Afficher 
plus de 16 couleurs à l'écran est 
une astuce qui n'étonne plus 
personne ; surtout quand elle ne 
permet pas de choisir une cou- 
leur avec précision. À ce propos 
les concepteurs auraient été 
plus inspirés en suivant l’exem- 
ple de NEOCHROME qui reste 
dans ce domaine un modèle de 
simplicité et d'efficacité. C'est 
pourquoi, bien que DQUI nous 
propose de stocker des palettes, 
nous préférons manipuler les 
couleurs avec un utilitaire de 
dessin. Notez au passage que la 
sauvegarde de vos images peut 
se faire au format DEGAS, 
DOODLE, NEOCHROME où ART 
DIRECTOR, ce que vous ne 
remarquez pas tout de suite, car 
il faut cliquer sur la même ligne 
pour voir apparaître successive- 
ment ces formats. Original ! 


Perpétuels anglophobes 
rassurez-vous, l'importateur a 
même pris la peine de traduire la 
doc ! Ce qui constitue, selon 
nous, un gage de confiance 
envers le produit et sans aucun 
doute, de la 011 

part de C. I. C. |., un souci de 
satisfaire sa clientèle. 

Avant de courir chez votre 
revendeur n'oubliez pas un 
détail : de quel signal vidéo allez 
vous disposer ? Soit vous dispo- 
sez déjà d'une télé péritel, d’un 
magnétoscope (de préférence 
avec arrêt sur image, ou encore 
d'une caméra vidéo ; alors pas 
de problème. 











fin disponible 
Bratique et de son 


font définitivement un 
ccepte un signal vidéo SECAM et 






Soit vous n'avez rien du tout : 
auquel cas vous devrez songer 
à vous procurer une simple 
caméra de surveillance avec 
laquelle vous obtiendrez des 
résultats tout à fait satisfai- 
sants. 


Si ces solutions ne vous con- 
viennent pas, le meilleur choix 
est encore d'investir dans un joli 
équipement vidéo comprenant 
caméra, objectif(s) et dispositif 
de pose, à savoir : un statif ou 
un pied photo et un éclairage. 
Cette dernière solution à priori 
plus coûteuse, deviendra un 
avantage lorsque vous ferez 
l'acquisition d'une machine plus 
puissante... 


Ou d'un appareil comme celui 
que, C. I. C. Inous présentera 
pendant le SICOB par exemple. 
Cette nouvelle version PRO per- 
mettra de travailler avec 128 
tons de gris en résolution 320 X 
200, 640 X 400, 512 X 512et 
enfin en 1024 X 512... Selon un 
procédé de SCAN comme l'an- 
cien, la « digite » en 1024 X 
512 est la plus longue et dure 
environ 40 secondes. Et à quoi 
peut-elle bien servir, pensez 
vous, sur un moniteur qui n'ac- 
cepte que le 640 X 400. Cette 
résolution, si elle n'est pas affi- 
chée, est bel et bien enregistrée 
et vous pouvez en profiter 
immédiatement avec la fonction 
« zoom » et l'imprimer. Ca 
laisse rêveur, non { 


Les champs d'investigation 
ouverts une nouvelle fois grâce 
à la formidable puissance du ST 
et à l'ingéniosité et au travail de 
programmeurs et d'ingénieurs 
sont infinis. Les digitaliseurs de 
PRINT TECHNIK en sont la par- 
faite illustration et j'imagine déjà 
ce que les mêmes vont nous 
pondre avec la haute résolution 
couleur et 4 mégas de mémoire 
centrale, par exemple. Mes- 
sieurs BRUCHNER et BISCHOFF 
à la base ; et monsieur LACHE- 
VRE chez nous, sont des hom- 
mes heureux ; nous aussi : on 
va s'éclater ! 


BEST EN STATE Te Ve PT NETTS 


LTÉE OU RO OMCIESROTI RE RE EE ER SION EE CEE 


CO CEE OR ET : 


CERN OR NE ROC FONCIER EE 












. 









1985 - 1986 


En 1985, Fa À 
nous avons été les premiers à le vendre et depuis, nous ne vendons touj je que lui. 


En 1986, 


1987 


Le ST ne serait pas tout à fait 


ce qu'il est sans MICRO VIDEO 


nous avons porté sa garantie à 2 ans et nous sommes les seuls à à le faire. 


En 1987, 


nous lancons une série de [COURS de FORMATION! FORMATION N] sur ‘ie Sr. 


Pourquoi une Formation ? 


Le ST est une des machines 
les plus faciles à manipuler 
par des utilisateurs novices. 
Le bureau (icônes et menus 
déroulants), qui s’installe 
automatiquement à 
l'allumage, évite au débutant 
l'angoisse de l'écran vide. 
Néanmoins on ne peut pas 
espérer tirer le maximum de 
la machine rapidement sans 
l’aide d’’un spécialiste de la 
discipline. 


Ces cours de formation ont 
pour but de rentabiliser au 
plus vite votre investis- 
sement informatique. 


TOUS LES LOGICIELS 
IMPORTANTS 


Li 


MICRO VIDEO distribue 
depuis deux ans les meilleurs 
logiciels sur le ST. Nos 
spécialistes ont sélectionné 
et étudié soigneusement les 
meilleurs programmes dans 
chaque discipline. Du 
traitement de texte à la mise 
en page, du tableur graphique 
à la comptabilité, vous allez 
pouvoir devenir efficace sur 






votre ST. 

Les programmeurs n'ont pas 
été oubliés. Des cours de 
Basic, Pascal et langage C 
sont ou vont être mis en 
place. 

Nous n'oublions pas les 
créateurs, des initiations au 
graphisme et à la musique 
sur ordinateur sont 
également prévues. 


COURS N°1 
Has au ST 


* Initiation au Traitement de texte sur 1st WORD (2ÈMEniveau) 
k Dar à la Mise en Page sur PUBLISHING PARTNER 
_* Initiation au tableur graphique sur VIP (Lotus 1.2.3.) 


* Initiation aux bases de données sur dBman (dBase 11) 


TARIFS SPECIAUX 


ne 


MICRO VIDEO apporte son 
concours aux efforts de 
formation entrepris en faveur 
des jeunes et des demandeurs 


. d'emploi. 


Demandez nos tarifs spéciaux. 


7 Initiation au Traitement de texte sur 1stWORD (ietniveah) 


* Initiation à la gestion commerciale sur SOLUTION 





rsonne 
Re A RU ED 2e 
Dans une salle de 100 m? 
coeur de Paris, nous avons 
prévu un ordinateur par 
stagiaire. 
Nous 


Un POSTE DE TRAVAIL 
it 0: Par Personne 4 4 


ouvons accueillir 


jusqu'à 20 personnes à la 
fois, renseignez vous sur nos 
tarifs de groupe. 





















































Micro-Application 
465 pages / 179 FF 





ES # x c, GFA sasie 
LES ASSEMBLEUR 


A EDITIONS MICRO APPLICATION 


e livre du GEM » fut l’un 
« des tous premiers 
ouvrages à paraitre sur le ST. 
Incomplet et truffé d'erreurs, ce 
livre n’en fût pas moins la seule 
et unique documentation sur le 
GEM pour des centaines de pro- 
grammeurs français pendant 
plus d'un an. 
La nouvelle édition ne se con- 
tente pas de corriger les erreurs 
de l’ancienne, mais elle apporte 
beaucoup plus de détails sur la 
programmation du GEM, détails 
qu'aucun ouvrage n'avait 
jusqu'à présent étudié aussi 
sèrieusement. 
Le livre se décompose en deux 
grandes parties. Une première 
partie développe les théories et 
concepts généraux paur pro- 
grammer sous GEM. Cette par- 
tie est composée de chapitres 
(excepté celui sur le C et l'as- 
sembleur) qui n‘existaient pas 
dans l'ancienne édition. 
Les premiers chapitres rappel- 
lent les principes de base de pro- 






LE LIVRE DU GEM 
2 ème édition 


grammation en langage C et 
assembleur 68000, et offrent 
une vue générale de GEM. 
Puis vient un chapitre sur le 
VDI ; sur les objets et leur orga- 
nisation (avec des exemples de 
programme très explicites), sur 
les menus et leur gestion (expli- 
cation un peu trop brève), sur les 
programmes de construction de 
ressources (avec comme exem- 
ple RCS, mais les explications 
sont immédiatement applicables 
à K-Ressource ou au MMRCP de 
Megamax). 

Le chapitre suivant, intitulé 
« Amusement avec les objets », 
étudie en long et en large l’utili- 
sation et la gestion des SLI- 
DERS. Les exemples sont sim- 
ples à comprendre et d'une 
grande utilité. 

Les techniques de programma- 
tion des fenêtres sont ensuite 
bien développées et accompa- 
gnées d’un exemple en C ; là 
aussi, particulièrement impor- 
tant pour les débutants. 

La première partie se termine par 
la programmation du GEM en 
Basic GFA. Ce chapitre com- 
plète parfaitement le manuel de 
ce langage qui brillait par son 
Silence sur ce sujet. 

La deuxième partie de l'ouvrage 
n'est rien d'autre que la liste 
commentée des fonctions du 
VDI et de l’AES. La présentation 
est strictement identique à l'an- 
cienne édition mais les erreurs 
ont bien sûr été corrigées. 
Cette partie est suivie d’un cha- 
pitre unique et ne possédant 
aucun équivalent dans les autres 
ouvrages sur le ST : la liste des 
variables VDI, ESC et LINEA 
avec leur adresse, ainsi que la 
liste des adresses des fonctions 
VDI ! 

L'ouvrage se termine par un 
index (qui faisait cruellement 
défaut sur la première édition). 


Cette nouvelle édition serait 
donc presque parfaite si de 
scandaleuses absences ne 
venaient pas entacher la bonne 
impression que laisse la lecture 
de cet ouvrage. Ainsi des fonc- 
tions aussi inportantes que 
Fsel—input, objc—add et pas 
mal d'autres ont complètement 
été oubliées ! 

Autre regret, le livre ne donne 


PROGRAMMER EN 
ASSEMBLEUR 


68000 


par O. Hard 
Cedic/Nathan 
190 pages/ 149FRS ? ? ? 
epuis le temps qu’on vous 
l'annonce, on n'avait fini 
par se demander s'il sortirait 
vraiment un jour. Cette fois ci, 
c'est fait puisque l’exemplaire 
que j'ai entre les mains a été 
acheté dans une boutique. Ce 
livre présente en détails l’assem- 
bleur du processeur 68000, son 
architecture et son implantation 
sur les ST. 
La première partie développe la 
structure du 68000, ses instruc- 
tions, et les procédures d'excep- 
tion. 
La deuxième est plus spécifique 
au ST. On y trouve l'utilisation 
du système d'exploitation 
{TOS + GEM) en assembleur et 
un certain nombres d'exemples 
d'application, comme le déco- 
dage du clavier, la gestion du 
programmateur de sons, le cal- 
cul de factorielle etc. 
La dernière partie étudie le bro- 
chage du 68000, liste le jeu 
d'instructions avec leur format 
et leur temps d’éxecution (très 
utile pour l'optimisation), liste 
également les fonctions GEM- 


chez 


102 PROGRAMMES 
POUR ATARI ST 


par Jacques DECONCHAT 
chez P.S.I. 120 FF 


| ds e livre s'adresse à tous ceux 
qui souhaitent s'initier aux 


passant par les tests, les GOTO, 
les chaines, les PEEK et POKE. 
Les exemples sont intéressants 
et courts, les explications clai- 
res et concises. 


joies de la programmation. Par- 
tant du principe qu’un exemple 
; simple et amusant vaut mieux 
qu'un long discour, l'auteur 
vous apprend en 102 exemples 
à programmer en basic. 

Les jeux sont groupés autour de 
5 niveaux de difficulté crois- 
sante : des simples instructions 
PRINT, à la gestion du GEM en 


On regrettera seulement le fait 
que la plupart des programmes 
soient des adaptations {la série 
« 102 pgms pour » existent 
depuis plusieurs années et cou- 
vre tous les ordinateurs) et n'ex- 
ploitent donc pas toujours les 
particularités du ST. Plus d’un 
lecteur seront d'ailleurs surpris 
de lire dans le sommaire la 
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LIVRES 


aucun exemple d'utilisation des 
fonctions « COPY RASTER » 
qui sont d’une grande utilité, et 
qui posent souvent des problè- 
mes aux débutants. 









Mais ces défauts n’empêchent 
pas « LE LIVRE DU GEM » de 
rester une bible essentielle aux 
débutants comme aux program- 
meurs chevronnés | 


PROGRAMMER 
EN ASSEMBLEUR 68000 
SUR L'ATARI ST 


Giivier Hard 





DOS, BIOS, XBIOS, ESC, LINE- 
A, VDI et AES. 

On reprochera à ce livre l'ab- 
sence de programmes ludiques 
comme la gestion des joysticks 
ou des Sprites. 

Mais « Programmer en 68000 » 
n'en demeure pas moins un 
excellent livre d'initiation agré- 
menté de nombreux schémas et 
très bien structuré facilitant ainsi 
l'apprentissage. Ce livre est le 
seul ouvrage d'initiation au 
68000 s'adressant véritable- 
ment au possesseur de ST et 
passionnera aussi bien les débu- 
tants que les vieux loups de la 
programmation 68000. 


phrase suivante : « Niveau 5 : 
les techniques particulières de 
l'AMSTRAD » ce qui est pour le 
moins étonnant (pour ne pas 
dire ridicule) dans un ouvrage 
consacré au ST ! Dans le même 
genre on pourra lire sur la der- 
nière page qui vous conseille 
quelques lectures : ‘Clefs pour 
le ST : Mémento présentant le 
jeu d'instructions du Z80 ( ? ! 1}, 
le livre de chevet du program- 
meur sur Amstrad l’ A votre 
avis le programmeur sur ST doit- 
il acheter Clefs pour Amstrad ? 
Plaisanterie mise à part, cet 
excellent ouvrage vous initiera 
en douceur aux charmes de 
cette drogue qu'est la program- 
mation ! Attention les nuits 
blanches vous guettent ! 








ESSAIS LOGICIELS 


VIP SOUS GEM 


14 





tilisateurs de VIP, soyez rassu- 
U rés. Finies les interrogations 

inquiètes ou ironiques sur la 
disponibilité de la version sous GEM. 
Elle est arrivée ! Chez tous les bons 
revendeurs. Vite, je déballe - après un 
an d'attente, mon impatience est plus 
que justifiée - et j'insère la précieuse 
disquette dans le 1040. Les secondes 
passent, plus de 300 K à charger, cela 
n'est pas rien. Et hop ! c'est fait, la 
ligne des menus et les barres de défi- 
lement sont là. Ni champignons, ni 
bombes à l'horizon. Ouf ! 
La version hors GEM reste disponible 
pour les inconditionnels du clavier, s'il 
en existe. Le logo de VIP ne s'affiche 


Figure 1 : Le programme GRAPHPRINT. 


plus au chargement du logiciel. Un pro- 
gramme indépendant réalise une ani- 
mation à cet effet pour vous distraire. 
L'accompagnement musical est le 
début de ‘Ainsi parlait Zarathoustra’ ; 
Karajan et les autres n'ont pas à s'in- 
quiéter de cette concurrence, les 
orchestres symphoniques ont encore 
un avenir. 


Un second utilitaire apporte quelques 
transformations au jeu de caractères 
standard pour renforcer la compatibi- 
lité avec les fichiers issus de LOTUS 
1,2, 3 et comportant des caractères 
semi-graphiques. 





Le programme GRAPHPRINT (déjà pré- 
sent avec la version antérieure) permet 
de modifier la présentation de votre 
graphique (figure 1), puis de l'impri- 
mer. Vous disposez de différents 
styles de caractères pour les titres et 
les légendes. Votre impression peut 
être réalisée sur une imprimante matri- 
cielle quelconque, ou sur une impri- 
mante laser CANON. 


Avant de parler des apports de GEM, 
j'évoquerai quelques modifications. 
Les fonctions àVAR et àSTD (déjà dis- 
ponibles en mode gestion de données) 
permettent d'obtenir la variance et 
l'écart-type d'une série de valeurs. 


L'occupation de la mémoire est opti- 
misée : vous pouvez placer vos don- 
nées en différents endroits de la feuille 
de calcul sans que les emplacements 
inoccupés n'empiètent sur la mémoire 
disponible. 

Sans souris, VIP était déjà, à mon avis, 
agréable à manipuler. GEM apporte 
néanmoins un confort supplémentaire 
aux déplacements dans la feuille de 
calcul. Le nouvel écran se divise en 
trois zones (figure 2) : 


- la ligne de menus, 
- la fenêtre de travail, 
- le panneau de contrôle, 





Si la première zone n'appelle pas de 
commentaire particulier, j'attire votre 
attention sur le fait que seulement 15 
lignes sont affichées, au lieu de 20 pré- 
cédemment. Le panneau de contrôle 
(rien à voir avec celui de GEM) et la 
barre de défilement horizontale sont 
responsables de cette restriction. Le 
panneau est plus qu'une zone de com- 
munication, c'est véritablement le 
tableau de bord de VIP. Il s'y affiche, 
outre les messages et le contenu de la 
cellule sélectionnée, diverses icones et 
indications qui vous informent sur les 
fonctions disponibles où le mode de 
travail en cours. L'icone de gauche 
n'est pas le sigle d'une secte diaboli- 
que, mais une représentation symbo- 
lique des déplacements dans la feuille 
de calcul. Selon l'endroit où vous cli- 
quez, vous disposez de modes de 
deplacements judicieux qui accélèrent 
l'accès à la section qui vous intéresse : 
aux quatres coins de la feuille, à un 
bloc de données, ou à l'intérieur d'une 
zone sélectionnée. 


S'il n'est toujours pas possible d’affi- 
cher plusieurs tableaux à la fois, il vous 
reste toujours la solution d'utiliser la 
fonction Combine pour charger une 
autre feuille dans un emplacement inu- 
tilisé. Il en existe toujours, le nombre 
d'entre vous qui manipulent les 8192 
lignes et les 256 colonnes est sans 
aucun doute très faible. Vous avez 
alors recours au double fenêtrage (affi- 
chage simultanée de colonnes ou de 
lignes non contiguës). 


La représentation graphique d'un 
groupe de données se fait dans une 
fenêtre que vous pouvez redimension- 
ner et déplacer à loisir (figure 3). 
Quand vous modifiez des valeurs, il 
suffit de cliquer sur « graph » pour que 
le graphique se réaffiche quasi instan- 
tanément en tenant compte des nou- 
velles données. Une option plutôt 
spectaculaire. Dommage qu'il ne soit 
pas possible d'afficher simultanément 
plusieurs graphiques. 


Cela m'amène à parler de la petite 
déception ressentie par rapport à cette 
nouvelle version, car il est des choses 
d'autant plus difficilement explicables 
que le délai de disponibilité de la ver- 
sion sous GEM a été grand. 


MINI ININIMINININININININMININININININININININININMIMIMIMIMIMI 


(il | C R Û \ D EÔ Képare tout le matériel ATAR 


L'EIBINININININININININMIMIMININIMINMIMIMIMIMIMIE 


La choix des fichiers et de répertoires 
ne se fait pas au moyen des fenêtres 
de dialogue habituelles. La souris est 
dans ce cas inopérante. Et ce n'est pas 
le seul cas. Quand vous éditez une cel- 
lule et que vous voulez positionner le 
curseur au milieu d'une formule, inu- 
tile de tendre la main vers la souris ! 
De même, les options des menus uti- 


lisateurs (macro-instruction cXM) doi- 
vent être choisies au clavier. Il existe 
d'autres bizarreries de ce style çà et là. 


Attention, ces inconvénients sont plus 
irritants que majeurs. N'oubliez pas 
l'immense richesse fonctionnelle de 
VIP. Il suffit de lancer les macros- 





instructions livrées à titre d'exemples 
pour constater qu'il est possible de 
développer des applications sophisti- 
quées avec masques de saisie et gra- 
phiques à la clé. On n'attend plus que 
la Version de dBMAN sous GEM et 
notre bonheur sera parfait. Avec un 
peu de chance ce sera pour le prochain 
numéro. 























Figure 2 : L'écran de VIP. 







Maintenance rapide effectuée en nos ateliers par un technicien ayant 5 ans d'expérience sur Atari 
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Matériel sous et hors garantie 
Toutes machines, même achetées à l’éxtérieur 
Interfaces, extensions mémoire, cordons divers 
Conditions spéciales aux Revendeurs 
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Figure 3 : Le multi-fenêtrage. 





Mais aussi la ligne I XE 


et même le petit 
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Le succès constant du ST tient sans conteste à son 
rapport qualité-prix. Pourquoi payer plus cher une 
machine moins performante ? Sauf à vouloir frimer 
ou à faire preuve d'un fanatisme irréfléchi pour une 
marque donnée, la réponse est vite trouvée. 
Malheureusement ce raisonnement se double 
fréquemment d'une contrepartie plus ou moins 
inconsciente : pourquoi payer un logiciel que je peux 


ne statistique des ventes de 
logiciels sur ST, portant sur 

un échantillon réduit mais tout 
de même significatif, fait appa- 
raïtre qu'en moyenne le posses- 
seur d'un ST a acheté un à deux 
logiciels. On ne peut malheureu- 
sement savoir combien il en pos- 
sède effectivement mais regar- 
dez votre logithèque ou celle de 
vos amis et vous aurez la 
réponse. De plus les logiciels 
les mieux vendus sont comme 
par hasard les mieux protégés ! 


Face à cet état de fait, comment 
réagissent les différentes parties 
en cause ? 

* Le constructeur s’en lave les 
mains. || vend avant tout des 
ma- chines et son département 
logiciel est plus que réduit. La 
grande quantité de logiciels dis- 
ponibles sur les réseaux de pira- 
tes lui amène sans cesse de nou- 
veaux acheteurs de machines. 
Pourquoi se suiciderait-il en fai- 
sant quoi que ce soit contre le 
piratage ? 

* Les revendeurs vivent avant 
tout de la vente de matériel et 
ont donc tendance à développer 
une argumentation proche de 
celle du constructeur, d'autant 
que les pirates ont besoin de dis- 
quettes vierges, de copieurs, 
d'un deuxième lecteur, etc., et 
finalement font ‘marcher le 
commerce’. 

* Les éditeurs de logiciel pren- 
nent un minimum de risques, ils 
in- vestissent le minimum pos- 
sible pour l'édition d'un soft, 
reversent des royalties propor- 
tionnelles aux ventes, donc trois 
fois rien si le logiciel est piraté. 
Certes ils perdent des sous dans 
l'absolu mais en réalité l'exten- 
sion du marché, la diversifica- 
tion des pro- duits, certains mar- 
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obtenir gratuitement ? 


chés captifs comme l'Education 
Nationale leur permettent de 
s'en sortir très correctement. 
Merci pour eux ! 


* Les utilisateurs sont aux 
anges ! Certains se vantent de 
compter qui 300, qui même 700 
logiciels sur ST et font parfois 
circuler des récapitulatifs de leur 
logithèque (j'en possède quel- 
ques exemplaires avec nom et 
adresse !). Pour montrer qu'on 
est super branché ou expert en 
piratage, c'est à qui distribuera 
le plus ra- pidement et le plus 
largement possible tel logiciel 
même pas encore commercia- 
lisé.…. 

Et les développeurs ? Eh bien 
certains ont choisi d'être du coté 
du manche et fabriquent des 
copieurs, des analyseurs de dis- 
quettes, des prétendus ‘débug- 
geurs'…. D'autres, travaillant sur 
des logiciels professionnels, ne 
se sentent guère concernés. 
Mais la plupart ont tout simple- 
ment décidé de développer sur 
d'autres machines, pourquoi ne 
pas le dire ? 


Partant du principe qu'une per- 
sonne assez folle pour acheter 
une machine trois fois plus 
chère que la concurrente doit 
égale- ment avoir les moyens 
d'acheter des logiciels, il parait 
en effet logique de laisser le ST 
aux pirates et de travailler pour 
. Suivez mon regard |! 


Etant sans doute le développeur 
français ayant le plus créé de 
logiciels sur ST (4 commerciali- 
sés à ce jour), je suis sans nul 
doute de parti pris mais, si vous 
en avez le courage et si vous 
n'avez pas déjà abandonné la 
lecture de cet article, j'aimerais 
préciser quelques points : 


1) Le revendeur qui effectue des 
copies pirates de logiciels, et il 
y en a, est plus qu'un criminel, 
c'est un imbécile qui se sui- cide 
à petit feu |! 


2) Le développeur qui diffuse un 
copieur est plus qu'un imbécile 
se suicidant à petit feu, c'est un 
criminel qui contribue puissam- 
ment au génocide des dévelop- 
peurs. 
3) Le pirate qui copie et diffuse 
des copies pirates de logiciels 
n'est ni suicidaire ni imbécile, il 
n'est rien. rien que la con- 
séquence directe des points 
précédents, un épiphénomène 
en quelque sorte. 999 pirates 
sur 1000, au minimum, ne con- 
naissent rien au ST et sont inca- 
pables de développer le moindre 
logiciel même s'ils ne se privent 
pas d'affirmer que tel logiciel est 
‘nul’, ‘ringard' ou ‘bogué jusqu'à 
l'os’... Une demi-douzaine de 
copieurs, un analy- seur de dis- 
quette, rarement un débuggeur, 
et le tour est joué, la disquette 
copiée. 
Imaginons un monde dans 
lequel les libraires vendraient à 
bas prix les photocopies des 
ouvrages en devanture, imagji- 
nons que dans ce monde il y ait 
des magasins qui commerciali- 
sent des passe-partout miracu- 
leux vous permettant de rentrer 
chez n'importe qui ou à n'im- 
porte qui de rentrer chez vous et 
d'emmener votre ST par exem- 
ple, imaginons enfin que dans ce 
monde votre salaire mensuel 
soit amputé chaque mois de 50 
à 95% par quelques pirates de 
réseaux bancaires. eh bien 
c'est tout simplement dans ce 
monde que vivent les dévelop- 
peurs. 


Or ce monde est invivable. Il 
n'est pas supportable de tra- 
vailler quinze heures par jour 
sept jours par semaine (si ces 
ho- raires vous laissent scepti- 
que, je tiens à votre disposition 
les quelques 80000 lignes de 
code finalisé assembleur et C 
écrites en 15 mois sur ST) et de 
voir dix de ses logiciels piratés 
pour un vendu (c'est la propor- 
tion pour ‘Les Chiffres et les Let- 
tres'). Et qu'on ne me dise pas 
que le piratage résulte du prix 
trop élevé des logiciels. Ayant 
commercialisé à bas prix des 
logiciels non protégés pour d’au- 
tres machines, je sais parfaite- 
ment qu'il n’en est rien. Qui plus 
est, plus un logiciel est cher, 
moins il est piraté. D'abord 
parce qu'il est habituellement 
bien protégé, ensuite parce qu'il 
vise ou attire un milieu profes- 
sionnel moins adepte des 
copieurs | 
Si le piratage se poursuit, les 
conclusions sont donc claires à 
mon avis : 


1} De moins en moins de déve- 
loppeurs produiront sur le ST, 
comme cela s'est produit sur 
d'autres” machines. Consé- 
quence pour l'uti- lisateur : 
moins de logiciels et d’un niveau 
moins relevé. 


2) Les développeurs ayant 
entamé un logiciel et craignant 
de le transporter sur d'autres 
machines commercialiseront de 
plus en plus leurs softs sur car- 
touches ou avec une protection 
‘hard’. Résultat : coût des logi- 
ciels sensiblement augmenté et 
inflation des cartouches. 


3) D'autres développeurs ou les 
mêmes, pour décourager le pira- 
tage ou du moins le restreindre, 
emploieront les vieux trucs : 
manuel hyper volumineux, logi- 
ciel compliqué et anti-convivial 
nécessitant ce manuel, carte 
d'enregistrement pour les remi- 
ses à jour, bogues dans les pre- 
mières versions avec échange 
des versions débuguées aux 
seuls acheteurs, etc. Résultat : 
plus de ‘contraintes pour l'a- 
cheteur, des logiciels tradition- 
nels aux commandes bizarroides 
et à la logique touffue. 


4) Les développeurs indépen- 
dants (c'est mon cas) seront 
contraints de travailler pour des 
sociétés, ne serait-ce que pour 
garantir un minimum vital en fin 
de mois. La logique économique 
reprendra ses droits, softs 
‘clean’, calibrés, en accord avec 
les études de mar- ché, pour des 
machines standard dont les 
clients ‘ont les moyens’. 


Ainsi le piratage aura-t-il conduit 
à l'augmentation des prix de 
base des logiciels, à la baisse de 
niveau de ces logiciels et à leur 
non-convivialité, à la désaffec- 
tion des développeurs pour les 
machines les plus performantes 
mais aussi les plus piratées, à la 
disparition des rares dévelop- 
peurs indépendants. 


Je ne mets pas tous les posses- 
seurs de ST dans le même sac 
{j'ai même rencontré des STis- 
tes heureux sans pirater !) et je 
ne doute pas que vous lecteur, 
qui m'avez suivi jusqu'ici, ne 
soyez pas concerné par ce qui 
précède. Dommage que vous 
appartenniez à une minorité ! 
Tant pis pour moi et tant pis 
pour vous... 


Dominique LAURENT 


P.S. : Etant donné le ton assez 
agressif de cet article, j'attends 
naturellement avec impatience 
vos réactions, particulièrement 
celles des revendeurs copieurs, 
des développeurs de copieurs et 
des utilisateurs de copieurs… 
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UTILITAIRES 


Aegis animator 


Art director 


BO 


Boffin {trait.texte) 
CAD 3D (dessin 3d) 
Calcomat tableur 
Compta Memsoft 
Datamat fichier 

DB Man (Dbase Ill) 
Degas Elite 
Devpack 
Digitaliseur de son 
Easy Draw 
Emulcom 
Evolution (trait. texte) 
Evolution (sunset) 
GFA Basic 


STARNL 40-Versionparalèle 2880 F AN 


Version Commodore 


PRIX SPECIAUX POUR LES CLUB ET COLLECTIVITES 


GFA compilateur 
Habawriter || 
Lattice - C 

MCC Pascal 
Megamax C 

OSS Pascal 
Macro assembleur 
MC Base Memsoft 
Platine ST 

Pro fortran 


Realm time clock (horloge) 


Textomat 
V.LP. (sous gem) 
GFA Draft 


GFA Vector 
Publishing Partner 
Pro 24 Stenberg 


3100F À 


Se compatible tous ordinateurs + IBM 
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à retourner à MICROSTORY 
14, rue de Poissy, 75005 PARIS 


Je; buses Mn an nt Lis 


Prénom... 


merque 


OUMONEL mme nemmnneneeme 


Périphériques 


Lecteur Kuramana 3 1/2p 1 méga 1650F 
Lecteur Kuramana 5 1/4p  2390F 
Lecteur disk Atari SF 354 1490F 
Imprimante Atari, SMM 804  1990F 
Disk dur 20 méga SH204  4990F 
Imprimante couleur okimate 20 2990 F 
Digitaliseur d'images 2450F 
Disquettes 3 1/2 p les 10 135F 


Citizen 120 D 
2150F 


{ MONITEUR THOMSON Couleur 
 Pal/RVB 

N (Atari, Commodore, 

à Thomson, etc...) 


1890F 


H.R. (Pal, RVB, TTL) 
2750F 


HORAIRES: LUNDI 14h30 - 19h 
DU MARDI AU SAMEDI 
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commande le matériel suivant 
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Réglement : 


chèque [] mandat [ 
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DEMANDE DE CRÉDIT 


Je désire recevoir 1 offre préalable de crédit 


Montant de la COmmande 
Nombre de mensualités (de 4 à 24) : 
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mandat-lettre C] 
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Alternate reality 
Borrowed Time 
Chess (Psion) 
Les chiffres et les lettres 
Crafton et xunk 
Eden Blues 
Fantasy 
Flight simulator Il 
Gato 

+ Hacker ll 
Harrier strike mission 
International karate 
Jewels of darkness 
Karaté Kid II 
Leaderboard 
Learderboard tournement 
Liberator 
Little Computer People 
Macadam bumper 
Ogre 
Les passagers du vent 
Silent service 
Skyfox 
Space quest 
Starfieet 
Starglider 
Super Cycle 
Super Huey 
The pawn 
Time Bandit 
Turbo GT 
Typhoon 
Ultima II! 
Winter Games 
World Games 
Fantazy Il 
Ninja (Karaté) 
Artic Fox 
SDI 


règlements lbellés à l'ordre de MICROSTORY 
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Après les diffé- 
rentes annonces officiel- 
les de la conférence de presse, nous 
avons souhaité approfondir certains 
points encore obscurs. Pour cela nous 
avons interviewé Monsieur Shiraz 
Shivji, Vice président recherche et 
développement d'Atari Corp, techni- 
cien génial et père du ST ! Il nous a 
accordé 1/2 heure de son précieux 
temps pour répondre à nos questions 
sur l’ancienne gamme, sur les ST, les 
PC, l'imprimante laser et les dévelop- 
pements futurs. Précieux entretien. 


ST-MAG - « (en anglais) Monsieur 
Shivji, bonjour » 
M. Shivji - « (en francais) Bonjour. » 


ST-MAG - « Ah, nous allons donc pou- 
voir faire l'interview en français ! » 
(rires) 

M. Shivji - « (reprenant en anglais) Oh, 
non ! Vous savez mon fils qui a douze 
ans, étudie le francais en classe et en 
sait beaucoup plus que moi dans ce 
domaine ! » (rires) 


Q- « Nous aimerions commencer par 
vous interroger sur la gamme actuelle. 
Sommes-nous vraiment limité à 4 
Mégas ? (question perfide du RDS 
sachant parfaitement que des alle- 
mands ont étendu leur ST à 16 
Megas) » 

R- « Non, on peut mettre jusqu'à 16 
Mégas, mais il faut toujours que 
l'adresse de la mémoire écran se situe 
dans les 4 premiers Mégas. En fait un 
seul MMU peut gérer 32 chips, rien ne 
vous empêche alors d'utiliser des rams 
de 1Mbyte ». 





Q- « Que pensez-vous des protections 
de logiciel qui s'étendent au dela de la 
81° piste, employées par certaines 
sociétés. On rencontre fréquemment 
des problèmes de chargement avec 
certains lecteurs intégrés ! » 

R- « Ceci est très ennuyeux et tout à 
fait condamnable. Nous garantissons 
de la piste 0 à la piste 79. Ce n’est pas 
un bon schéma que d'écrire au-delà. 
Atari a averti, depuis longtemps déjà, 
les éditeurs, des risques d'incompati- 
bilité qu'ils couraient ». 








Q- « Sur tous 
les appareils, lorsqu'on 
boote le système avec un joystick con- 
necté, on plante l'ordinateur. Avez- 
vous un remède simple à nous propo- 
ser ? » 

R- « Non, je n'ai pas de solutions. Les 
joysticks envoient des caractères au 
clavier au moment où il s'initialise et 
génèrent un plantage. La seule solution 
est de débrancher le joystick avant de 
booter, puis de le rebrancher une fois 
ceci fait. Je sais, cela n'est vraiment 
pas pratique avec les STF ! » (rires) 


Q- « Dernière question sur la gamme 
actuelle, qu'est devenu le kit de com- 
patibilité IBM, qui avait été présenté 
sur plusieurs salons l'année der- 
nière ? » 

R- « Beaucoup de gens veulent cet 
émulateur. Le hardware est terminé 
mais nous connaissons encore de gros 
problèmes avec la partie logicielle. 
Mais le projet n'a pas été aban- 
donné. » 


LES MEGAS ST 

Q- « Venons-en maintenant à la série 
Méga ST. Celle-ci possède le blitter 
(circuit accélérant la vitesse d'affi- 
chage) incorporé. Ils semblent que cer- 
tains programmes plantent, notem- 
ment des jeux ? ». 

R- « Il n'y a à ma connaissance que 
très peu de logiciels qui ne tournent 
pas avec le blitter. La plupart des jeux 
vont ignorer sa présence tout simple- 
ment. Ceci dit, le bureau GEM a été 
modifié ; il y a maintenant dans un 
menu une option qui permet de con- 
necter ou déconnecter le blitter. Quand 
celui-ci est déconnecté tout se passe 
exactement comme s'il n'y avait pas 
de blitter dans la machine. » 


Q- « Peut-on mettre le blitter sur l'an- 
cienne gamme ? » 
R- « Oui, c'est possible. » 


Q- « Mäis il faut le souder sur le 
68000, ceci est très dangereux ! » 
R- « Non pas du tout, je l'ai fait très 
facilement... (rires) » 


Q- « Quels types de mémoire utilisez- 
vous dans la série Méga, des 256 
Kbyte ou des 1Megabyte ? » 

R- « Nous utilisons des 256Kbyte, 


SHIRAZ SHIVJI : 
L'INTERVIEW 










INTERVIEW 






mais ce n'est qu'une question de 
prix ! » 








Q- « Les Méga ST possèdent une 
extension du bus, permettant de lui 
adjoindre des cartes. Quelles utilisa- 
tions prévoyez-vous pour ce bus ? » 
R- « Nous avons d'ores et déjà fini une 
carte de calcul (arithmétique) flottant 
muni d'un 68881 à 20 Mhz. Elle est 
d’ailleurs intégrée dans une des unités 
exposées sur le stand ! » 














Q- « Quoi d'autres ? » 

R- « On pourra également mettre une 
carte « réseau local » et une ‘buffer 
box’ avec plusieurs ports. On ne peut 
mettre qu'une seule petite carte à l'in- 
térieur des mégas d'où l'utilité de cette 
boite. Le bus permet 24 bits d'adres- 
sage, 1Mbyte sont utilisés pour les 
roms. Il en reste 11 de libres. » 














Q- « Peut il y avoir des problèmes de 
compatibilité entre les ST actuels et les 
Méga ST ? » 

R- Non, ce sont les mêmes roms ! 









L'IMPRIMANTE LASER 

Q- « Nous nous posons de nombreu- 
ses questions sur la qualité d'impres- 
sion de la laser ? » 

R- « La page est entièrement compo- 
sée dans la mémoire du ST. On peut 
ainsi définir une matrice de 
2400x3300 bits, cela ne pose aucun 
problème avec 4 Mégas de mémoire 
vive ! » 
















Q- « Oui, mais pour obtenir des poli- 
ces de caractères de type professionel 
comme avec PostScript par exem- 
ple ? » 

R- « Nous nous en préoccupons et 
sommes en relation avec de très nom- 
breuses sociétés d'impression dont 
entre autre la société de photocompo- 
sition COMPUGRAPHICS'« 
































L'ATARI PC 


Q- « Passons au PC si vous le voulez- 
bien ! Est ce que c'est vous qui l'avez 
déssiné ? » 

R- « Oui, c'est effectivement moi et 
mon équipe. » 

{Shiraz SHIVIJI semble ainsi infirmer les 
rumeurs persistantes qui font état de 
TANDON, comme le père du PC 
d’ATARI (N. D. L. R. } 


Q- « Pourquoi avoir opté pour le pro- 
cesseur 8088 (un 8/16 bits) au lieu du 
8086 (un vrai 16 bits) qui équipe le PC 
d'Amstrad par exemple ! » 

R- « Ce n'est là aussi qu'une question 
de prix. Le 8086 n'offrait pas un gain 
de performances suffisemment consé- 
quent par rapport à son prix. » 


Q- « Sur le stand est exposé un boitier 
strictement indentique au PC et réfé- 
rencé par PCF-534, est-ce une autre 
version ? » 

R- « Non, absolument pas. Il s’agit du 
second lecteur externe ! » 


Q- « Maïs il ne possède pas les ports 
d'extension comme cela avait été 
annoncé au CES ? » 

R- « En fait les ports'seront intégrés au 
boitier du disque dur. On pourra y ins- 
taller deux cartes couchées ! Nous 
pensons que nos clients seront plus 
intéréssés par le disque dur que par un 
deuxième lecteur. » 


Q- « Ÿ aura t'il une suite dans la 
gamme PC ? » 

R- « Ce que nous faisons, nous devons 
le faire bien ! Mais il'y aura effective- 
ment une suite. (Et notre interlocuteur 
ajoute « On ne peut pas être à moitié 
enceinte ! ») 


Q- « Le PC peut il utiliser les drives et 
souris des ST. » 

R- « Oui, tout à fait. Ce sont les 
mêmes lecteurs, la même souris, avec 
les mêmes connecteurs ! Par contre on 
ne peut pas utiliser le disque dur des 
ST sur les PC. » 


Q- « L’Atari PC sera-t'il livré avec 
GEM ? » 

R- « No, comment ! » (Tant pis, mais 
nous on le sait !] 


LES DEVELOPPEMENTS FUTURS 


Q- « Nous voudrions en savoir plus sur 
les développements futurs et divers 
projets d'Atari ? » 

R- « Allez y ! » (rires) 


Q- « Avez-vous en projet un moniteur 
couleur multi-sync capable de suppor- 
ter non seulement les trois résolutions 


du ST mais aussi celles du PC ? Nous 
en avons essayé qui marchent très 
bien avec le ST ! » 

R- « Il existe effectivement des moni- 
teurs sur le marché qui le permettent. 
Nous en avons en projet, mais nous ne 
le ferons que si on peut le faire au 
« juste prix » ! » 


Q- « Peut on brancher des grands 
écrans format A4 sur le ST, comme il 
en existe sur le Mac par exemple. » 

R- « Oui, tout le monde peut le faire. 
Mais ce n'est pas aussi simple qu'il n'y 
parait. C'est d’ailleurs pour ça que ce 
type d'écran coute très cher sur le 
macintosh ! » 


Q- « C'est assez important pour l'édi- 
tion éléctronique. » 

R- « Attendez un peu pour des choses 
très intéressantes venant d'Atari dans 
ce domaine... » 


Q- « Avez-vous des projets de ST por- 
table ? » 

R- « Le marché n'offre pas encore les 
techniques dont nous avons besoin au 
prix ou nous en avons besoin. 


Q- « À quand la carte sonore ? » 

R- « Nous sommes très intéréssés par 
le développement d’un meilleur circuit 
sonore, mais rien n'est encore prêt ! 
Nous travaillons actuellement sur un 
boîtier qui se branchera sur le port 
MIDI ! » 


Q- « Où en est AMY ? (nom d'un fan- 
tastique processeur sonore commandé 
depuis plusieurs années par l'ancien 
Atari à la société qui a concu le Com- 
modore Amiga !) » 

R- « C'est une très longue histoire. 
(rires). Mais AMY n'est toujours pas 
terminé ! » 


O- « Et la carte graphique ? » 
R- « Elle devrait être disponible à la fin 
87. » 


Q- « Travaillez-vous toujours sur une 
carte 68020 sous UNIX ? » 

R- « Oui, mais elle ne sera pas lancée 
avant la fin de l’année. » 


Q- « Pour finir nous aimerions savoir 
quels sont vos logiciels préférés sur 
ST ! » 

R- (rires) » Personnellement, je n’uti- 
lise pas souvent d'ordinateurs sauf 
pour dessiner mes circuits. Toutefois 
j'aimerais signaler qu'à Sunnyvale tou- 
tes les secrétaires ont un ST et utili- 
sent First Word et nos cadres utilisent 
dBMan et VIP ! » 


Propos recueillis et traduits par Loic 
Duval sur le Stand Atari durant le 
CeBIT. 












« THE MOST EXCITING 
YEAR IN THE BUSINESS » 


récédée d'un déjeuner copieuse- 
F? ment arrosé de bière, les journa- 

listes français ont eu droit à une 
conférence de presse en présence de 
Jack TRAMIEL, de ses fils et de Shi- 
raz Shivii. 
Pour couper court aux sempiternelles 
questions des journalistes sur la santé 
financière d'Atari, les orateurs ont 
d'emblée annoncer les résultats 
d'Atari : « 1986, fut une excellente 
année » a lancé Sam Tramiel avant 
d'annoncer les résultats officiels : 
les ventes ont atteint 258, 13 millions 
de dollars, et le benéfice net s'élève à 
44, 51 millions de dollars. Aujourd'hui, 
à la suite de l‘introduction en bourse 
{l’action Atari gravite autour de 25$) 
Atari possède 72 millions de dollars en 
banque, de quoi voir l'avenir en toute 
sérénité. 
A la question « comment voyez-vous 
l'année 87 ? », Jack Tramiel a répondu 
« 1987, sera l’année la plus exci- 
tante ! ». Et c’est vrai que les nom- 
breuses nouveautés présentées ou 
annoncées sont enthousiasmantes. 
Certes le PC n’est pas une franche 
nouveauté si l'on excepte son ‘look’ 
révolutionnaire et son prix (ce qui n'est 
pas rien tout de même) : Tramiel a 
d’ailleurs reconnu que l’Atari PC n'était 
rien d'autre que de l'IBM compatible et 
que pour lui, seule la gamme ST était 
résolument tournée vers l'avenir. Pour- 
suivant sa pensée il a même ajouté : 
« Vous savez, sur les paquets de ciga- 
rettes il y a marqué ‘dangereux’, mais 
les gens continuent à en acheter. Le 
PC aussi constitue un achat dange- 
reux, mais tant qu'il y aura des gens 
pour en acheter, je leur en vendrai ! » 
De nombreuses questions techniques 
ont été posées à Shiraz SHIVI, vous 
pourrez en avoir la primeur dans l'in- 
terview qu'il nous a accordée en 
marge du Salon. 
Pour le reste, Elie KENAN, le directeur 
d'ATARI France a estimé qu'un tiers 
des machines vendues en France était 
à destination professionnelle (Ce qui 
nous semble exagéré). Georges 
PECONTAL, de MICRO SYSTEMES a 
regretté le manque de logiciels profes- 
sionnels. Ce qui a motivé une vive 
réaction des journalistes de ST Maga- 
zine qui ont souligné que le fait d’avoir 
un dBase Il! (dBMAN), un Lotus 1. 2. 
3. (VIP) ou un logiciel de mise en page 
comme Publishing Partner, et ce en 
moins de 18 mois de commercialisa- 
tion n’est pas un des moindres atouts 
du ST. 
La séance fut alors levée (dommage, 
la salle commençait à s'animer), car 
l'avion affrété par Atari France atten- 
dait pour ramener tout les journalistes 
à Paris. Pas nous ! la visite commen- 
çait seulement, et nous avons arpenté 
longuement les couloirs du Cebit pour 
traquer les nouveautés du ST. 
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la mise en route, l'apparence 
A est sérieuse. La disposition du 

plan de travail est rationnelle et 
sobre. Les fonctions sont accessibles 
par les menus déroulants ; une boîte 
à outils occupe une bande verticale à 
droite de l'écran. 


MISE EN ROUTE 


Le programme s'alloue d'entrée de 
jeu le maximum de RAM possible, ne 
laissant que peu de place au système. 
Sur un 1040, avec six accessoires de 
bureau, par exemple, il occupe plus de 
500 K, n'en laissant qu'une trentaine 
disponibles, - ce qui interdit l’utilisation 
d'accessoires gourmands en mémoire, 
du type Gestion de Fichiers, Agenda 
ou Bloc Notes de Quickmind, mais 
aussi d'un switcher. 

L'espace que s’attribue le programme 
est suffisant pour charger un docu- 
ment de 25 pages maximum, selon le 
nombre d'images, photos ou dessins. 
Cette taille est satisfaisante si le type 
de travail envisagé est la mise en page 
de Newsletters ; mais il va de soi qu'il 
demeure possible de fractionner un 
ensemble plus important en plusieurs 
fichiers. L'intérêt qu'il y a à disposer 
d'autant de place est de pouvoir trai- 
ter des images numérisées ou des des- 
sins à très haute définition, ce que ne 
permettent pas des logiciels comme 
Page Maker, dont la capacité est limi- 
tée à 50 K. 

L'allocation de RAM n'en pose pas 
moins, à nouveau, la question du TOS 
et de la capacité de la configuration 


utilisée. Publishing Partner s'adresse, 
à l'évidence, aux possesseurs de 1040 
STF, Mega 2 ou 4, qui n'ont, eux, 
aucun problème de limitation ; un 520 
ST avec le TOS en ROM reste, bien 
sûr, utilisable, mais risque de s'avérer 
très vite insuffisant, surtout lors de 
l'impression : nous y reviendrons. 


MODES ET GRAPHISME 


La boîte à outils, d'un emploi très 
facile, est, à peu de chose près, celle 
des logiciels de graphisme les plus 
répandus. Elle est composée de qua- 
tre parties : définition des modes, opé- 
rations graphiques, pagination, et 
options choisies par l'utilisateur. 

Le choix des modes se fait en sélec- 
tionnant l'une des quatre icônes supé- 
rieures : texte, mise en place, décou- 
page, graphisme. Chacune de ces 
commandes actives les opérations cor- 
respondantes, qui sont situées dans 
les menus déroulants. Un message 
d'erreur prévient l'utilisateur s'il lui 
arrive de sélectionner une opération 
dans un mauvais mode. Le message, 
toujours le même, est peu explicite : 
il se borne à signaler l’incompatibilité ; 
mais l'emploi du logiciel est tellement 
simple qu'on repère la cause de l'erreur 
en quelques instants, et ce d'autant 
plus facilement qu'un autre message 
apparaît dans la partie droite de la 
barre supérieure des menus pour 
décrire l'opération en cours. 

Le mode Texte commande toutes les 
procédures d'écriture, de transfert ou 
de modification d’un ou plusieurs tex- 


P,A.0. : PUBLIS 


tes ; la mise en place (Mode souris) 
permet de manipuler des objets, le 
découpage (ciseaux) le travail que le 
maquettiste effectue sur les illus 
trations, le mode graphique (PIC) les 
mêmes procédures que le mode texte, 
mais appliquées aux images. 

Les opérations graphiques elles- 
mêmes sont présentées en deux ran- 
gées de quatre icônes descriptives : 
cercles, ovales, carrés, carrés à coins 
arrondis, lignes verticales et horizon- 
tales, libres, polygones et dessin à 
main levée. 

Trois boîtes situées en bas de la 
colonne permettent de choisir lignes, 
remplissages ou couleurs selon une 
palette prédéfinie ou de les dessiner à 
volonté. Le choix proposé est le même 
que celui d'Easydraw ou Degas-Elite, 
ce qui est largement suffisant. 

Le but d’un pareil logiciel étant d'inté- 
grer graphisme, images et textes, il 
peut paraître inutile de l’alourdir de ces 
outils graphiques. C'est sans doute 
pourquoi d'autres programmes comme 
Fleetstreet privilégient, eux, le traite- 
ment du texte au détriment de celui de 
l'image. Mais, à l'usage, le Toolbox de 
Publishing Partner se révèle indispen- 
sable pour accéder à une mise en page 
plus nerveuse qu'un simple multicolon- 
nage : encadrés et trames permettent 
des effets qui enrichissent beaucoup 
la présentation. À noter également 
l'existence d'une commande d’aligne- 
ment (Guides), très précieuse pour sa 
précision. 

Mais voilà ce que c'est : plusonena, 
plus on en veut! Si le système 
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Fig. 1 Allocation d'espace 





Fig. 2 Message d'erreur et message du Menu supérieur. 








d'agrandissement de l’image permet- 
tait de retravailler pixel par pixel (ou 
même mieux, comme dans l'éditeur de 
fontes de Signum, au quart de pixel), 
à l'aide d'une loupe et d'une gomme, 
dans le genre de celles de Degas-Elite, 
cela permettrait une finition parfaite 
des images trop triturées. Allons ! Ne 
Soyons pas trop exigeants : il est aussi 
peu raisonnable de vouloir transformer 
le desktop publishing en atelier de des- 
sin que de penser en faire un traite- 
ment de textes. Qu'il se contente de 
marier harmonieusement les deux ! 
Une icône, enfin, permet de se dépla- 
cer de page en page par simple cli- 
quage à la souris, dans un sens ou l’au- 
tre ou en sélectionnant le numéro de 
la page visée. Cette icône est surmon- 
tée d'une indication : Gauche (L) ou 
Droite (R), qui permet d'activer un 
gabarit (« Master Page »), unique ou 
différent pour le recto et le verso. On 
y fait figurer les choix de mise en page 
que l'on veut voir appliquer à tout le 
document : en-têtes et pieds de pages, 
numérotation automatique, mais 
aussi incrustation d'images, textes ou 
logos choisis à partir du Menu CREER 
(Create-Layout). 


ñ 
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CHARGEMENT/CREATION 


Le chargement d'un document se 
fait à partir du Menu FICHIER, avec 
une limitation, à mon avis, importante. 
Publishing Partner rappelle un docu- 
ment exactement dans la configura- 
tion dans laquelle il a été sauvé. Rien 
que de très normal. Mais, pour ce faire, 
il recherche la, ou les fontes qui y sont 
utilisées. Celles-ci doivent figurer sur 
la même disquette que le document. 
Le programme tient assez peu de place 
et n'étant, de plus, pas protégé, peut 
donc être conservé sur une disquette 
de n'importe quel format ou un disque 
dur. On ne peut toutefois pas tout met- 
tre sur un disque dur, et la formalité de 
la copie du document sur la disquette 
est, à la longue, fastidieuse. 

Bon point, par contre : la taille raison- 
nable des documents et la rapidité du 
chargement. Même remarque pour les 
images. Publishing Partner accepte les 
formats Néochrome, Degas ou Tiny. 
C'est d'autant plus suffisant que les 
programmes de conversion dans ces 
formats de manquent pas - on peut 






même transférer ainsi, via Degas-Elite 
des images au format Amiga. L'adop- 
tion du format Tiny permet un gain de 
place appréciable. 

L'importation des textes se fait au for- 
mat ASCII. Un accessoire de bureau 
{encore un !.. Vivement les cartou- 
ches) permet de supprimer les retours 
de chariot intempestifs dans les tex- 
tes importés. A noter, à cet égard, la 
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Create Multiple Columns 


Left Maror 2540 cm Top Margn 2540 cm 
Right Moron 2.540 em Botton Margn 2540 cm 
Number af Columns 3 


Space Eetueen Coumne (635 cm 


ZA 


très grande maniabilité du processus 
d'importation des textes, quel que soit 
le document. La modification est tout 
aussi souple et facile, le programme 
pouvant retravailler aussi bien une 
ligne, un paragraphe ou l'ensemble 
d'une colonne ou d'un texte. Atten- 
tion ! Ces remarques ne s'appliquent 
pas aux documents que vous voulez 
enchaîner les uns aux autres (Merge) : 
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Format Modifier 








Page Size: 


Letter - &5 x 11 
OLeoal - 85 x 14 
Olndex Card - 5 x 3 
DBusness Card - 35 x 2 
OUser - 


DDouble Sided Document 


Page Orientatior: 


Qt 
Li 





PLS94 cr27.946 cm 


BPortrait (vertical 


DÀA Size - 2l0mm x 297mm 
OBS Size - 1B2mm x £S7mm 
DMonual - 55 x 85 


andscope thorizontal 





) (Cancel) 


Fig. 3 (a) Format de page 
et (b) de colonnes 
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Fichier 
Nouveau doc, 
Charger doc, 
Ajouter doc, 
Sauver doc, 


Inporter 
Exporter 


Créer 


Esc h matage de disquettes, accessibles 
Esc L depuis le Menu FICHIER. 


Esc À 
ESC S\ SE EN PAGE 


DE DIE DO DE hdd AE DUT DE DE DIE UE UE ddl dd ét db doté ht dt dt ht dit 


Le document chargé est présenté, 


ESsc I par défaut, en « taille réelle », c'est-à- 


Esc E 


dire qu'il occupe un peu plus que la 
fenêtre à l'écran. Cette taille, idéale 


AE AA DAY AE AU AIG DE SE DUT DAY ASE ASE AE ME ut 204 dt da sat ut aût 200! FOUT le travail, ne permet pas de voir 


Formater disque Esc F 
Esc D 


Esc R varier la taille de la représentation : 


Détruire fich, 
Renonner fich, 





Inpriner doc, 
Config.imprimante 
Sauver préférences 
Quitter 


ils doivent tous avoir le même format 
de pages ; sinon, le programme refuse 
de les charger. 





La création d'un document est simple 
et précise. L'utilisateur l'effectue à 
partir du Menu FICHIER : il a le choix 
entre les formats standard, qui sont 
prédéfinis, ou le sien propre, qu'il 
adapte à ses besoins en pouces, picas 
(caractère de corps 12) où centimè- 
tres. La plus grande mesure de page 
peut être choisie dans la hauteur 
(« Portrait ») ou la largeur « Carte »). 
Rappelons, pour comparaison, que le 
libre choix du format vient seulement 
d'être introduit dans la version PC de 
Page Maker. 


Le format défini, reste à sélectionner 
la disposition propre à chaque page. Il 
se fait à partir du Menu CREER et per- 
met un calcul précis de toutes les 
mesures, ainsi que l'édition recto- 
verso et le chaînage de colonnes sur 
une seule page, plusieurs pages ou 
l'ensemble du document. Cette der- 
nière option est particulièrement effi- 
cace pour charger un long texte : 
Publishing Partner répartit le texte 
dans les colonnes en fonction de la 
taille de caractères choisie, en signa- 
lant les dépassement à l'aide d'une 
icône dite « Text Overflow » : une 
croix dans un carré qui devient, quand 
on l’active en mode texte, la reproduc- 
tion d’une page écrite. Il suffit alors de 
la déplacer vers la colonne ou la page 
voulue pour que la suite du document 
s'y inscrive, et ainsi de suite jusqu'à 
épuisement. 

A noter, enfin, les commandes de des- 
truction de fichiers et de modification 
directes de leur nom, ainsi que de for- 


UT DUT DUT UE DE hd ht DUT DAS Dé Ut db ht ht dt ht té HAE DUT SES BIS SO 


Esc P 





Esc N 





complètement la page en cours. Les 
ascenseurs latéral et verticaux permet- 
tent de se déplacer vers le point voulu. 
Le Menu VUE donne la possibilité de 


selon des paramètres fixes (50%, 
200%, pleine largeur, une ou deux 
pages réduites) ou à volonté. 


La possibilité de visualiser deux pages 
en même temps -trop souvent 
absente dans d'autres logiciels - 
facilite grandement la mise en page 
recto-verso. Les éléments sont remis 
à échelle à chaque fois: la page 
réduite permet de juger de l'effet d’en- 
semble, le grossissement maximum 
(en théorie 999 %}, d'examiner un 
détail. Cette dernière option est un peu 
décevante, dans la mesure où l'ab- 
sence de gomme empêche une vraie 
retouche ; par contre, elle est très utile 
pour contrôler le découpage d'une 
image en mode ciseaux ou la mise en 
place détaillée d'un texte. 

Le travail sur les textes reste l'aspect 
le plus développé du logiciel. || peut se 
faire depuis le clavier, comme toutes 
les opérations, soit à l’aide de la sou- 
ris et des Menus STYLE, FORMAT et 
MODIFIER (EDIT). L'utilisateur a la 
possibilité de définir des macro- 
commandes qui le libèrent des tâches 
les plus répétitives. L'aspect traite- 
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Fig. 4 Deux pages réduites 






















Créer Vue Style Format Modifier 


Vue 


Plusieurs pages 
Page réduite 
54 4 de la page 
Ÿ Taille réelle 

208 Z de la page 
Pleine largeur 
Choix utilisateur 


UE DS Ut DU DE Dot Ut DNS HUE OT Dh DOS ht DIT DRE LIT AIT AE DE À 


Mettre au {er plan 
Hettre au 2nd plan 


GE DOS LUE DRE DU DUT DE DE DIE ht DUT dt DE DE tt Sbt bdd dt dt dot dit 


Règles visibles 

Chaînage visible 
Ÿ Dessins visibles 

Contours col,visible 
ÿ Carroyage visible 


ment de texte le cède à la mise en 
page. Bien sûr, il existe une fonction 
de recherche et de remplacement - 
absente sur Page Maker ou Ventura 
Publisher - ainsi qu'une césure, auto- 
matique ou manuelle à volonté (on 
peut d’ailleurs regretter qu'il ne soit 
pas possible de paramétrer la césure 
automatique comme dans Fleetsreet : 
l'algorithme anglais n'est pas toujours 
très adapté au français, en particulier 
pour la taille limite des mots sécables). 
Mais l'essentiel est constitué par le tra- 
vail sur les caractères. Les variations 
de style sont nombreuses, des expo- 
sants aux indices en passant par les 
grasses, maigres, détourées, italiques 
inversées, ombre, vidéo-inverse, léger, 
effets de miroir, etc. 


























































Style 
Fontes / Points 











Ÿ Normal 


Penché inversé 
Gras 

Souligné double 
Italique 

Léger 

Hiroir 

Contours 

Vidéo inverse 
Gnbre 
Caractères barrés 
Caract, maigres 
Souligné 
Tête-bêche 
Large 


Un autre point fort est la souplesse de 
formatage par lignes ou paragraphes : 
les marges et l’indentation se calculent 
de façon très précise, comme l'espa- 
cement des mots, directement à la 
souris dans une boîte de dialogue. 
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Fig. 5 Tirage laser de la page de 
démonstration (détail). 
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Fornat 


po F Même procédure pour le contrôle de 


« chasse (espacement entre deux 
caractères : « Manual Kerning ») : on 
peut enfin mettre les e dans l’o (hum) ! 
Cette compétence paraît l'évidence 
même de la mise en page, mais force 
est de constater que certains 
« grands » logiciels de PAO ne la pos- 
sèdent pas ! 






La version testée disposait de trois 
fontes, quatre si l’on compte la fonte 
système grasse, qui vient doubler l'or- 
dinaire. S'y ajoutent une Helvetica et 
une Times. Contrairement aux autres 
logiciels, qui proposent un choix de 
corps prédéfini, Publishing Partner 
laisse l'utilisateur libre de choisir une 
taille comprise entre 2 et 72 points 
(144 par doublement du plus grand 
corps dans le mode étroit). 

Ce choix se fait par une boîte de dia- 
logue appelée depuis le Menu FOR- 
MAT, qui permet de combiner toutes 
les possibilités de taille et de charge- 
ment. Chaque fonte occupant 4 K, 
l'utilisateur a la possibilité de se débar- 
rasser de celle(s) qu'il n'utilise pas, ce 
qui libère la RAM d'autant. Cette 
option prendra toute sa valeur quand 
un plus grand nombre de fontes sera 
disponible. 

La possibilité de faire varier la taille des 
caractères à volonté est précieuse, 
! mais elle impose une limitation, dont 


you 1 De. 

or upwara compatible ma. 
color and monochrome mor 
supported but monochr 
recommended. Supported, 
include Epson and gra 
compatibles, Star (Gemini), . 
LaserWriter and any Posts: 
compatible device. New print di 
are being released daily so c 
make sure your printer is Suppor 


Import Graphics 
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Hodifier 

Détruire 
Chercher 
Renplacer 

Couper 

-> presse-papier 
Coller 

<- presse-papier 


Ag > > > > > 
Canel 7 "OI SE C9 209 LA 


les concepteurs du logiciel sont cons- 

cients : il n’est pas possible de créer 
de nouvelles fontes autrement qu'à 
l'aide du générateur propre à Publis- 
hing Partner. Il est prévu que celui-ci 
soit versé dans le domaine public, sous 
ses deux formes : pour les polices 
d'écran et les fontes utilisables par 
l'imprimante. Cela permettra alors à 
chacun d'inventer à loisir la fonte de 
ses rêves... 


IMPRESSION 


Pour le moment, le choix est 
mince : seule la police Helvetica est 
acceptée à l'imprimante. Les autres 
donnent des résultats variables, selon 
la configuration. L'utilisateur en est 
d'ailleurs clairement prévenu dans le 
: Manuel. Mais là encore, tout sera peut- 
être réglé lorsque vous lirez ces lignes, 
‘tant la mise au point du logiciel est 
rapide. 
Le processus d'impression est pour le 
moins laborieux. En théorie, rien de 
plus facile : au moment d'imprimer, il 
suffit de sélectionner « Config. impri- 
mante » dans le Menu FICHIER. Une 
boîte de dialogue très claire invite alors 
à charger l’une des configurations pré- 
vues. Celles-ci font la part belle aux 
imprimantes STAR (SG 10, 15, NX 10 
et 15, Gemini 10X, SD 10 et 15) : 
mais sont paramétrées également les 
PANASONIC KXP1092, 1091 et 
1090, CITIZEN MSP-10/15/20/25, 
MANNESMANN TALLY SPIRIT 80, 
MT 85/86, CITOH 8510A ! 
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ig. 6 Réglage de l’espacement des 
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Purnal 

Exposant 

Ÿ Ligne courante 
Indice 

Changer Exp./Ind, & 9 


QU DE DAT DE DAS DOS UE DE ht dE ht ht DRE ht hdd DE dite EE UE ht ét ddr Y 


Ha juscules ë 1 
Hinuscules E 2 


DU DE BUS DIE LOS DAT DO ht dl dd de ché dt ht DE DE DIE DIE DIE IE SU DST | 


Marge à gauche TI 
Centrer ë C 
Harge à droite 4] 

Ÿ Justif,caractères & J 
Justifier nots ü Z 


Lu at dt D AU AT DU AS AUS UE AUS DE AE DRE dt Ut dt bé NE dE dt DIE it 


Hodifier marges | 
Espace: ligne/car.f L 
Réglage de Chasse # 
Césure manuelle Ë 


Ce choix effectué, on adopte un ordre 
d'impression (ascendant ou descen- 
dant) et le port de sortie : série, paral- 
lèle ou. disque. Car, l'impression était 
prévue, à l’origine sous GDOS via le 
bon vieux OUTPUT. PRG, en passant 
par un fichier GEM donc. C'est du 
moins l'opinion du Manuel : sur la dis- 
quette, point de GDOS ni de fichier 
d’assignation. Qu'à cela ne tienne | 
Vous lancez l'impression. Ca marche | 
Mais il ne faut pas être pressé : impri- 
mer plus de quatre pages devient vrai- 
ment dissuasif : et pas moyen de pas- 
ser par un spouler. Vous n'avez plus 
qu'à aller promener le chien en atten- 
dant. 

Oui, mais voilà : quand vous disposez 
d'un logiciel comme Publishing Part- 
ner, c'est que vous voulez accéder à 
une sortie de qualité professionnelle. 
Donc, vous ne travaillez pas avec une 
imprimante matricielle, mais avec une 
laser. Et ca, c'est prévu, et c'est même 
l'un des points qui font de Publishing 
Partner l'égal des meilleurs logiciels de 
PAO ; une configuration est installée 
d'origine pour une laser postscript : 
l'un des langages de description de 
page les plus performants ; qui est sur- 
tout celui de l'Apple laserwriter, vite 
devenu un standard. 

Les avantages de Postscript sont la 
qualité de la sortie (modelé du dessin, 







































































































photographies numérisées) et sa sim- 
plicité : il analyse le positionnement et 
la composition page à page et non sur 
l'ensemble du document. Ainsi, il ne 
mobilise pas trop de mémoire, et la 
sortie est relativement rapide. La page 











de démonstration (Tutorial. doc) par 
exemple, reproduite partiellement fig. 
5, a été sortie en deux minutes. La 
connexion avec l'imprimante se fait 
tout simplement par la sortie parallèle, 
sans autre forme de procès. 

Lorsque l'imprimante laser d'Atari sera 
disponible en France, la configuration 
complète (1040 STF + disque dur + 
laser + Publishing Partner), annoncée 
pour 3000 $ aux USA - même si le 
Dollar remonte en flèche, on aura du 
mal à atteindre 30 000 FF -, reviendra 
au tiers de la moins chère de ses con- 
currentes, pour une qualité égale à 
celle des meilleures ! Par ailleurs, l'im- 
primante laser d'Atari utilisant la RAM 
du ST, un appareil de 2 ou 4 Mégas 
permettra une composition graphique 
particulièrement sophistiquée ainsi que 
le téléchargement de polices de carac- 
tères spéciales. Sa conformité, enfin, 
aux normes Postscript, qui sont désor- 
mais le standard, ouvre aux document 
mis en page à l’aide de Publishing Part- 
ner l'accès à des moyens de reproduc- 
à tions encore plus professionnels, qui 
sont en train d'adopter, eux aussi, ce 
langage. 


CONCLUSION 


Deux versions ont servi à l'établis- 
sement de ce banc d'essai : celle en 
cours aux USA et un prototype de 
mise aux normes européennes. Ce der- 
nier tente de résoudre pour l'essentiel 
l'adaptation des fontes, et, en particu- 
lier, l'implantation des accents et des 
signes diacritiques français, sans 
apporter de modifications profondes 
au logiciel lui-même. 

Il s'agit là d'une mise au point facile, 
et qui le sera d'autant plus si Upgrade 
Editions verse, comme Softlogik avait 
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prévu de le faire, dans le domaine 
public, l'éditeur de fontes utilisé pour 
Publishing Partner. Rappelons, d'ail- 
leurs, qu'au moment où ces lignes sont 
écrites, Ventura Publisher et la version 
PC de Page Maker sont, eux aussi, 
seulement en voie de francisation. 
Publishing Partner est le premier logi- 
ciel de ce type à être proposé pour le 
ST. Il est nettement en avance sur ses 
concurrents, à la fois par la multiplicité 
de ses compétences et sa transpa- 
rence d'emploi. Il fait mieux que sou- 
tenir la comparaison avec son homo- 
logue sur PC et compatibles (Ventura 
Publisher, qui est sous GEM, ou Page 
Maker PC) ou Macintosh (Ready Set 
Go 3 ou Page Maker 1. 2, voire même 
le tout nouveau Ragtime, plus versa- 
tile et moins spécialisé). 

On peut toutefois regretter que le logi- 
ciel n'aille pas plus loin : la possibilité 
de charger des feuilles de style toutes 
faites gagnerait du temps, ainsi que 
celle de travailler simultanément sur 
plusieurs documents, comme sur 
Fleetstreet ou la version 3. O0 de Ready 
Set Go. Par contre, je ne trouve pas 
que l'absence de correcteur orthogra- 
phique soit gênante : celui-ci alourdi- 
rait, à mon avis, inutilement le pro- 
gramme. |! vaut mieux préparer les tex- 
tes à l'aide d’un traitement de textes 
disposant de cette fonction - l'excel- 
lent Wordplus pour ne citer que celui- 
là. 

Mais ce ne sont là que critiques mineu- 
res : avec Publishing Partner, SoftLo- 
gik fournit un logiciel de desktop 
publishing de qualité professionnelle, 
suffisamment polyvalent pour répon- 
dre aux besoins du plus grand nombre, 
tout en restant d'une facilité d'emploi 
conforme à la philosophie du ST. 
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520 STF + Moniteur Monochrome = 4.990 F TTC 
= 6.490 F TTC 














roc ATARI 
1040 STF + Moniteur Monochrome 6.990 F TIC 
1040 STF + Moniteur Couleur 8.490 F TIC 
Moniteur SM 125 1.690 F TTC 
Moniteur SC 1224 2.990 F TTC 
2° Lecteur 500 Ko SF 314 1,490 F TTC 
2° Lecteur 1 Mo SF 314 1.990 F TTC 
Disque dur Atari 4,990 F TIC 
Imprimante SMM 804 1.990 F TIC 





Offres “scientifique et technique” 


1040 STF + Moniteur Monochrome + Malette Scientifique 9.990 F TIC 
1040 STF + Moniteur Couleur + Malette Scientifique  11.490F TIC 
Malette scientifique : 
— Manuel "Au cœur de l'Atari ST” et ‘Basic Memsoft” 
— Le logiciel GFA BASIC 
— Un abonnement gratuit au serveur Calvacom 
— Des outils de bureautique (le traitement de texte ist Word) et 
des accessoires et uilifaires de bureau (Quick Mind) 3.990 F TIC 


Offres “Bureautique” 


1040 STF+ Moniteur Monochrome + Malette Bureautique 7.990 F TIC 
1040 STF + Moniteur Couleur + Malette Bureautique  9.490F TIC 
Malette Bureautique 

(4 logiciels de bureautique) 1:990F TIC 
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Autres périphériques et accessoires 















520 STF + Moniteur Couleur 





















Utilitaires : D) 

Basic M Compileur 1.220 FTIC | Mercenary 300 F TIC 
Back Up 200 F TIC | Arena 330 F TTC 
Cad 3D 900 FTTC | Brataccas 450 F TIC 
Calcomat 450 FTTC | Chess 450 F TIC 
Compilateur GFA Basic 495 FTIC | Super Huey 200 F TTC 
Comer Man 340 FTTC | D Leader Board 270 F TTC 
Datamot 450 FTIC | Leader Board Tounament 125 F TIC 
Degas 490 FTTC | Major Motion 260 F TIC 
Desa 210FTIC | Mission Mousse 240 F TIC 
Devpac 59 FTIC | Music Studio 285 F TIC 
Emulcom 790 F TIC | Flight Simulator Il 380 F TIC 
GFA Basic 495 FTIC | LB 03 Quasar 220 F TIC 
Habadex 740 FTIC | Silent Service 260 F TIC 
Habaview 895 F TIC | Siarglider 200 F TIC 
habowriter 890FTIC | Ship Pocker 220 F TIC 
Hippo RAM Disk 560 F TTC | Sundog d'Atast 390 F TTC 
K Ram 399 FTIC | Space Station 280 F TIC 
K-Sera 0649 FTIC | STKarate 280 F TIC 
K-Spread 909 F TTC | ST Protector 250 F TIC 
Lafice C 1100 FTIC | The Pawn 250 F TTC 
Macro Assembleur Metacompo 59 FTIC | Wintergames 300 F TTC 
MCC Poscal OF TIC | Word Games 240 F TIC 
Modula 2 1450 FTIC | Rogue 240 F TIC 
Paint Work 260 FTIC | Fire Blaster 240 F TIC 
Pluspaint 1 395 F TIC | Super Tennis 260 F TTC 
Art Gallery | 260 F TIC Macadam 360 F TIC 
Art Gallery || Eden blues 255F TTC 
Texiomat Gato 430 F TTC 


Habawriter || 





Lecteur Cumana ! Mo 
Autres lecteurs Cumana, nous consulter 





Promotion : HO HD) 
Disquette 3,5" simple face 


Imprimante Laser Centronics 26200F HT 
Extension pour Hard copy d'écran graphique 4700F HT 
Epson LX 86 avec câble 2900 F TIC 
Citizen 120 D avec câble 2190F TIC 
NEC P6 8.100F TIC 





Habavwriter || 730 F TTC 





1950 F TIC 
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« Comment sauvegarder une partie 
sous King Quest ? Quel est le meilleur 
désassembleur ? » Michel Migaire. 

il faut d'abord formater une disquette 
vierge en tapant INIT DISK, puis taper 
SAVE GAME pour sauvegarder et RES- 
TORE GAME pour charger. 

Le meilleur désassembleur est à mon 
avis DESA chez Loriciels. 


« Dans le numéro 8, vous dites que le 
Blitter sera fourni avec d'autres ROMS. 
Faudra-t'il donc changer les ROMS 
actuelles de nos ST ? Est-ce la raison 
de la difficulté à trouver les ROMS sur 
le marché ? » 

Le blitter a besoin de nouvelles ROMS 
qui vont effectivement venir remplacer 
celles qui équipent actuellement votre 
ST. Mais cela n'a rien à voir avec la 
pénurie actuelle car le Blitter ne sera 
pas disponible avant la fin de l'été. 
Non, la pénurie actuelle est liée à une 
restriction décidée par Atari France qui 
semble craindre de favoriser sinon des 
importations parallèles. Noble souci, 
nous en convenons, s’il ne pénalise 
pas les personnes qui ont acheté régu- 
lièrement leur machine en France. 
C'est pourquoi nous vous avons 
demandé dans le précédent numéro, si 
vous ne les avez toujours pas, de nous 
envoyer le double de votre facture. 





























« Où puis-je me procurer le manuel 
MEMSOFT » Mr J. Baudelique. 

Vous pourrez vous procurez « MEM- 
SOFT ST : le basic de 4° génération » 
chez votre revendeur habituel. Ce 
manuel complet (480 pages) et bien 
fait, est édité par Atari et coute 195F | 


« Pourriez-vous m'aidez à choisir un 
assembleur et un C : le mieux appro- 
prié aux applications suivantes : jeux, 
graphismes, musique et GEM » A. 
Marechal. 








Courrier des lecteurs 


Pas de doute l'édito de notre n° 8 voyait juste ! Les utilisateurs de ST sont des bosseurs ! 
L'ennui, c'est qu'à force de travail, ils finissent par rencontrer un certain nombre de 
problèmes toujours plus complexes et que ces problèmes sont autant de questions qui 
finissent invariablement sur mon bureau. Ce ne sont plus 2 pages qu'il va me falloir si je 
veux y répondre ! Alors ne vous étonnez pas si votre question ne figure pas dans ce 
courrier ; ne m'en voulez pas trop non plus si je ne réponds plus personnellement, faute 
de temps, aux gens qui m'envoient des timbres pour la réponse ! Que ceci ne vous 
empêche pas de continuer à écrire, car vos nombreux encouragements sont bien 
réconfortants face à certaines rumeurs perfides qui annoncent notre faillite (qui 
l’espèrent ? ) et qui, nous tenons à rassurer nos supporters, ne sont pas fondées. Au 
contraire, nous allons compléter la quantité et, nous l'espérons, la qualité de notre service 
en proposant à tous les allumés du minitel un serveur qui permettra, notemment, de 

répondre plus vite et à un plus grand nombre de vos lettres. 


Je vous conseille le MEGAMAX C. II 
est rapide et son assembleur incorporé 
le rend particulièrement adapté à la 
création de jeux. 

Mais si je peux me permettre, je vous 
conseillerais d'essayer aussi bien, et 
bien moins cher, le GFA BASIC et son 
compilateur, outil bien parti pour deve- 
nir un standard sur la machine. 


« Pourquoi ne créeriez-vous pas une 
rubrique où chacun pourrait proposer 
ses propres trucs ? » h. Kabla. 

Nous aurions aimé que vous accompa- 
gniez votre proposition d'un truc à 
vous, qui aurait été l'occasion de 
démarrer la rubrique à laquelle bien 
entendu nous sommes complètement 
favorables. Il est inutile d'insister sur 
l'intérêt que représente l'addition et la 
fédération des compétences. Nous y 
sommes d'autant plus serisibles, qu'à 
part un certain nombre d'incondition- 
nels, que je salue ici et qui se recon- 
naitront, c'est précisément ce qui nous 
a le plus manqué et qui nous manque 
encore dans le soutien que nous appor- 
tons à une machine qui enson temps 
a porté à nos yeux les mêmes espoirs 
que le ST aujourd'hui, le déjà ATARI... 
800. 


« I m'est impossible d'entrer le carac- 
tère > sur ATHENA ? » 

Beaucoup de monde. 

Vous oubliez qu’ ATHENA possède un 
vérificateur automatique de syntaxe. 
Si vous n'entourez pas le signe > d'un 
espace devant et d'un espace derrière 
le programme croit que ce signe appar- 
tient au mot précédent et vous en 
interdit l'entrée ! 


« Quelle différence y a t'il entre l'ap- 
pel de « SUPER » par le GEMDOS 
($20) et le XBIOS(38) ? « Mr H. 
KABLA (encore !). La fonction du 


GEMDOS vous fait passer en mode 
superviseur. 
La fonction XBIOS permet d'éxecuter 
la procédure dont l'adresse est passée 
en paramètre en mode superviseur. 
Une fois la procédure éxécutée, on 
revient en mode utilisateur | 














« Comment imposée une taille mini- 
male à une fenêtre » Mr S. BERTHON. 
Il n‘y a aucune fonction du GEM qui 
permet cela automatiquement. C'est 
au programmeur que revient le travail 
de vérifier que la nouvelle taille est bien 
supèrieure à la taille minimale. Dans le 
cas contraire on redéssine la fenetre en 
lui imposant sa taille ! 








« Qu'est devenu la carte haute réso- 
lution dont vous vous faisiez l'écho 
dans votre numéro 2 ? » Mr Favata. 
Celle d'Atari n’est pas encore prête, 
cependant il existe en Allemagne une 
carte 1024x1024 que nous avons vai- 
nement essayé d'acquérir en revenant 
d' Hanovre dans une bourgade de la 
Ruhr. Je ne peux donc rien en dire 
d'autre. Peut-être en verrons nous une 
à Londres à la fin du mois d'avril. 


« Pouvez-vous me conseiller un drive 
5 1/4 ? 

Est-il possible de travailler directement 
sous le TOS pour les possesseurs de 
ST dont le système est en 
ROM ? ? ? » J. Malivel. 

Je ne suis pas sûr d'avoir saisi votre 
question, mais oui, bien sûr, on peut 
travailler sous TOS. Il suffit de se pro- 
curer un programme comme COM- 
MAND. PRG (domaine public}. Ce type 
de programmes permet de ne pas uti- 
liser le DESKTOP et d'entrer directe- 
ment par le clavier des commandes 
systèmes. 

Un drive 5 1/4 bien adapté aux ST est 
fabriqué par CUMANA et diffusé en 
France par 16/32 Diffusion. 





« Existe-t'il une base de données et un 
tableur pouvant échanger leurs don- 
nées avec un bon traitement de texte 
et permettant le mailing ? » Mr Cana- 
vaggio. 

Mr Canavaggio est goulu, mais nous 
lui conseillons le cocktail suivant : 
Prendre une bonne dose de DB MAN, 
arroser de fines giclées de VIP, lier le 
tout avec une bonne rasade de First 
Word Plus et saupoudrez raisonnable- 
ment de First Mail et vous aurez la 
crème des logiciels pros pour l'Atari et 
tout le nécessaire pour faire ce que 
vous nous demandez. 

















« Combien de temps faut-il encore 
attendre le C. D. ROM, l'interface gra- 
phique 1024x1024 alors que Commo- 
dore sort les Amigas 500 et 2000 avec 
une résolution de 1024x1024 en 16 
couleurs ? 

Pourquoi n'avez-vous jamais parlé des 
lunettes LCS qui permettent de voir la 
télé en Relief ? » Mr JL Bir. 
Premièrement les Amiga 500 et 2000 
ne sont rien d'autres qu'une version 
bridée (A500) et évoluée (A2000) de 
l'Amiga actuel (A1000) et ne possè- 
dent absolument pas une résolution de 
1024x1024! Nall 

Ensuite l'interface graphique Atari 
n'est toujours pas terminée. Quant au 
CD. ROM, il fait à peine son apparition 
sur les gros micros et aucune applica- 
tion n'est aujourd'hui véritablement 
disponible. 

Enfin les lunettes LCS ne permettent 
pas de voir la télé en relief, mais uni- 
quement les logiciels utilisant ce pro- 
cédé (cristaux liquides vibrant en quin- 
conce sur les deux yeux et permettant 
de recréer un effet 3D en COULEUR !). 
Hors il n'en existe encore aucun. Nous 
n'avons jamais rien vu d'autre qu'une 
démo (phallique !}, conçue sous une 
version spéciale de CAD-3D. Et il n'y 
a vraiment rien à dire d'autre que ces 
quelques lignes ! 











« Est-ce que le terme « NEO » est une 
abréviation désignant le logiciel Néoch- 
rome ! » Mr P. Sancho. 

OUI ! (Mr Sancho a le droit à une autre 
question !) 









« J'ai des problèmes pour créer des 
accessoires de bureau avec mon 
MEGAMAX ! » Eric BUNEL. 
N'oubliez pas de linker votre fichier ’.o’ 
avec la librairie « ACC. L» qui se 
trouve dans le dossier MEGAMAX de 
la disquette Compilateur ! 

















« Pour écrire une thèse en sciences 
humaines, de quels logiciels faut-il 
s’armer ? 

Mis à part son inesthétisme ‘’camelo- 
teux’, en quoi le SM125 diffère de l'ex- 
cellent et beau SM124 ? 

Une disquette double face peut elle 


























être enregistrée recto-verso sur un lec- 
teur simple face ? 

Y a t'il des différences au toucher entre 
les claviers du 520 et du 1040 ? » 
Mireille de Colmar. 

Petit 1 : il vous faut un bon traitement 
de texte : Evolution ou Signum ou 
encore First Word Plus devraient con- 
venir. 

Petit 2 : le ‘cameloteux’ et laid SM125 
n'est rien d'autre qu'un beau SM124 
déguisé et muni d'un pied pivotable ! 
Petit 3 : Les disquettes 3 pouce et 
demi ne sont pas réversibles on ne 
peut donc pas enregistrer recto-Verso 
sur un lecteur simple face. On ne peut 
pas encore d'ailleurs enregistrer la 
deuxième face d'une disquette forma- 
tée en simple face sans altérer cette 
première face. Je dis « pas encore », 
car nous arrive bientôt un petit bidule 
bien pratique qui, outre la fonction pré- 
cedemment décrite pourra également 
avec un deuxième switch faire croire 
à votre STF que le drive externe 
(choisissez-en un qui lise les pistes au 
delà de 80 ; oui, cà existe) est le drive 
A ce qui vous permettra, entr'autre de 
pazsser enfin les logiciels un peu trop 
protégés. Et c'est un p'tit gars bien 
d'chez nous qu'a inventé tout ça, tra- 
lalaïtou ! 


Petit 4 : Les claviers des 1040 et 520 
sont strictement identiques. Je n’ai 
d’ailleurs pas pu toucher aux claviers 
des mégas ST, tant il y avait de monde 
autour à Hanovre, pour répondre obli- 
gemment à une question que vous ne 
nous posez pas, chère Mireille. 
Enfin pour répondre à la cinquième 
question de votre lettre (question que 
nous sommes les deux seuls à connai- 
tre puisque j'omets volontairement de 
la citer) je vous conseillerai de vous 
méfier et que tout dépend des boites. 
Devinette : quelle était la cinquième 
question ? - Remarque : Je préfère les 
questions de Mr Sancho. 


« À quand un dossier spécial impri- 
mante ? À quand un numéro spécial ? 
A quand le club ST-MAG ? A quandle 
service minitel ? À quand une VRAIE 
mensualisation ? À quand les petites 
annonces ? À quand..., à quand... ? » 
D'après une bonne cinquantaine de 
zoulous qui veulent toujours tout avoir, 
sans rien payer, alors qu'ils évoluent 
pourtant dans une économie de type 
capitaliste. 


Hé bien, j'ai pu coincer mon rédacteur 
en chef à Oberkampf entre deux 
métros. et obtenir de lui ces quelques 
réponses ? * ? ** 22: 

« Quand, qui, où, comment, pour- 
quoi ? Tu sais petit, toutes ces gran- 
des interrogations, hein petit, moins on 
se les pose, mieux on se porte, , tu 
comprends petit ? ». Je voyais pas 
bien, mais j'ai acquiescé et puis il s'est 
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mis à me parler d’une histoire de pistil 
et d'étamine, avec des abeilles qui 
tournent autour, à laquelle j'ai vrai- 
ment rien compris. Je me suis sauvé 
en douce et le mieux est que je vous 
dise ce que j'avais pu apprendre, lors 
de conversations précédentes un tan- 
tinet plus cohérentes. 

- dossier spécial imprimante : Trop 
vaste sujet pour le moment, nous 
ferons un banc d'essai régulièrement 
d'une parmi les meilleures, rapport 
qualité/prix. 

- numéros spéciaux : À la rentrée 87, 
vous aurez le droit, dans le désordre, 
à au moins 3 spéciaux : Musique- 
Graphisme-Jeux et peut être à d’autres 
si on prend pas trop de vacances. 

- Club ST MAG : On a pas les badges, 
on a pas les tee-shirts, on a pas les 
auto-collants, on a pas les hôtesses, 
on a pas de place, on a pas de temps : 
bref, y nous manque des trucs, mais 
on y pense. 

- Petites annonces : allez, c'est dit : on 
commence dans ce numéro ! Elles 
sont gratuites pour les abonnés et 
payantes pour les autres. Tout ce qui 
pourrait nous faire penser que vous 
vous livrez à un commerce douteux 
sera impitoyablement rejeté. Pour en 
savoir plus reportez-vous aux pages 
« NEWS ». 

- Le service minitel : Tous les détails 
dans le prochain numéro. 

- une vraie mensualisation : Pas pour 
tout de suite | une cinquesemainisa- 
tion jusqu'aux grandes vacances, une 
huitesemainisation pendant les vacan- 
ces, histoire de bronzer idiot et une 
mensualisation à la rentrée qui, ajou- 
tée aux numéros spéciaux correspon- 
dra en fait à une vingtaine de jourisa- 
tion. Question : Quel jour paraitra le 
numéro 14 ? 


« Peut on émuler un 520STf en un 
1040STf ? » Mr J. Cohen. 

Emuler n'est pas vraiment le terme, 
mais je crois que j’appréhende le sens 
profond de la question. Je rappelle 
pour la cent quatre vingt dix millio- 
nième fois qu'un 1040 n'est rien d'au- 
tre qu'un 520 avec 1 Méga de 
mémoire et un lecteur double face. Si 
vous achetez un 520STf, que vous 
l'étendiez à 1 Méga de mémoire et que 
vous lui adjoigniez un lecteur double 
face, vous obtiendrez presque un 
1040 ! Qu'on se le dise ! ! ! Pour un 
vrai 1040, il vous faut un 520 ST tout 
court, étendu à 1 méga, et un double 
face. 

« Je tape votre compacteur d'image, 
le lance puis recharge une image com- 
pactée avec « LOADCPT » et je vois 
un « truc » apparaitre sur l’écran, le 
truc étant censé être l'image compac- 
tée puis décompactée ! Certes criti- 
quer le travail des autres est chose 
simple mais quand même, pourquoi 
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publier un programme qui ne marche 
pas ! » Y. DIAZ. 
Pourquoi ?‘mais pour voir si quelqu'un 
nous lit, pardi! D'ailleurs si vous 
n'aviez pas martyrisé en tapant, puis 
en lançant notre pauvre petit compac- 
teur, vous n'en seriez peut-être pas là. 
La meilleure solution est quand même 
de disposer de la bonne version que 
voici : 

compacteur d'images F.Jéannim 


version 2 


"nom de l'image "3 NS# 
Ogen "1", #1.N$ 
Open ‘“o",#2:midé (N$, 1, Instr 
Alert 2, “format , 
TS (DummyA=1) =Th(DummuzEen) 
L4=1 Té T=1 
Void EInp{i#1) 
Next 1% 
For 1%=L To 352 
Out #2,Inp(#1} 
Neut 12% 
1# Dummyz=1i 
For I1%=1 To 92 
Void Inn (#1) 
Next I% 
Endif 
N=0 
2257 
While Ecf(#1)=9 
Inc € 
G=Inp (#1) 
3f D=6G 
Inc K 
Elise 
gut 
Qu 
N=1 
Faircte 
Endrf 
14 Ne255 
Out 42,2% 
Qut HEYD 
ER 
Enthi ? 
D=G 
Wéricd 
Close 4 
Close 41e 


Input 


EDR 


#2,N 
#2, D 


150. {00,860 0404767129 


loadept 2Z 


: 


Input ‘nom “NS 
Open. lil ,A#LSNEr!., pt! 
For 14%1 To: Stan 2? 
A=Iinp{(#h1) 
V=ïnp iii) 


B=ïnt(V/16) 
C=(V/Lé-R)xL6 
Sétcolor (12-11/2,A,B,0 
Next 1% 
Hidem 
14=Xbi05 (5) 1] 
While Eof (#1)}=0 
NA=lnp (#1) 
GL=inp (#1) 
For Z%=1 To N4 
Foke 14,6% 
Inc 1% 
Next Z%4 
Wend 
Close #1 
Defmouse © 


Comment se fait-il que le programme 
en GfA basic suivant ne me donne pas 
un dégradé de couleurs ? ! ? 

Question posée par nous-même, par- 







4e ARE 


ceque vous ne vous en étiez même pas 
aperçus. 


For 1=0 To 15 
Read C(1) 

Next !I 

For Nezi To'4 


N, 7,41, N+1 
N+A4UN+1 7 NE 
NeBN+1, N+1,7 


Setcolor 
Setcolor 
Setcolor 
Next N 
For N=0! To 15 
Color N 
Eux NXi16.16,16+NX16,37 
Next N 
End 





GAS!!, DummyZ 





Après une intense réflexion, et de 
nombreux tests complémentaires, il a 
bien fallu nous rendre à l'évidence : les 
fonctions DEFFILL et COLOR du GfA 
basic sont buggées jusqu'à l'os, au 
niveau de la sélection des registres de 
couleurs | 

Mais nous n’'allons pas vous laisser 
dans un tel embarras, et nous avons 
trouvé la parade que voici : 

la première ligne correspond au regis- 
tre que vous voulez selectionner, la 
deuxième au numéro à mettre après 
COLOR ou DEFFILL pour effective- 
ment sélectionner ce registre. 


01021374 516778 410 10712; 
13, 14, 15 

0,23%6, 47,58, 910 TE 
1224157413 


Ainsi, le programme précedent pour- 
rait devenir. 


Dim C(15) 

For 1=0 To 15 
Read C(I) 

Next I 

For N=1i To 4 
Setcolor N.7,N+1,N+#1 
Setcolor N+4,N+1,7,N+1 
Setcolor N+B,N+1,N+1,7 

Next N 

For N=0O To 
Cz=C(N) 
Color E2 | 
Box Nk16,50,N*16+16,66 

Next N 

End 

Data 0,2,5,6,4,7%9:8:9, 10,11, 19, 
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GAG ! : Apparemment nombreux sont 
ceux qui lisent ma rubrique. La ques- 
tion de Florence FOURNET a déchainé 
une pluie de lettres m'envoyant la solu- 
tion à son problème. Malheureusement 
toutes les solutions étaient écrites en 
GFA Basic (basic qu'elle ne possède 
pas) et toutes étaient plus ou moins 
furieusement inspirées d'un listing 
paru dans l’OI (ça, voyez-vous, je 
savais le faire !). Mais personne ne 
semble avoir réussi à résoudre ce pro- 
blème en ST-BASIC (comme la ques- 
tion le demandait !). J'espère que mile 


Fournet n'aura pas attendu ce nou- 
veau numéro pour enfin se procurer le 
GFA. 


Message à l'intention de Monsieur 
Jean-Claude SCHALLER : 

ST-Magazine n’est pas le service infor- 
mations clients d'Atari ! Qui a bien pu 
vous mettre une telle idée dans la 
tête ? ST-Magazine est un journal 
complètement indépendant aussi bien 
d'Atari France (devons nous encore le 
dire), que de toute société de distribu- 
tion. Aussi nous vous conseillons de 
bien vouloir adresser vos problèmes 


techniques particuliers à ATARI, 9 Rue 


SENTOU 92150 SURESNES. 


CLUBS : 

Si vous désirez participer à la fonda- 
tion d'un club ST en Ille & Vilaine (et 
départements limitrophes), appelez le 
99-66-93-61, ou écrivez à COUSSAY 
35520 MELESSE. 


Pour les fous de musique : l’activité 
INFORMATIQUE MUSICALE de la 
MJC de Malakoff (4 bd Henri Barbusse 
tel : 46/44/28/39) se déroule tous les 
samedis de 14h à 18h. On y trouve 
des ST, DX7, TR506 et les meilleurs 
logiciels musicaux du ST. 


Je remercie les personnes suivantes 
pour leurs remarques, leurs conseils et 
leurs avis : nous en prenons note : 
Mr C. VEROT (Marseille), Mr JY Cour- 
sol (Fayence), MR C. Floareau (Bour- 
saneuf), Mr J. ALBRAND (Berre), Mr 
Y. VAGANAY (Le Perreux) Mr D. Car- 
rodano (Draguignan) ainsi que tous les 
autres... 


ESPACE MICRO 32 rue de maubeuge 
75009 Paris-Metro Cadet-42 85 25 
20 s'intéresse également beaucoup à 
la musique puisqu'il met à la disposi- 
tion des personnes qui le désirent, un 
poste musical complet avec tous les 
logiciels à ; l'essai, en permanence. 


INFOMANIE consacre 4 dimanches de 
suite à des démonstrations musicales 
faites par des pros. Tous les détails en 
page de publicité d'INFOMANIE. Avec 
les pages que nous consacrons encore 
dans ce numéro aux salons musicaux, 
au Midi et à DX-ANDROID, qui peut 
encore ignorer les possibilités musica- 
les de la bête ? 


CI 
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EASY RECORD 336F HIPPO COMPUTER ALMANA 258F FLIGHT SIMULATOR Il 421F TIME LINK 
EVOLUTION SUNSET 1254F HIPPO DISK UTILITIES 287F GATO 280F TIME BLAST 
EXPERT 250 1678F HIPPO RAMDISK 201F HACKER 203F TRAILBLAZER 
EZ TRACK 449F HIPPOCONCEPT 664F HACKER Il 221F TRANSYLVANIA 
FACTURATION 1376F KISSED 240F HARRIER STRIKE MISSION 365F TURBO GT 
FAST BASIC M COMPILER 899F LATTICE C 891F HIPPO JOKES AND QUOTE 258F ULTIMA 11 
FRACTAL GEN 185F MACRO ASSEMBLEUR 534F HIPPOBACKGAMMON 229F ULTIMA II! 
GFA BASIC 405F MCC PASCAL 802F HITCHIKERS GUIDE 302F WANDERER 
GFA DRAFT 856F MI TERM 240F INFIDEL 387F WARZONE 
GFA VECTOR 428F SHELL 267F INTERNATIONAL KARATE 280F WINNIE THE POOH 
GRAPHIC TOOLBOX ; 624F TWIN PACK 178F JEUX DE CARTES + OTHELLO 220F WINTER GAMES 
GST C 533F UTILITIES 320F JEWELS OF DARKNESS 178F WITNESS 
GST EDITOR 235F V.L.P. PROFESSIONAL 1 845F KARATE KID 2 174F WORLD GAMES 
GST MACRO ASSEMBLEUR 372F FAST BASIC (CART) 961F KARATE MASTER 105F WORLD KARATE CHAMPION SHIP 
HABA DEX 280F KING'S QUEST Il 347F ZORK | 
HABA MER 320F KING'S QUEST ll 347F ZORK II 
HABA VIEW 481F LIV RES KING'S QUEST 365F ZORK Ill 
HABA WRITER Il 601F LANDS OF HAVOC 178F STARTREK 
HABA WRITER (F) 667F LEADER BOARD 215F 
HEAD CLEANING KIT 221F FASTER JAN/FEV 1987 73F LEADERBOARD TOURNAMENT 98F 
HIPPO C 363F 102 PROG. PR ST 126F LIBERATO) 134F AA 4 
HIPPO EPROM BURNER 1 499F 12 GRAPHISME EN 30 171F LITTLE COMPUTER PEOPLE 297F AE ; A A 
HIPPO ST SOUND DIGITIZER 1 499F 2 LE LIVRE DU LANGAGE DE ST  143F MACADAM BUMPER ; A om 
HIPPO VISION VIDEO 1 889F 3 TRUCS ET ASTUCES fa) 143F MAJOR MOTION ee 
HIPPOAR 295F 4 LA BIBLE DÙ 520 ST k à) 230F MEAN 18 + 
HIPPOSIXEL 229F 5 PEEKS & POKES DU ST (F) 124F MERCENARY (F) O0 
INTRO ST LOGO 160F 7 DU BASIC AU CH) 143F MINDSHADO 
INTRODUCTION TO ST LOGO 178F 8 BIEN DEBUTER AVEC LE ST (F)  124F MOON SHUTTLE 
K COMM 2 891F 9 GRAPHISME ET SON ST (F) 143F MOONMIST 
K GRAPH 336F C SUR ST 174F MUDPIES 


e Pour tous 





| les autres titres, 
nous contacter. 


ORDINATEUR 
Marque et Type 






Payer par Carte Bleue 


Commandez par téléphone 
avec votre Carte Bleue 


LES LOGICIELS 4 ÉTOILES. 














NOM 
Prénom 
Adresse 
Ville 
Code postal ___ Tél. 


— BON DE COMMANDE (ibellé en Lettres Majuscules) à retourner à : 





STARSOFT -S.4.R.L. au capital de 50 000 francs 


e. 


58, rue des Camélias 
94140 ALFORTVILLE 
Tél. 43 96 57 84 - 43 96 57 83 





































































MODE de REGLEMENT 
Chèque [1 Mandat-Poste [| 
Contre-Remboursement [L] + 20F 


(Livraison sous 48 heures des produits en stock) 
| 








CRETE 
PER 






I ALES F7 PE PA EE PL DONS HA IN 
Signature : 


TA À QUES SA EN EE 
















Date d'Expiration ……... LE 
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HARD COPIER 


L'ULTIME SYSTEME DE BACK-UP 


- Quand vous achetez un nouvel ordinateur, la première chose que l'on vous conseille de manière impérative est de faire une copie de protection de vos 
logiciels. 

- En effet, poussière, chaleur, humidité et champs magnétiques divers peuvent les détériorer. Le lecteur de disque peut mal fonctionner, et vous pouvez 
vous-même faire une fausse maneuvre. 

- Aussi, devez vous constater avec surprise que 9 logiciels que vous achetez sur 10 ne peuvent être copiés. 


HAPPY TECHNOLOGY FRANCE a mis au point pour vous un système de copie de protection d'une puissance inégalée. 


Le HARD COPIER est une cartouche que vous installez dans le port cartouche du ST, A la différence des copieurs sur disquettes, il copie VIRTUELLEMENT 
TOUS les logiciels du ST parus à ce jour. Si dans le futur, un où plusieurs logiciels ne pouvait pas être copiés par le HARD COPIER des mises à jour seront 
proposées aux possesseurs du HARD COPIER, 


S'ilne correspondait pas à ce que nous annoncons, vous avez 15 jours après 
VOUS POUVEZ L'ESSAYER SANS RISQUES. réception pour nous le renvoyer dans sa boîte d'origine. || vous sera INTEGRALE- 
MENT remboursé. 


















Nouveau ! Avec la nouvelle version 1.9 du logiciel accompagnant le HARD COPIER, il est possible d'utiliser 
le copieur avec les lecteurs intégrés des ATARI 520 et 1040 STF. Il n’est donc plus nécessaire de posséder un 
es core Pour pouvoir l'utiliser. Par contre l'adaptateur pour les lecteurs CUMANA est actuellement 
indisponible. 
PROMOTION AVRIL 1987: 
Pour toute commande passée avant le 30 AVRIL, vous béneficiez d’une remise de 10 % 

HARD COPIER Version 1.9 1755 Francs TTC. 






































(Le produit contient une cartouche, une disquette et une notice d'emploi. Il n'y a rien à souder, rien à modifier. La mise en route est immédiate). 
AVERTISSEMENT : La puissance du HARD COPIEUR peut le faire employer à des fins autres que des copies de sécurité: Rappelons que 
pour des logiciels protégés par un copyright la loi n'autorise les copies qu'à l'usage personnel de celui qui a acheté le logiciel. 


COMMANDES A ENVOYER A HAPPY TECHNOLOGY FRANCE 37 rue des Mathurins 75008 PARIS 
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Amis clients, vous aimez l'efficacité : GENERAL 
est une entreprise efficace, à votre image. 
Des preuves ? 

— une politique de prix hyperbas, autorisés par un 
très important volume de vente, avec des frais 
volontairement réduits ; 

— des informations claires sur les produits au 
moyen d'affiches et de catalogues, des 


A qui vend GENERAL ? 


1 Aux particuliers : GENERAL est un magasin 
ouvert tous les jours de 9 h 45 à 13 heures et de 
14 à 19 heures, sauf le dimanche, où tout le 
monde peut acheter, 


2 Aux collectivités : GENERAL vend aux collecti- 
vités, Comités d'Entreprise et groupements 
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ouvert tous les jours, sauf le dimanche, 
de 9 heures 45 à 13 heures et de 14 heures à 19 heures 


est le grand spécialiste parisien 
indépendant de la vidéo, du son 


et de l'informatique... 





démonstrateurs compétents ; 


— Un service après-vente avec atelier sur place ; 


volontairement, une seule adresse, Pas de suc- 
cursales et autres franchisés. GENERAL est un 
établissement sérieux, le patron est ’aux four- 
neaux” pour que GENERAL soit une affaire qui 
marche ; 

un choix très vaste et bien présenté des diffé- 
rentes productions électroniques du moment ; 
un service crédit CETELEM qui donne les 
accords sur place par Minitel (possibilité de cré- 
dit total au dessus de 2000 F avec la première 
échéance trois mois après l'achat). 


divers avec des conditions spéciales. Nous 
comptons parmi nos clients les plus grandes 
entreprises françaises et si vous êtes intéressés, 
contactez-nous (Mr COLLIN). 


3 Par correspondance : Paris n'est pas la France, 


mais les prix de Paris, du fait de la concurrence 
féroce qui y règne, sont bien souvent plus bas 
qu'en province, ce qui nous amène à réaliser 
beaucoup d'affaires avec nos amis de province. 


Vous avez des questions à poser ? GENERAL tient 
à votre disposition, gratuitement, son service infor- 










Dès le premier regard, vous devinez 
l'exceptionnel. La ligne élégante et 
racée de l'ATARI 520 STF recèle une 
puissance qui ne demande qu'à jaillir à 
‘la moindre sollicitation, Emparez-vous 
de la souris et disposez d'une puis- 
sance comparable à celle des mini- 
ordinateurs lancés au début de cette 
décennie, Mais dans un encombrement 
et à un coût infiniment moindres. Fort 
heureusement ! Bâti autour du célèbre 
microprocesseur 16/32 bits MC 68000, 
lui-même assisté de trois coproces- 
seurs qui gèrent le graphisme, la cou- 
leur et la musique, l'ARATI 520 STF tra- 
vaille à une vitesse impressionnante. 
Avec les nombreux logiciels conçus 
spécialement pour l'ATARI 520 STF, 
vous tirez un maximum de plaisir de la 
technologie de pointe: plaisir de la 
puissance certes mais aussi plaisir de 
la facilité d'utilisation, plaisir de la cou- 
leur, plaisir de la musique. Gardez la 
souris en main et plongez dans l'écran : 
l'ATARI 520 STF va vous projeter de 
révélation en révélation. ï 


MICROPROCESSEUR & CO 

Au cœur de votre ATARI 520 STF, il y a le 
microprocesseur MC 68000. Cette puce, 
conçue et fabriquée par le géant de l'élec- 
tronique Motorola, est le standard indus- 
triel pour la nouvelle génération de super- 
micros, Le MC 68000 est un 16/32 bits. 
Ce qui signifie que l'ordinateur communi- 
que avec l'extérieur sur 16 bits, mais tra- 
vaille en inteme sur 32 bits. De façon con- 
crête, cela se traduit par moins d'opéra- 
tions et plus de capacité; donc un 
accroissement considérable de puissance 
et Un gain de temps important par rapport 
au traditionnel micro. Le 68000 étant à 
même d'exécuter simultanément plu- 
sieurs programmes différents comportant 
plusieurs tâches, votre ATARI 520 STF 
fera toujours du multitäche, même si vous 
ne le voyez pas! Trois coprocesseurs 
spécifiques — graphisme, couleur et 
musique — assistent le 68000 pour don- 
ner à votre ATARI 520 STF un maximum 
de vitesse et de puissance, Pour votre 
plus grand plaisir. 


MEMOIRE VIVE ET DISQUETTE 

Vive le confort de la mémoire de votre 
ATARI 520 STF. 512 Ko de RAM, c'est 
énorme et ça permet d'être à l'aise dans 
ses programmes. Et qui plus est, la 
mémoire de votre ATARI 520 STF ne se 
contente pas d'être importante, elle est 
aussi astucieuse. D'abord, 32 Ko sont 
réservés à l'écran, ce qui permet des per- 
formances graphiques exceptionnelles. 
Ensuite, les circuits d'accès direct à la 
mémoire autorisent les périphériques à lire 
ou à écrire dans la mémoire sans passer 
par l'unité centrale, ce qui évite de perdre 
du temps en multiples interruptions. 


Votre ATARI 520 STF dispose d'un lecteur 
de disquette intégré. Les disquettes utill- 
sées sont au nouveau format standard de 
3 pouces 1/2 et ont une capacité de 360 
Ko. C'est sous cette forme que vous trou- 
verez les logiciels du commerce. À peine 
un an après le lancement de l'ATARI 520 
STF, il en existait déjà plusieurs centaines, 
dans tous les domaines, et les demiers- 
nés ne cessent de monter en puissance. 
Pour que votre plaisir soit encore plus vif. 


GEM 
En plus de son système d'exploitation 
TOS — une version du fameux CP/M — 
l'ATARI 520 STF dispose du système 
GEM (Graphic Environment Manager, 
gestionnaire de l'environnement graphi- 
que). GEM a été conçu par Digital Resear- 
ch, un leader mondial du logiciel, pour les 
ordinateurs personnels. Le but de GEM — 
associé au TOS — est de permettre à tout 
utilisateur, même au plus novice, de tirer 
le maximum de son ATARI 520 STF. 
GEM, totalement transparent pour l'utili- 
sateur, est en fait un système extrême- 
ment complexe qui offre des possibilités 
inouies dont les plus marquantes, en 
dehors de la création et de l'utilisation 
d'icônes, sont : 
— création de fenêtres sur l'écran 
— emploi de menus du type déroulant, 
— immense bibliothèque de plus de 300 
fonctions. 
Pratiquement, lorsque vous avez la souris 
en main, GEM se manifeste par l'affichage 
à l'écran de petits dessins (icônes), faciles 
à comprendre, qui représentent les diver- 
ses commandes et fonctions de la machi- 
ne. Par exemple, il vous suffit de choisir 
l'icône adéquate pour lancer une sauve- 
garde sur disquette, 


SOURIS 

Plus besoin d'apprendre des commandes 
barbares: vous dialoguez avec votre 
ATARI 520 STF à l'aide de la souris et 
d'une grande variété d'icônes. C'est bien 
plus simple, Ingénieuse la souris qui rend 
si facile l'utilisation de votre ATARI 520 
STF. Une fois pris en main, vous ne pou- 
vez plus vous passer de ce merveilleux 
instrument. La souris déplace un pointeur 
sur l'écran — une flèche — et, par un sim- 
ple “clic” sur l'un dé ses deux boutons, 
affiche le menu. Un autre “clic” et vous 
choisissez la fonction que vous venez de 
pointer. 

Et ainsi de suite. un nouveau “clic” et 
VOUS ouvrez où fermez les fenêtres de dia- 
logue, Avec la souris, votre ATARI 520 
STF est tellement facile à utiliser que vous 
allez vraiment vous faire plaisir. 


MULTIFENETRAGE 

Avant, un affichage à l'écran effaçait le 
précédent. L'ATARI 520 STF abolit cette 
imitation par l'usage de fenêtres. Vous 
pouvez en avoir quatre à la fois ; ce qui 





revient à bénéficier de 4 écrans différents 
en même temps. Quel luxe ! Voilà qui va 
vous permettre de jongler avec plusieurs 
informations à la fois sans avoir à faire 
d'acrobaties. Bien entendu, c'est vous qui 
Sélectionnez chaque fenêtre. Vous les pla- 
cez et les déplacez partout sur l'écran. 
Vous leur donnez la taille que vous vou- 
lez ; vous les rédflsez ou les agrandissez 
à volonté. Vous les superposez, vous les 
séparez. Vous faites défiler les contenus 
des fichiers par les fenêtres, à droite, à 
gauche, de haut en bas, de bas en haut... 
c'est comme ça vous plait. Comment ? 
Tout simplement avec un petit “clic” grâce 
à la merveilleuse petite souris de votre 
ATARI 520 STF. 


CARACTERISTIQUES 
TECHNIQUES 

CONFIGURATION DE BASE 

Unité centrale 512 Ko. Souris, lecteur de 
disquette (3 pouces 1/2, 360 Ko) intégré. 
Cäble péritélévision. Langage LOGO, lan- 
gage BASIC, système d'exploitation GEM, 
système d'exploitation TOS, 
ARCHITECTURE : Microprocesseur 16/32 
bits Motorola 68000 à 8MHz. 8 registres 
de données 32 bits, 8 registres d'adresses 
32 bits, Bus de données 16 bits, Bus 
d'adresses 24 bits. 6 coprocesseurs dont 
3 spécifiques conçus par 


ATARI : GLUE, gestion vidéo ; DMA, ges- 
tion disque dur et périphériques : MMU, 
gestion mémoire ; 6301, gestion clavier ; 
68901, gestion des interruptions ; AY3- 
8910, gestion du son et de la musique. 
SYSTEME D'EXPLOITATION : Système 
d'exploitation TOS. Environnement GEM 
(fenêtres, icônes...) 

MEMOIRE : 512 Ko de RAM. Extension 
128 Ko de ROM par cartouche. 

LECTEUR DE DISQUETTES INTEGRE : 
Lecteur de disquettes 3 pouces 1/2, sim- 
ple face. Capacité de 500 Ko non forma- 
tée, 360 Ko formatée. 

CLAVIER : Clavier AZERTY. 94 touches 
dont 10 touches de fonction (4 program- 
mations par toûche). Pavé numérique de 


mation : (1) 42.06.50,50, poste 40, 


AVEC MONITEUR ATARI SM 124 
MONOCHROME 








APRÈS ACCEPTATION 
DU DOSSIER 





18 touches, Pavé de commande du cur- 
seur, Clavier géré par un microproces- 
Seur, 

GRAPHISME : Haute résolution 640x400 
en monochrome, moyenne résolution 
640x200 en 4 couleurs, basse résolution 
320x200 en 16 couleurs. Affichage 80 
colonnes en haute et moyenne résolution, 
40 colonnes en basse résolution. 
COULEURS: Sortie RVB/PERITEL, 
palette de 512 couleurs. 8 niveaux de rou- 
ge, vert et bleu réglables par menu. 

SON ET MUSIQUE : Coprocesseur musi- 
cal. 3 voies indépendantes, Fréquence de 
30 Hz à 125 KHz. Générateur de bruits. 
Contrôle dynamique de l'enveloppe. Inter- 
face MIDI (entrée et sortie). 
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L'ATARI 1040 STF intègre les toutes dernières innovations de la technologie de 
pointe, aussi bien au niveau des composants que des méthodes de production. 
Ainsi l'ATARI 1040 STF profite des plus récentes découvertes de la micro-électro- 
nique : architecture résolument innovatrice basée sur le microprocesseur 16/32 
bits MC 68000 et des coprocesseurs spécialisés à très haute intégration. 
Résultat : des performances en hausse et des coûts de production en baisse ; ce 
Las permet de vous offrir un micro-ordinateur professionnel à un prix uitra-compé- 
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Le choix d'un ordinateur, pour son usage 
personnel dans le cadre professionnel, ou 
pour la gestion de l'entreprise, est 
aujourd'hui plus facile avec l'ATARI 1040 
STF. 

Avec toute sa puissance, offerte à un prix 
très attractif, l'ATARI 1040 STF se place 
en tête du rapport performances/coût. 
Voilà pourquoi il a’été élu ordinateur de 
l'année aux U.S.A, qu'il est best-seller en 
Allemagne et qu'il fait déjà la une de la 
presse professionnelle en France. 

Pius de 2000 ‘développeurs dans le 
monde - plus de 150 en France - créent 
des logiciels pour l'ATARI ST. Le langage 
de développement d'applications Mem- 
softest en standard sur l'ATARI ST. De ce 
fait, plusieurs dizaines de solutions de 
gestion et d'applications verticales pour 
PME/PMI sont rendues opérationnelles 
sur ATARI. 

Des logiciels de bureautique : traitement 
de texte, gestion de fichiers, tableur, ému- 
lation minitel.. aux performances modu- 
lées en fonction de l'utilisation envisagée, 
tirent parti de la puissance et de la facilité 
d'utilisation de l'ATARI 1040 STF. 

Des logiciels de CAO/DAO bénéficient des 
possibilités graphiques exceptionnelles 
de l'ATARI 1040 STF pour des applica- 
tions de haut niveau dans les cabinets 
d'architecture, les bureaux d'étude, etc. 
En résumé, l'ATARI 1040 STF s'adresse 
tout particulièrement aux cadres et aux 
professions libérales soucieux de trouver 
une solution à leurs besoins de bureauti- 
que. De même, l'ATARI 1040 STF est bien 
adapté à tous ceux qui recherchent un 
ordinateur ayant des capacités graphi- 
ques exceptionnelles. Sa puissance et sa 
rapidité de calcul correspondent tout à fait 
aux attentes des chercheurs et des scien- 
tifiques. 

L'ATARI 1040 STF peut également se 
transformer en terminal aussi intelligent 
qu'économique grâce aux protocoles de 
communication VT 52, VT 100, H.P. et 
Tecktronics. Dans sa version musclée, 
l'ATARI 1040 Méga ST, associé à des logi- 
ciels adaptés, est l'outil complet de ges- 
tion pour les PME/PMI. 

L'ATARI 1040 STF c'est la micro au 
bureau. Sa facilité d'emploi avec la souris 
et GEM, son confort d'utilisation avec le 
multifenétrage et la haute résolution gra- 
phique vous apportent le plaisir en plus... 


16/32 BITS 

L'Architecture innovatrice de l'ATARI 1040 
STF est basée sur l'emploi des potentiali- 
tés du célèbre microprocesseur MC 
68000 fonctionnant à la vitesse de 8 MHz. 
Cette puce, conçue et fabriquée par le 
géant de l'électronique Motorola, est 
aujourd'hui considérée comme le stan- 
dard industriel des micro-ordinateurs de la 
nouvelle génération. Le microprocesseur 
MC 68000 est un 16/32 bits. Ce qui signi- 
fie que l'ordinateur ATARI 1040 STF tra- 
vaille en interne sur 32 bits et communi- 
que avec l'extérieur sur 16 bits. 

Cette technologie avancée permet à 
l'ATARI 1040 STF de bénéficier ainsi d'un 
surcroît de puissance et d'une vitesse de 
traïtement considérablement supérieure 
aux traditionnels P.C., bâtis autour d'un 
microprocesseur 8/16 bits. Le 68000, 
étant à même d'exécuter plusieurs pro- 
grammes différents, résidant simultané- 
ment dans la mémoire, fait en perma- 
nence du multi-traitement. 


COPROCESSEURS 

Pour optimiser la vitesse de traitement de 
l'ATARI 1040 STF, ses concepteurs ont 
adjoint au puissant MC 68000, six copro- 
cesseurs qui exécutent de nombreuses 
opérations qui auraient nécessité des 
interruptions fréquentes et répétées du 
processeur central. 

Résultat: en supprimant les interruptions, 
on augmente - considérablement - la 
vitesse de traitement. 

Les coprocesseurs gèrent principale- 
ment : l'écran, la mémoire, le clavier, le 
disque dur et autres périphériques. 


1 MÉGA DE RAM 

Un méga de mémoire vive, tout en restant 
à prix très abordable, voilà ce que vous 
offre l'ATARI 1040 STF. 

Une méga-octet, c'est particulièrement 
confortable et utile pour être à l'aise dans 
toutes les applications professionnelles 
que vous souhaitez faire tourner sur votre 
ordinateur. Bien plus que ce qu'offrent la 
plupart des micro-ordinateurs tradition- 
nels. La mémoire vive de l'ATARI 1040 
STF est accessible, via le coprocesseur 
“accès direct mémoire”, à certains péri- 
phériques sans qu'ils aient à transiter par 
le processeur central, Cette innovation 
technologique permet des gains de temps 
importants. 

DISQUETTES 3 POUCES 1/2 


L'ATARI 1040 STF est équipé, en stan- 
dard, ‘un lecteur de disquette intégré. 


MICRO ORDINATEUR PROFESSIONNEL 


ATARI 1040 STF 


CREDIT CETELEM IMMEDLAT 
SUR PLACE APRES ACCEPTATION 
DU DOSSIER 


Une seconde unité de disquette peut ui 
être connectée, par l'intermédiaire de l'in- 
terface prévue à cet effet. Les disquettes 
utilisées sont au nouveau format standard 
de 3 pouces 1/2, double face, double den- 
sité, et ont une capacité de 720 Ko (forma- 
té) 


INTERFACES : 

De nombreuses interfaces équipent, en 
standard, l'ATARI 1040 STF : 

- interface parallèle Centronics (générale- 
ment utilisée pour la connexion d'impri- 
mantes), 

- interface série RS 232 C (permet 
d'échanger des informations à une vitesse 
allant de 50 à 19. 200 bauds), 

- interface, lecteur de disquette supplé- 
mentaire, 

- interface haute vitesse pour disque dur 
transfert à 10 mégabits/seconde), 

- interface souris, 

- interface manette de commande, 

- interface vidéo monochrome (haute 
résolution), 

- interface vidéo AVE analogique, 

- interface MIDI (entrée et sortie), permet 
aussi bien le pilotage d'instruments de 
musique électroniques que la constitution 
de réseau local de micro-ordinateurs, 

- port cartouche (cartouches interchan- 
geables de 128 K ROM). 

GEM 

La facilité d'emploi de l'ATARI 1040 STF 
est particulièrement appréciée des utilisa- 
teurs. Cette qualité primordiale, l'ATARI 
1040 STF la doit principalement au sys- 
tème GEM (Graphics Environment Mana- 
ger - gestionnaire de l'environnement gra- 
phique) conçu par Digital Research, un 
leader mondial du logiciel. Le but de GEM 
est de faciliter l'emploi de l'ordinateur, de 
telle façon, que même l'utilisateur le plus 
novice puisse en tirer le maximum sans 
apprentissage fastidieux et - la puissance 
de l'ATARI 1040 STF le permet - avec le 
plaisir en plus ! GEM, totalement transpa- 
rent pour l'utilisateur, est en fait un sys- 
tème extrêmement élaboré qui offre des 
possibilités Inouïes dont les plus mar- 
quantes, en dehors de la génération et de 
l'utilisation de pictogrammes (encore 
appelés icônes) sont : 

- création de fenêtres sur l'écran, 

= menus du type déroulant, 

- immense bibliothèque de plus de 300 
fonctions. 

L'un des avantages-clés qu'offre GEM, 
aux programmes écrits pour l'ATARI 1040 
STF, est un environnement homogène, à 
la fois pour le développeur et l'utilisateur, 
quels que soient les types de logiciels. La 
partie de GEM destinée à la programma- 
tion, Invisible pour l'utilisateur, consiste en 
une bibliothèque de sous-programmes. 
Elle contient, d'une part, tous les utilitaires 
permettant de piloter la machine à partir 
des fonctions de base et, d'autre part, les 
fonctions évoluées nécessaires à la réali- 
sation d'applications soignées tant sur le 
plan du graphisme que sur le plan de la 
convivialité. GEM, destinée à l'utilisateur, 
est le bureau qui rassemble, sous formé 
d'icônes, les accessoires nécessaires. à 
une session de travail sur votre ATARI 
1040 STF : une corbeille à papier et deux 
bacs à fiches. La corbeille est un destruc- 
teur d'informations, devenues inutiles, et 
les bacs représentent les unités de dis- 
quettes. En haut de l'écran se trouve la 
barre d'accès aux menus. Chaque menu 
assure la gestion de l'ordinateur, sans 
nécessiter la frappe de commandes 
comme il est d'usage lorsque l'ordinateur 
fonctionne sous MS DOS par exemple. 
C'est à l'aide de la souris (voir ci-après) 
que vous allez formater une disquette, 
copier un fichier, afficher un répertoire. 














ATARI 1040 STF 
avec moniteur monochrome ATARI 


6990 


ATARI 1040 STF 
avec moniteur monochrome ATARI 
+ PACK BUREAUTIQUE 


7990" 





Il suffit d'appuyer sur l'un des deux bou- 
tons de la souris, c'est ce que l'on appelle 
“cliquer”, pour déclencher une action. 
Quelques minutes suffisent à prendre le 
coup de main nécessaire. C'est vraiment 
très simple. 

SOURIS 

La souris de l'ATARI 1040 STF est l'instru- 
ment de travail qui permet d'utiliser de 
façon optimisée les nombreuses potentia- 
lités de GEM, 

La souris déplace un pointeur - une flèche 
- sur l'écran et en cliquant sur l'un de ses 
deux boutons, une action est déclanchée. 
C'est ainsi que vous sélectionnez les icô- 
nes, que vous ouvrez ou fermez les fené- 
tres de dialogue, que vous déplacez icé- 
nes et fenêtres. En un mot c'est ainsi que 
vous dialoguez avec l'ordinateur. 
MULTIFENÊTRAGE 

Sous GEM, les logiciels affichent les infor- 
mations utiles dans une ou plusieurs 
fenêtres. 

Le bureau de l'ATARI 1040 STF permet 
l'ouverture de quatre fenêtres simultané- 
ment, mais certains logiciels peuvent en 
ouvrir davantage. Grâce au multifenétrage 
de l'ATARI 1040 STF il est maintenant 
possible de jongler avec plusieurs infor- 
mations à la fois, sans avoir à faire d'acro- 
baties 


C'est à l'aide de la souris que vous ouvrez 
et dimensionnez chaque fenêtre, que vous 
les placez et les déplacez partout sur 
l'écran, que vous en réduisez où en 
augmentez la taille, que vous les superpo- 
sez ou les séparez. Le catalogue de la dis- 
quette, sur un simple “clic” de la souris, 
va défiler par les fenêtres ; à droite, à gau- 
che, de haut en bas, de bas en haut ; c'est 
très facile. 

Les bons logiciels professionnels de 
bureautique et de gestion combinent les 
avantages de la souris et du multifené- 
trage à toutes les autres facilités du sys- 
tème GEM, pour que l'ATARI 1040 STF 
fasse bénéficier l'utilisateur de toute sa 
puissance, de sorte que la relation avec 
l'ordinateur soit aussi conviale que possi- 
ble. 

Puissance et simplicité ; le plaisir en plus. 

GRAPHISME 

L'ATARI 1040 STF est merveilleusement 
doué pour le graphisme. 

En mode haute résolution - 640 x 400 
pixels - l'affichage, net et bien contrasté, 
des textes et des chiffres, s'effectue en 
noir et blanc, avec des nuances de gris, 
tout à fait comme la lecture d'une page 
imprimée. Ainsi l'utilisateur travaille sans 
fatigue visuelle anormale puisque ses 
yeux sont habitués à ce genre de vision 
depuis qu'il sait lire, 

En mode moyenne (640 x 200 pixels) et 
basse résolution (320 x 200 pixels), 





CADEAU À TOUT ACHETEUR D'UN MICRO 1040 STF 


1 MANETTE DE JEU 
+ 1 BOITE de RANGEMENT de 100 DISQUETTES POSSO 
+ UNE SELECTION DE PLUSIEURS LOGICIELS 







ATARI 1040 STF 
avec moniteur couleur ATARI 


8490" 


ATARI 1040 STF 
avec moniteur couleur ATARI 
+ PACK BUREAUTIQUE 


9490" 

















l'ATARI 1040 STF, branché sur-un moni- 
teur couleur, affiche données etimages en 
4 ou 16 couleurs. 

Avec le système GEM (gestion de l'envi- 
ronnement graphique), dont ilest question 
plus loin, l'ATARI 1040 STF est capable de 
dessiner très facilement à l'aide de la sou- 
ris. 

Des logiciels spécifiques exploitent ces 
capacités graphiques et tirent le maximum 
de la puissance de l'ATARI 1040 STF dans 
des applications professionnelles de 
CAO/DAO, D'autres profitent-des capaci- 
tés graphiques de l'ATARI 1040 STF pour 
améliorer la présentation des informations 
de gestion : histogrammes, camemberts, 
courbes, etc. sont inclus dans de nom- 
breux logiciels de bureautique. 


ATARI MEGA ST (OPTION) 

Dans nombre d'applications profession- 
nelles de gestion, la manipulation d'impor- 
tants volumes de données nécessite des 
capacités de stockage qui dépassent cel- 
les des disquettes, même double face, 
double densité, comme les disquettes 
standard de l'ATARI 1040 STF. C'est à ce 
besoin que répond la configuration Méga 
ST. 


L'ATARI Méga ST possède toutes les 
caractéristiques du 1040 STF, dont, bien 
entendu, toute la puissance et le confort 
d'utilisation, auxquelles a été ajoutée une 
capacité de stockage de 20 Mo, sur une 
unité de disque dur qui se branche sur l'in- 
terface haute vitesse. 

Avec son disque dur, l'ATARI Méga ST, 
permet le développement d'applications 
professionnelles de haut niveau. Plus de 
2000 développeurs dans le monde - plus 
de 150 en France - créent des logiciels 
pour l'ATARI ST. Déjà, le langage de déve- 
loppement d'applications professionnel- 
les de gestion “Memsoft” est devenu un 
standard de l'ATARI ST. De ce fait, il est 
très facile de transposer rapidement sur 
ATARI, des progiciels qui ont fait leurs 
preuves. La configuration MEGA ST 
convient particulièrement aux professions 
libérales et aux PME/PMI, 


CARACTERISTIQUES TECHNIQUES 

Micro-processeur 16/32 bits MC 68000 à 
8 MHz. 1 méga octet de RAM. Système 
d'exploitation GEM de Digital Research. 
Langage de développement Memsoft. 
Graphisme haute résolution 640x400. 
Moniteur monochrome haute résolution, 
Clavier AZERTY accentué, Bloc numéri- 
que 10 touches séparé, Souris. Lecteur de 
disquette 720 Mo, 3 pouces 1/2 intégré. 
Nombreuses interfaces en standard: RS 
232, Centronics, DMA 10 mégabits/ 
se pour disque dur, émulateur VT 
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SM124 


e Monochrome haute résolution 
© 640 x 400 pixels 
e Diagonale écran 30 cm 
Ecran traité anti-reflet 
Dimensions : 32 cm x 30 cm x 28 cm 


Poids : 8,5 kg E 
Alimentation 220 V / 50 Hz L 90 


sc1224 


© Couleur, basse et moyenne résolution 


e 640 x 200 en 4 couleurs 
e 320 x 200 en 16 couleurs 
e Diagonale écran 30 cm 

e Signal vidéo RVB 


e Dimensions : 32 cm x 35 cm x 29 cm 


Poids 9 kg 


e 
® Alimentation 220 V / 50 Hz 















QUICK MIND : 
DT eT: Ve) CLOCK CARTRIDGE : 
SOUND DIGITIZER 


GST-C : …… 
MEGAMAX C : 
MCCC: 
LSP : 


PASCAL MCC 
PASCAL PRO : 
FORTRAN 77 : 


FORTH : 
ASSEMBLEUR GST : 


MODULA ||: … 
BASIC GFA : 


COMPILATEUR 
REAL TIME CLOCK:. cn 490 F 

MAKE MCC : … 479 F PROFESSIONNELS 
MENU+ : … 150F 

ST TOOLKIT 299 F  FIRSTWORD: 
STKEY :.… 220F  HABAWRITERI: -390F 
BACKPACK (cartouche) 590F HABAWRITER II: .895 F 
MACROMANAGER : : .450F 
DOSSHELL : 1200 F 
DFT:. 


EMULATEUR CPM:. 
MUSIC STUDIO : Sa 1500 F 













FEB ATARI | 


e 3,5” simple face, double densité 
© Vitesse de transfert 250 K bits/s 
© 80 pistes 

© 9 secteurs par piste 

e Capacité de 360 Ko formaté 

e Dimensions : 

142 mm x 62 mm x239 mm « 

® Poids : 1,050 kg 


1490° 


SMM 804  1990F 


matricielle à impact. 60 caractères par seconde. Bidi- 
rectionnelle optimi- 






















SF 314 


e 3,5” double face, double densité 
e Vitesse de transfert 250 K bits/s 
e 160 pistes (2x80) 

© 9 secteurs par piste 

e Capacité de 720 Ko formaté 

® Dimensions : 

142 mm x 62 mm x 239 mm 


® Poids : 1,050 kg “à 


DISQUE DUR 









sée. 9  aïguiles, 

203,04 mm de lar: 

geur d'impression 

(87. Entrainement 

par picots ou fnic- 

tion. Interface paral- 17 secteurs par piste. 612 cyändres. Alimentation 
ièle Centronics 220V/50Hz. Dimensions : 80x178x380 mm. 








LOGICIELS 
DE JEUX 


10 
sos 140750 


double face / double densit 


QUASAR : 20F 
SHANGA : 199 F LIBRAIRIE 
D 240F 


SUPERCYCLE 299F LIVREDUGEM:. 


































































SPACE QUEST MAJOR MOTION 19F LIVREDU LANGAGE MACHINE. 
EXODUS : . COLOR SPACE : . LA BIBLE DU ST :.. 

TASS TIMES: . ULTIMA |: PEEK ET POKE : 
MR UVRE DU BASIC : 

KING QUEST I: DU BASIC AU C 

SUNDOG : BIEN DEBUTER : 

BLACK CAULDRON : TRUCS ET ASTUCES : 
OPERATION HK : GRAPHISME ET SON : 
TRANSYLVANIA : . LIVRE DU LOGO : 

CRIMSOM COURT : GRAPHISME EN 3D E 
sd A A LIVRE DU LECTEUR DE DISQUE : . 479 F 










HACKER : Psi 
HACKER Il: CLEFS POUR ATARI ST 
BASKET BALL : TOME 1 SYSTEME DE BASE 295 F 





THAI BOXING : . 
RED ALERT : … 







CLEFS POUR ATARI ST 




























TOME 2 GEM … 286 
OGRE * C SUR ATARI ST … …16F 
BRIDGE : 
PERRY MASON SETAPES 
pe INTELLIGENCE ARTIFICIELLE 210FF 
FARENHET : … 






LECTEUR KUMANA 
3" 1/2- 1 Meg 


1900" 
LECTEUR KUMANA 
5" 1/4 
2400F 


- 590 F  CHESS (PSION) 3D: 
-289F  WARZONE: … 
FIRE BLASTER 
WINNIE THE POOH : 
Cour PERRY MASON : 
.229F AMAZON : “ass 
“300F  TREASURE ISLAND : 
.289r DIABLO: 

.299F BILLARD ELECTRONIQUE : …… 
LA DQE D ÉRYFONS t AN 














































Département 


Vente par Correspondance aux Particuliers 


BON DE COMMANDE 


à adresser à 





| BON DE COMMANDE EXPRÈS 


Je, soussigné, déclare commander à GENERAL les matériels et 
fournitures ci-après désignés, pour expédition à mon adresse ci- 


contre. 


Je joins mon règlement auquel j'ajoute le forfait de transport 


Chèque 
bancaire | ] 


Chèque 
postal [ ] 


Mandat [] 


Carte 
Bleue #% [| 


DESIGNATION 


HET PR TR LC ON 
LL ONE TE cu 
ONE 


x Pourrèglement par CARTE BLEUE, voir $ B page 36 
{Numéro Carte Bleue et date limite de validité OBLIGATOIRES) 


N° CARTE BLEUE 


DATE LIMITE DE VALIDITÉ |_1 | 1 | 1 | 


Ce n'est pas un hasard si GENERAL 


est devenu en moins de dix ans le numéro 1 des ventes 
de matériel vidéo, informatique et son aux collectivités 


Membres des Comités d'Entreprises, Fonctionnaires, Associations diverses, 
choisissez d'adhérer à GENERAL, la centrale d'achat des collectivités. 


ALLO COMMANDE 
(1) 42.06.50.50 


TELEX COMMANDE 214 034 F 


QUE VENDONS NOUS ? 

Savez vous que GENERAL vend, en un an: 

— près d'un million de cossettes vierges ; 

— plus de 5000 ordinateurs et autres maté- 
riels informatiques ; 

— plus de 100.000 disquettes : 

— plusieurs dizaines de miliers de films 


vidéo ; 

—. près de 50.000 logiciels : 

— plus d'un millier de magnétoscopes et 
autres matériels vidéo. 


QUI SONT NOS CLIENTS ? 

Nous comptons plus de 3000 clients collecti- 
vités qui adhèrent à notre formule. En voici 
quelques uns : 

Café Jocques Vobre - Cll Honeywell Bull Bob 1 
= Hopital de Monaco - Kreps + Editions El, 
Laboroioires Lafon - Collège R. DELALANDE + 
Société Générale Reims - Matra Vekzy - Matra 


Je, soussigné, M. 


Bois d'Arcy - CFTI- CETI + Duphstyle - IBM Corbeil 
+ SAGEM Osny - EAAS, - Dumez TP + Ofis - Rosa + 
Dossoult Argenteuil - Renoult Boulogne - CIC Paris 
- Banque de Fronce + Médiovsion - AFP - Centre 
de Tn Cergy - Caseme Taillandier - Dassault Argo- 
nay - EDF St-Dizier : NMPP - Matin de Paris - 
Charge-Meunier : SAT Dourdan - L'Oréol - Ver- 
ger-Delporte - Hotel Hilton + Société Générale Le 
Hovre - Journal Minute + GIE Elis - CEA Bruyères: 
le-Chatel - Crédit Agricole Paris + RATP - Alloca- 
fions Familiales: Peugeot Vernon - Peugeot Paris - 
Pathé Marconi Disques - GEO Services - Meca 07 
- ARS, - CPAM Pons - MJC Ludres - Université de 
Californie - Bronzovi - Banque Dreyfus + IGN - 
ITEP - Dassault - Boulogne + CEA Valduic - Citroën 
- Sogetrons + Cunow - 14 RPIMA - CEA Saclay 
-Sogem - Camaud BMI - Plocoplatre - Inserm - 
Salomon : Sodeteg Buc - SNPE - Matra Toulouse - 
France-Rail - Difusion Aïlas + Coop Boulogne - 
Schlumberger - Westinghouse + Unesco + SGN - 


GENERAL 


10, bd de Strasbourg, 75010 Paris - Tél.(1) 42.06.50.50 (poste 36-43) 


NOM 


Prénom LL 1 1 17 





Comment acheter par correspondance 

1) Vous rédigez votre commande à l'aide du Bon de Com- 
mande ci-dessous (n'oubliez-pas d'indiquer clairement , en 
lettres d'imprimerie, votre NOM et votre adresse complète 
dans la partie supérieure droite), - 

, 2} Frais d'expédition : pour les frais de transport, GENERAL 
applique un forfait de 60 F par commande, quel que soit le 
montant de la commande, 

3 Règlement : a} vous cochez le mode de règlement qui 
vous convient (chèque bancaire, chèque postal, mangat, 
carte bleue), dans la partie supérieure gauche du Bon de 


Commande ; 

b}. si vous optez pour le paiement par chèque bancaire, postal 
où mandat, vous joignez votre règlement au bon de Com- 
mande (le règlement doit être libellé au nom de GENERAL 
VIDEO); 

€) si vous choisissez le paiement par Carte Bleue, n'oubliez 
pas d'indiquer (partie intédeure gauche du Bon de Comman- 
de) le numéro et la date limite de validité de votre Carte 
Bleue. Vous pouvez également commander par téléphone, 
sans’Utiiser le bon ci-dessous, 


Etranger et outre-mer, nous consuiter, 


Fes EDEN CM RP RDS ee PO 


EE 4 PARA HIER (ER CEE 





Code postal |__1 1 1 1 | 

















Signature 


Pourles mineurs, autorisation des parents obligatoire 










Air Equipement - Hop: Chateauroux - Sacem - 
Aërospahale Chatillon - Le, Robert - Air France - 
Villegenis - Thomson CSF Boulogne - CTR Midi 2 
Toulon - Pansien Libéré - Caisse d'Epargne 
Angoulême + Novatrans - Guerlain - AGF - SNR 
Cevennes - Enertèc - Manufacture de. Tobacs 
Morianx - BCE - Cirsic - Neodoto - Société Géné- 
role Tigery - Crédit - Agricole Soyaux - Labo 
Dom's + CEA Bordeaux - Compugnis Générale de 
Chauffe - Rhône-Poulenc - Inst, Gustave-Rousséy : 
Secre - Bouygues : Panioshop- Amicale des Algé- 
nens + Chomette-Favor - Turboméca - Snecmo - 
Canolab Dassault + Pathé Cinéma - Caisse d'Epor. 
gne de Paris + Hurel Dubois - CEA Limeil': Acadé. 
mie de Versailles - BA 217 - Assedic du Sud-Ouest 
+ IBM Réaumur - Salon Industrie + Soutar : Lyon. 
naiss des Eaux + Sich - Digital Equipement OCDE 
+ SNMDA + Citroën Levallois + La Somaritaine - 
Norton - Samda - Crédit Coopérahf 





BON D’ADHESION GENERAL COLLECTIVITE 
à renvoyer à GENERAL, 1 0 boul. de Strasbourg - 75010 PARIS - & (1) 42.06.5050 


ME Tél'prof PNEU Re A AAA tre 


désire faire bénéficier ma collectivité (nom et adresse) ee 


GENERAL vous enverra sous 8 jours votre Carte d'Adhérent collective. De plus, chaque fois qu'un 
membre de votre collectivité viendra à notre magasin, nous lui établirons une carte individuelle. 





TOTAL 
COMMANDE 
FORFAIT 
DE PORT 
TOTAL 
AREGLER 


OFFRE D'EMPLOI 
GENERAL est une 


affaire dynamique et en expansion. 


Si vous souhaitez faire CARRIERE 
DANS LA VENTE de micro ordina- 
teurs et autres produits électroni- 
ques de loisirs, contactez pour R.V. 


Mr OLIVIER, & 42.06.50.50. 





















… des tarifs GENERAL COLLECTIVITÉ 


Signature 
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Page manquante 


Page manquante 


Page manquante 


Page manquante 
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CATALOGUE 


LA BOUTIQUE DE PRESSIMAGE 


Votre ordinateur ne s'épanouit vraiment que lorsque vous le nourris_8z. Oui mais voilà ! Les boutiques * 
traditionnelles ne stockent généralement que les best-sellers et les produits de grande diffusion. 

La boutique de Pressimage n'a pas pour vocation de les concurrencer dans ce domaine. Elle privilégiera 
les produits trop spécialisés pour la vente classique et vous les proposera à des prix très compétitifs 


Librairie 


STMO1 - ST MAGAZINE N°1 

- 25F 

s65t ce que C ? / GEM, pour- 
, comment / ST, branchez 

vous/ MIDI 

STMO2 - ST MAGAZINE N°2 

- 25F 

Démarrer en 68000 / 68901 / 

Developper sur ST /C : Accéder 

à GEM / NEO-DEGAS-GEM 

DRAW 

STMO3 - ST MAGAZINE N°3 

- 25F 

GEM AES et GEM VDI / Forth / 

Intelligence Artificielle / Hano- 

vre, Londres, La Vilette. 

STMO4 - ST MAGAZINE N°4 

- 25F 

ST et Minitel / Digitalisation / 7 

Traitements de texte / Jeux en 

Basic / Music Studio 

STMO5 - ST MAGAZINE N°5 

- 25F 

5 Gestionnaires de fichiers / 

GIOTTO / Le Sondage / Les 

ROMS / Optimisation en C. 


STMO6 - ST MAGAZINE No6 
-25F 

Dossier Musique. Tous les jeux 
du ST sur un tableau qui vous 
donne notre appréciation sur 
l'intérêt, le graphisme etle son, 
s'il marche en couleur où 
monochrome. Comparatif des 
Basic du ST : les interpréteurs 
ST Basic, GFA et Fast Basic et 
les Compilateurs GFA et LDW. 
Comparatif des bases de don- 
nées : DB Calc, Datamat, 
Dbman et VIP. Le listing de Belle 
lle en Mer en Basic. 

STMO7 - ST MAGAZINE No7 - 
25F 

Banc d'essai complet des traite- 
ments de texte EVOLUTION et 
EVOLUTION Sunset. Le 
compte-rendu du Comdex : Les 
débuts de l'édition electronique. 
Quatre tableurs sur ST : V/P, 
Calcomat, K-Spread et EZ-CAlc. 
Un banc d'essai poussé de Flight 
Simulator IL Tout sur la série 
d'accessoires de bureau Quick- 
Mind. Ouvrir une boite de dialo- 
gue en Pascal. Adaptez 1stWord 
à Votre imprimante. 


STMO8 - ST MAGAZINE N° 8 - 
25F 

Le blitter - C. E. S. de Las Vegas 
- Les émulateurs sont là - Art 
dirtector/ Degas Elite - MC Base 
- Les mystères du desktop - 
Athéna -: Giotto 4 - Prolog -Gem 
2 - Livres - Jeux - News. 


. . 
CHOCO NN 


PROGRAMMES PEDAGOGIQUES 


De nombreux parents qui, par ailleurs, ne voient pas très bien 
ce qui fascine tant leur enfant dans un micro-ordinateur, vou- 
draient bien qu'au moins ce qu’on leur présente comme un cer- 
veau extraordinaire contribue au developpement et à l'épanouis- 
sement du cerveau de leur progéniture. Et ils réclament des pro- 


grammes pédagogiques. 


Les idées de programmes pédagogiques sont innombrables. Îls 
peuvent aller du coloriage pour lès tout petits à des program- 
mes très élaborés pour les plus grands, en passant par la décou- 
verte des lettres, des mots, des chiffres, des sons, des cou- 
leurs... et de tout ce qu'il peut paraitre intéressant d'apprendre 
aux jeunes... et aux moins jeunes. D'une manière générale, ils 
doivent être attractifs (faire appel au jeu, par exemple). La bou- 
tique de Pressimage consacrera une partie de ses colonnes à 
la pédagogie dès le numéro prochain et compte sur Votre con- 
cours actif. Nous vous proposons les mêmes conditions que cel- 
les indiquées dans l'encadré, page suivante. 





* Disquettes du Magazine 


DSTO3 - DISQUETTE ST MAG 
N°3 - 75F À 
Cette disquette contient les pro- 
grammes publiés dans le 
numero 3 : OTHELLO, DESSIN 
3D (en Basic), LA MONTRE (en 
C), la bande dessinée (sous 
Degasl) et en Bonus le jeu d'ar- 
cade RIPCORD (en 68000). 
DSTO4 - DISQUETTE ST MAG 
N°4 - 75F 

Cette disquette contient : 
TABLES (en Logo), SOLITAIRE, 
TAQUIN, COURBES, MATHIC 
et SESHAT une gestion de 
fichiers (tous en Basic) ; les rou- 
tines de gestion GEM AES et 
GEM VDI à partir du Basic ; 
OTHELLO et INFORAM, en 
accessoire de bureau (en C), la 
bande dessinée (sous Degas) et 
en Bonus des utilitaires de con- 
version un méga/512 et de 
synchronisation vidéo. 

DSTO5 - DISQUETTE ST MAG 
N°5 - 75F 

Cette disquette contient tous les 
programmes publiés dans le 
numéro 5, en particulier le pro- 
gramme GIOTTO dans son inté- 
gralité, c'est à dire aussi les lis- 
tings à venir dans les numéros 
6, 7 et 8. ISIDORE, le premier 
listing en Pascal OSS. 

DATE; un programme en C de 
mise à l'heure du ST. 

DSTO6 - DISQUETTE ST MAG 
N°6 - 75F 

Cette disquette contient tous les 
programmes et listings de ce 
numéro et en Bonus : 3 pro- 
grammes musicaux DELUXE 
PIANO, ST SOUND et 
STSOUND 1 mettant en œuvre 
le chip musical interne et l'inter- 
face MIDI. Livrés avec leurs 
sources. 


DSTO7 - DISQUETTE ST MAG 
No7 - 75F 

Giotto complet en ST Basic. 
Ouverture d'une boite de dialo- 
gue en Pascal. Programme de 
transfert des fichiers 1st Word 
et ST Texte en ASCII. Un jeu de 
Morpion en trois dimensions. En 
bonus, un programme de 
SYNTHESE VOCALE. Vous fai- 
tes parler l'ordinateur en affi- 
chant la phrase à l'écran avec un 
délicieux accent Birkinien (déli- 
cious ! } 

DSTO8 - DISQUETTE ST MAG 
No8 - 75F 

Giotto complet en ST Basic. 
C'est la dernière fois ! La mire 
pour les réglages photos sous 
DEGAS. -2 dessins du journal 
sous Degas haute résolution (la 
souris, l'explorateur de jean cl 

BERTHET 4202 63 79. Un-jeu- 
de-Backgammon-tout-en- 

couleur-seulement-dont-je-ne- 
sais-à-l'heure-tardive ! -où-je- 
vous-parle-si-nous-aurons-la- 
place-d'en-publier-le-listing. Un 
programme d'affichage d'ellip- 
ses aléatoires simple, mais de 
bon goût en monochrome et 
couleur ; et pas 100, pas 10, 
pas 2, mais le programme d'ani- 
mation musicale ou un trio de 
musicos au look pas croyable 
s'éclate Sur un rythme d'enfer. 
Epatez Vos amis ! À ne pas 
rater. 


DSTO9 - DISQUETTE ST MAG 
N° 9 -75F 

Les images monochromes de J- 
C Berthet (pirate et détective) - 
Le programme Pascal - Les pro- 

grammes en ST Basic (listing de 

la gestion multi-fichiers, un petit 


programme de représentation de 
molécules en 3D) - Des énigmes 
policières en français à résoudre 
{texte uniquement) - Un mini 
piano qui se joue à la souris - et 
un énorme éclat de rire que vous 
pourrez déclencher à volonté, 
quand vous voulez vous moquer 
de vos amis. Succès garanti ! 


* Livres 
MAP0O1 -LE LIVRE DU GEM 
SUR ST - 149F 


Fonction et Programmation du 
VDI et de l’AES. 

MAP02 - LANGAGE MACHINE 
SUR ST - 149F 

Introduction à la programmation 
du 68000. 

MAP03 - TRUCS ET ASTUCES 
SUR ST - 149F 

Hardcopy, Spooler, Ramdisk, et 
exemples GEM. 

MAP04 -LA BIBLE DU ST 
- 249F 

Les Customs Chips, les interfa- 
ces, l'OS. 

MAPO5 -PEEKS ET POKES 
- 129F 

Les adresses du ST, la souris, le 
clavier … 


MAP06 - LE LIVRE DU BASIC 
ST -149F 

ST Basic à fond, les fonctions 
GEM. 


MAPO7 - DU BASIC AU C 
- 149F 


Comment se mettre au C sur 
Atari ST. 


MAP08 - BIEN DEBUTER SUR 
ST - 129F 

Pour les débutants, les bases du 
ST. 

MAP09 - GRAPHISMES ET 
SONS - 149F 

Graphisme bitmap et vectoriel, 
le MIDI … 

MAP010 - LE LIVRE DU LOGO 
- 149F 

Calcul, fichiers, entrée sortie, 


MAP012 - GRAPHISMES EN 3D 
- 179F 
Objets multiples, dessin animé, 


GLNO1 - USING ST LOGO - 69F 
En anglais, super rapport qua- 
lité/prix. 


EYROT - AU COEUR DU ST 
- 250F 

La Bible du programmeur averti 
par le meilleur programmeur 
francais. 


 .... 
.. ._ 





_ er 


ATTENTION : Sauf indication 
contraire, tous les programmes 
présentés dans cette liste tour- 
nent indifféremment sur des 
modèles 512Ko ou 1024Ko, en 
couleurs ou en noir et blanc, 
avec un drive simple face ou 
double face. 

Faites donc bien attention à lire 
attentivement les textes, afin de 
ne pas vous tromper dans votre 
choix. 


* Disquettes Domaine Public 


DPDOT - DOMAINE PUBLIC 
N°7 -75F 

Cette disquette contient 
NEOCHROME,. un logiciel de 
graphisme couleur, DOODLE, un 
logiciel de dessin monochrome 
et MEGAROIDS la version ST du 
célèbre jeu d'arcade ‘Asteroids’. 


DPA01_- ACCESSOIRES DE 
BUREAU Vol(1} - 75F 

Ce premier volume est consacré 
aux jeux en accessoires de 
bureau. I| comprend MINOS, un 
labyrinthe ; PUZZLE, où vous 
devez remettre des chiffres dans 
l’ordre en n'en pouvant changer 
qu'un à la fois ; OTHELLO, le 
célèbre jeu de reflexion ; BREA- 
KOUT, le mur de briques. 
DPAO2 - ACCESSOIRES DE 
BUREAU Voi(2) - 75F 

Le deuxième volume est pour lé 
bureau, il comprend plusieurs 
calculatrices, une horloge, un 
calendrier. 

DPAO3 - ACCESSOIRES DE 
BUREAU Vol(3) - 75F 

Le troisième volume est destiné 
aux programmeurs. M contient 
une calculatrice hexadécimale, 
un utilitaire d'impression du 
catalogue de la disquette sur 
imprimante, un utilitaire de lec- 
ture et d'écriture directe dans la 
mémoire ou sur le disque , un 
utilitaire de formatage rapide. 


DPU0O1 - JOSHUA'S UTILITIES 
- 75F 

Un utilitaire de lecture et d'écri- 
ture sur n'importequel secteur 
du disque. recherche de chaines 
de caractères ASCII. 


DPLOT - XLISP - 75F 
Le langage de l'intelligence arti- 
ficielle. Cette version ne fonc- 
tionne pas sous GEM 


DPLO2 - LOGO EN FRANCAIS / 
BASIC CORRIGE - 75F 
Version du ST LOGO avec ins- 
tructions en français. Intéres- 
Sant pour les enfants qui l'étu- 
dient actuellement à l'école. Ce 
disque comprend aussi la der- 
nièreWVersion de ST Basic avec 
les fonctions GOTO X Y et 
INKEY$ qui fonctionnent. 


DPLO3 = UNIX FORTH - 75F 
Le meilleur FORTH actuel sur 
ST. Voir comparatif ST Mag N° 


DPLO4 - CP/M 80 VERSION 2. 
2-75F 

Trois versions de l’émulateur 
CP/M 80 Version 2. 2, quelque 
soit la configuration de votre 
machine. Une pour le 520ST, 
une pour le 1040, la dernière 
pour les machines avec TOS en 


ROM. Permet de faire tourner 
des programmes comme 
Wordstar, TurboPascal, Muiti- 
plan, 

DPLO5 - SOURCES PASCAL 
- 75F 

11 sources en Pascal OSS du 
plus simple au plus compliqué 
pour vous apprendre les techni- 
ques des programmeurs confir- 
més. 

DPLO6 - SOURCES C - 75F 
17 sources en langage C. Jeux 
et utilitaires pour vous familia- 
riser avec le langage le plus 
employé sur ST. 

DPG01 - DEGAS COLLECTION 
- 75F 

Une disquette remplie des meil- 
leurs dessins sous DEGAS réa- 
lisés par des professionnels. 
Livré avec des convertisseurs 
pour transférer vos dessins de 
DEGAS à NEOCHROME et à 
DOODLE dans les 2 sens. 
DPGO2 - DEGAS COLLECTION 
2-75F 

Transfert d'images entre 
AMIGA, Macintosh et ST. Plus 
un lot de nouvelles images ori- 
ginales sous DEGAS. 

DPGO03 - DEGAS COLLECTION 
3 - 75F 

Disquette DOUBLE FACE (Ne 
fonctionne que sur 1040, ou 
520 équipé d'un lecteur 314 ou 
Cumana) 22 Images originales 
du Monde entier. 

DPGO4 - IMAGES DIGITALES 
- 75F 

Une disquette pleine d'images 
digitalisées proposées sous for- 
mat NEO, qui peuvent être retra- 
vaillées avec un logiciel graphi- 
que. 

Fourni avec NEO, un logiciel gra- 
phique très puissant. 

DPGO05 - IMAGES FRACTALES 
- 75F 

Programme de génération 
d'images fractales, livré avec le 
source complet en C. 


DPJ01 - JEUX MONOCHROME 
1 -75F 

Jeux d'adresse et de reflexion. 
Comprend un jeu d'Echecs très 
puissant avec possibilité de 
redessiner les pièces. Spécial 
pour ceux qui n'ont que le moni- 
teur monochrome. 


DPJO2 - JEUX COULEUR 1 
- 75F 

Jeux d'adresses, de cartes et de 
reflexion. 


DPU0O3 - RAMDISK - 75F 

Une demi-douzaine de program- 
mes créant des disques virtuels 
dans la mémoire de votre ordi- 
nateur. 


Quelle galère de booter son 
Ramdisk après chaque réinitia- 
lisation du ST ! Eternal Ramdisk, 
par exemple, vous évite désor- 
mais cette fastidieuse corvée ; 
une fois installé, il reste présent, 
même après un RESET ! 

Ne fonctionne pas sur Atari 
512K0o. 


DPU04 - SUPER FORMATER - 
75F 

De nouvelles possibilités de for- 

matage. Plus de pistes, plus de 

secteurs. Vous pouvez obtenir 

plus de 400K sur disquette sim- 


ple face, plus de 800 sur dou- 
ble face. Mais tous les lecteurs 
de disquettes n'aiment pas être 
poussés dans leurs derniers 
retranchements. Démarrez dou- 
cement. 

Plus un formateur en accessoire 
de bureau. Formatage rapide et 
toujours disponible même pen- 
dant une application (sous 
GEM). 

Attention, il formate dès qu'on 
clique. Soyez sûr de ce que vous 
faites. 

DPUO5 - EMULATEUR APPLE 
2* -75F 

Vous avez pu lire dans l'article 
sur les émulateurs que nous ne 
savions à peu près rien de cet 
émulateur : nous vous le propo- 
sons donc pour pouvoir mener 
des recherches avec vous. Nous 
récompenserons ceux qui nous 
feront part de réalisations inté- 
ressantes. 

DPJ03 - JEUX MONOCHROME 
2 -75F 

Un Space Invaders, un billard de 
luxe et un super Pac-Man, ceux 
qui n'ont pas la couleur font 
enfin pouvoir s'amuser ! 

Ne fonctionne pas en couleurs. 
DPJ04 - JEUX MONOCHROME 
3 -75F 

Trois nouveaux jeux pour moni- 
teur monochrome exclusive- 
ment : 

Daleks, mi-arcade, mi-réflexion, 
Puzzle, de nombreux dessins à 
reconstituer avec un superbe 
graphisme (et en musique s'il 
vous plaît ! } et ST-Speech, le 
synthétiseur vocal du ST qui dira 
toutes les phrases que vous 
entrerez au clavier, viennent 
compléter la série des « jeux 
monochrome ».' 

ST-Speech ne parle qu'anglais, 
et fonctionne indifféremment en 
noir et blanc ou en couleurs. 
Daleks et Puzzle ne marchent 
qu'en noir et blanc. 
DPJ05 - JEUX COULEURS II - 
75F 

Cinq jeux pour les intellectuels. 
Mais si, mais si ca vous con- 
cerne ! Night, My Life (le jeu de 
la vie), ST Battle, Celest, Daleks 
et Duel vous feront remuer les 
méninges. Encore mieux et plus 
distrayant qu'une partie de 
Scrabble ! 

Ne fonctionne qu'en couleurs. 


DPC01 - COMMUNICATION | - 
75F 

Le kit de communication de la 

boutique de Pressimage. 

De nombreux programmes sont 
fournis, Protocole XMOdem, 
VT100, …. 

Transformez votre ST en un 
véritable terminal à allure profes- 

sionnelle. 

Il est obligatoire de posséder le 
câble série (Ref. ACS23) pour 
un parfait fonctionnement de ce 

programme. Et un modem pour 
une communication à distance. 


DPGO6 - TINY 1 - 75F 
Compactez vos images graphi- 
ques Degas, Néo grâce à TINYS- 
TUFF. 

Vous pouvez ensuite les décom- 
pacter en passant du format 
Tiny au format Degas ou Neo. 
Faites les défiler avec TINY- 
VIEW. Chaque disquette de la 
série TINY est remplie avec des 
dizaines de très belles images 
couleurs. Plus une démo de plu- 
sieurs superbes dessins en cou- 
leurs. 

Plus enfin un desassembleur 
68000 pour explorer vos pro- 
grammes. 

Tinystuff et le désassembleur 
fonctionnent indifféremment en 
noir et blanc ou en couleurs. 
La démonstration d'images ne 
marche qu'en couleurs. 
DPGO7 - TINY Il - 75F 

Une autre série d'images en cou- 
leurs, toujours aussi belles. 
Fourni avec le programme de 
démonstration TINYVIEW. PRG 
et le compresseur d'images 
Tinystuff. 

Tinyview ne fonctionne qu'en 
couleur. 

DPGO8 - TINY Il - 75F 

La troisième disquette de la série 
« Tiny ». Encore plus de dessins 
en couleurs, bien sûr tous diffé- 
rents de ceux de TINY | et de 
TINY HI. 

Ne fonctionne qu'en couleur. 
DPGO3 - TINY NUDE - 75F 
Plein d'images digitalisées de 
femmes nues, au format Néo. 
Erotique, pas plus, c'est juré ! A 
voir, ne serait-ce que pour la 
beauté des images (et celle des 
femmes aussi, bien sûr... ). 
Ne fonctionne qu'en couleur. 
DPG10 - GRAPHIC DEMO 1] 
-100F 

Graphic demo 1 est constitué de 
2 disquettes. Les meilleures 
démos graphiques du ST chez 
vous : Une première disquette 
comprend la boule qui rebondit 
Sur un damier, et l'oiseau qui 
vole. Superbe ! 

Ne fonctionne qu'en couleur. 
La deuxième disquette contient 
une des plus impressionnantes 
démonstrations graphiques pour 
le ST : les poupées (images digi- 
talisées) tournant sur elles- 
même. Fantastique ! 

Ne fonctionne pas sur un Atari 















































512Ko et 
monochrome. 





seulement en 


DPU06 - EMULATEUR ATARI 
XL/XE - 75F 

Attention, pas d'enthousiasme 
excessif. Ce programme permet 
de faire tourner des logiciels 
ATARI XL/XE en Basic seule- 
ment et à condition qu'il ne 
fasse pas d'appel à la machine. 
Mais qu'il est bon de voir le 
fameux READY sur l'écran du 
ST. 


DPUO7 - EMULATEUR COM- 
MODORE 64 - 75F 

Même combat que pour l'Atari ! 
Ne vous attendez pas à voir vos 
jeux d'arcade favoris tourner sur 
le ST. Il s’agit plus d'un produit 
pour programmeurs fous et 
chercheurs en tout genre. 


DPUO8 -CROSS ASSEM- 
BLEUR - 75F 

Ce produit vous permet d'ému- 
ler le fonctionnement de plu- 
sieurs microprocesseurs sur le 
ST. Cette version vous permet 
de travailler en 8086, 6502 et 
6801. Vous pouvez donc 
assembler des programmes pour 
PC où APPLE I! sur votre ST. 


DPJ06 - MONOPOLY - 75F 
Une version du célèbre jeu de 
société pour le ST. Etonnant 
pour un domaine public. 





DPJ07 - GOBANG - 75F 

Un jeu de GO très complet pour 
les amateurs de stratégie orien- 
tale. Ne marche que sur moni- 
teur monochrome. 


DPG11 - DEMO IMAGIC - 75F 
Véritable exploit technique, 
cette démo graphique monoch- 
rome d'apparitions et dispari- 
tions d'images dure plus de 30 
minutes et fonctionne évidem- 
ment avec un 1040. Pour ne 
rien gâter, elle met en scène de 
jolis modèles gentiment desha- 
billées. Clignotements, scintille- 
ments, fragmentations, cristal- 
lisations, rayonnements, défor- 
mations, balayages, pixellisa- 
tions, lamellisations, parcellisa- 
tions, puzzellisations, mamelli- 
Sations (bon ! j'arrête, ou je vais 
devoir rentrer à l'Académie). En 
un mot, Vous avez compris ! 
Magnifique ! 
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DPP06 - COLORIAGE NEO - 
75F 

9 planches de dessins noir et 
blanc : animaux, oiseaux, 
fusées, outils etc, à colorier, 
déformer, reproduire, agrémen- 
ter, à l'aide de néochrome, 
fourni avec la disquette. Un outil 
graphique pour les tout petits, 
qui ne tâche pas et qui leur 
apprend le maniement d'un logi- 
ciel graphique. En basse résolu- 
tion couleur. 
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DPU09 - AUTOMATE - 75F 


Le plus balaise des program- 


meurs français frappe encore. 
Pour les fainéants de tous poils, 


il a concocté un gentil automate 
qui apprend sans faillir toutes les 
manipulations que vous faites à 
l'écran, même longues, et qui 
vous les restitue de la même 
exacte facon qu'il les a ingurgi- 


tées une fois pour toutes. Exem- 


ple : Chaque matin, vous allez 
travailler dans un fichier qui est 


dans un dossier, lui-même dans 


un dossier issu d’un logiciel 


appelé par un autre, qui lui est 
codé, avec l'intervention simul- 
tanée de tel ou tel accessoire et 
que tout cela vous demande 47 
cliquages et déplacements de la 
Souris ; eh bien « automate » ne 
vous demande plus qu'une inter- 
vention. Diabolique ! 

Une version plus élaborée, avec 
interventions possibles en cours 
de manipulation est disponible, 
mais sensiblement plus chère 
évidemment. Les personnes 
intéressées par cette dernière 
peuvent nous écrire, nous trans- 
mettrons. 


DPMACT - JEUX Macintosh - 
75F 

Tout plein de jeux Macintosh, 
pour ceux qui veulent rentabili- 
ser leur émulateur tout neuf où 
ceux qui Verulent faire croire 
qu'ils ont gagné au loto. 
Monochrome uniquement (très 
bon gag !). 


* Editions Pressimage 


PRJOT - DORMEUR - 75F 
Attention ! Ne fonctionne qu'en 
monochrome. 

Disquette mixte qui comprend 
des programmes en C : FOR- 
MAT. ACC accessoire de 
bureau permet de formater vos 
disquettes de plusieurs facons. 
en Pascal OSS : TAROT pro- 
gramme de comptabilisation des 
points de chaque joueur. Livré 
avec le source. 

CALENDRIER, pour tout savoir 
sur les jours et les mois à venir 
ou passé. Livré avec le source. 
LOTO, vous aide à faire vos gril- 
les (tirages aléatoires). Source. 
en Basic : Tous ces programmes 
fonctionnent en monochrome. 
GLOUTON, une version du célé- 
bre Pac-man 

SERPENTAIRE, jeu rapide avec 
plus de 15 tableaux. 
MORPION 3D, Super pro- 
gramme de morpion avec sou- 
ris. à 

MASTER 3D, Mastermind avec 
tableau en trois dimension. 
MINI DAO, mini logiciel de des- 
SIN 

GENERATEUR DE SON, pour 
retrouver tous les bruits et sons 
que peut donner le ST avec 
mixage des trois voies. 








PRJO2 - DORMEUR 2 - 75F 
Tous les logiciels sont en fran- 
cais, et tournent avec un moni- 
teur couleur ou un moniteur 
monochrome : 
LOTO SPORTIF : Entièrement 
sous GEM et très simple d'em- 
ploi, ce superbe programme est 
un Véritable gestionnaire d'une 
base de données orientée 
FOOTBALL. 
Ce logiciel est un puissant outil 
d'aide aux pronostics sur les 
résultats des matchs ! 
SCRABBLE : Pour feter les 20 
ans du scrabble, voici un splen- 
dide programme sous GEM. On 
peut jouer à plusieurs ou tout 
seul pour s'entrainer. 
MAXIFIC 3 : Cet accessoire de 
bureau, vous permet de forma- 
ter VOS disquettes à 410 Ko 
environ en simple face, et à 830 
Ko environ sur un lecteur dou- 
ble face |! Maxific3 est égale- 
ment muni d'un vérificateur de 
disquettes. Enfin il permet de 
renommer où d'effacer un 
fichier, le tout sans sortir de l'ap- 
plication en cours ! 
JACKPOT : Vous avez tout 
perdu au poker sur une paire ! Il 
ne vous reste plus que 50 cen- 
times et le SUPER-JACKPOT 
pour vous refaire une fortune ! 
SURPRISE : Eten cadeau-bonus 
une surprise qui vous fera mou- 
rir de rire | 
PRJO4-DORMEUR 3-75F 
Tous les programmes sont en 
français, accompagnés d'une 
notice aussi en français, et 
s'exécutent aussi bien en cou- 
leurs qu'en haute résolution. 
La disquette contient : 
MAXIFIC IV : une nouvelle ver- 
sion encore plus rapide et plus 
riche en options de Maxific. 
TAQUIN : un petit taquin en 
accessoire de bureau et donc 
accessible à tout moment sans 
quitter votre traitement de tex- 
tes ou tout autre application. 
ALLUMETTES : une version en 
accessoire de bureau de ce célè- 
bre jeu. 
PUISSANCEZ4 : une superbe ver- 
sion toute animée, avec de nom- 
breuses options de jeu. On peut 
jouer seul contre l'ordinateur ou 
à deux. 
POURSUITE : vous jouez seul 
contre l'ordinateur, à deux l'un 
contre l'autre, ou à deux contre 
l'ordinateur | 
AMNEYDIS : un logiciel sous 
GEM qui vous permettra de 
créer simplement vos propres 
dessins animés. Ce logiciel uti- 
lise les images de Néochrome ou 
de DEGAS. 
De plus Dormeur 3 contient les 
fichiers de données mis à jour du 
loto sportif inclus dans DOR- 
MEUR 2! 


PRJO3 - BIORYTHME - 195F 
Un programme classique du 
commerce (Cobrasoft}, livré 













La boutique de Pressimage se 
refait une beauté dès le prochain 
numéro. Plus de détails, plus 
d'ordre, le nom des auteurs, 
encore plus de choix etc, etc 
Ne la ratez pas ! 







avec le source commenté. En 
langage C, il vous permetra 
d'acquérir les techniques d’un 
‘pro’ pour l'affichage graphique 
et les routines de calcul sur ST. 
PRIOT - CODIMP. - 195F 
Accessoire de bureau qui per- 
met d'avoir des accents circon- 
flexes et des trémas comme sur 
une machine à écrire AZERTY, 
c'est à dire en tapant le circon- 
flexe puis la voyelle qui doit être 
accentuée, Fonctionne avec ST 
texte, 1stWord et d'une manière 
générale avec tous les program- 
mes dont les accents n'ont pas 
été supprimé au départ. 

PRIO2 - GUTEMBERG - 195F 
Utilitaires d'impression. Appre- 
nez à votre imprimante de nou- 
veaux jeux de caractères. (Voir 
Banc d'essai dans le numéro 5) 
PRUOT - PI-DISK - 195F 
Permet d'installer un disque vir- 
tuel en mémoire vive et ainsi de 
travailler beaucoup plus vite 
avec tous les programmes 
nécessitant de fréquents accès 
disque. 

PRUO3 - LIB - 195F 
Gestionnaire de bibliothèque de 
fichiers objets au format GST. 
Equivalent du MMLIB de Mega- 
max C ou de ARCHIVE du 
Alcyon C. 

Marche avec le Prospero FOR- 
TRAN, tous les langages Meta- 
comco, et le compilateur C de 
GST. 

PRUO4 - LIBRAIRIE ASSEM- 
BLEUR -195F 

Compilation des routines et pro- 
grammes publiés dans le livre 
« Programmer en 68000 » 


PRUOS5 - GEMEX - 400F 


Demex est un ensembte de 74 fonctions C 
PermaLLenL aù programmeur de garer 
Pl25 féctement l'interface CEM 

De plus. GEMEX comporte Un gestionnaire 
Ce dislogues pouvant être dessines dans 
cas fenétre ainsi qu'un séiscteur opérani 
sur une üsle d'objets 


Sobrces, exemples e. Documentation 
ours Ca 


400 Frs 


Si vous programmez en C, cette 
disquette vous permettra de 
gagner Un an, ce qui est le 
temps qu'il a fallu à l'auteur pour 
mettre au point toutes ces fonc- 
tions. 

PRXO1 - ATHENA - 295F 
Système Expert complet qui 
accompagne le cours d'intelli- 
gence artificielle qui commence 
dans le numéro 6. 

PRGOT - GENERATEURS DE 
CARACTERES - 195F 

Voici une disquette pour les pos- 
sesseurs d "EASYDRAW (et 
bientôt d'EVOLUTION). FONTE. 
PRG vous permet de créer des 
polices de caractères de taille 





+ 





Bt 





maximum 6OX80 au format 
GEM. Ces polices sont aussi uti- 
lisables par les PC ayant l'inter- 
face GEM. 
N.B. Ces programmes fonction- 
nent dans les trois résolutions. 
PRGO2 - TRANSGRAPH - 195F 
Convertisseur graphique 
multi-formats 
Logiciel permettant de trans- 
férer des fichiers dessins d’un 
format graphique vers un autre. 
Reconnait les formats des pro- 
grammes graphiques les plus 
répandus sur le marché : 
DEGAS - NEOCHROME - 
PAINTWORKS - DOODLE - N- 
VISION 
Permet notamment de con- 
vertir un dessin d'une résolution 
vers une autre, et ceci, dans 
n'importe quel cas de figure : 
Utilisez un dessin NEO avec 
PAINTWORKS en monoch- 
rome ! 
Caractéristiques principales : 
- Entièrement sous GEM, utilise 
les menus déroulants, la souris, 
etc: 
- Affichage plein écran du fichier 
dessin en cours de conversion. 
- Utilisable indifféremment dans 
les 3 résolutions. 
PRTO1 - TRADUCTIONS JEUX 
- 75F 
Vous trouverez dans cette dis- 
quette la traduction francaise 
des notices de programmes sui- 
vants : BACKGAMMON, BRA- 
TACCAS, CRIMSON CROWN, 
DELTA PATROL, FARENHEIT 
451, HEX, LEADER BOARD, 
NVISION, PERRY MASON, 
PRINTMASTER, SUNDOG, THE 
PAWN et TIME BANDIT. PRTO2 
- TRADUCTION PASCAL - 75F 
La traduction COMPLETE du 
manuel du Pascal OSS. Un tra- 
vail de bénédictin qui vous per- 
mettra au mieux d'utiliser ce très 
bon langage. 
PRTO3 - TRADUCTION LASER- 
BASE - 75F 
La traduction d'un des meilleurs 
logiciels de gestion de fichiers, 
accompagné d'une série d'ütili- 
taires pour mieux utiliser 
LASERBASE. Importation de 
fichiers d'autres gestion de 
fichiers, Récupération de code 
oublié, etc … 


DPUO2 - THE EXTENDER - 75F 
De grosses économies en pers- 
pective grâce à cet utilitaire. 
The Extender convertit deux dis- 
quettes simple-face en une dis- 
quette double-face, avec con- 
Servation des données déjà 
enregistrées, et cela même si la 
disquette est protégée. Ce qui 
serait un parfait phénomène de 
magie, s'il n'avait dans le même 
temps l'extrême délicatesse de 
vous en rendre une Vierge. 
Amorti en 5 disquettes. 
D'emploi très simple, il fera de 
vos disquettes, des disquettes 
averties (Gag ! }. 


PRCO1 - MINITARI 1 - 195F 
MINITARI 1 est un logiciel 


d'émulation Minitel. I! permet: 


une écohomie appréciable sur le 
temps de connexion aux ser- 
veurs grâce aux fonctions sui- 
vantes : 

- Enregistrement/sauvegarde et 
impression de pages-écrans 
sous forme ASCII. 

- Automatisation des procédu- 
res de connexion et de chemine- 
ment dans les serveurs. 

Ces différentes fonctions sont 
accessibles à partir de la souris. 
Ce logiciel ne fonctionne qu'en 
haute résolution et nécessite 
l'emploi d'un cordon ST/Minitel 
(Ref. ASC24). 


PRP0O1 - PEDAGO 1 - 75F 


CALCUL MENTAL : Logiciel 
pédagogique de calcul mental, 
entièrement sous Gem et en 
Français ! 32 niveaux de diffi- 
culté, de la simple addition 
jusqu'aux quatres opérations de 
base avec règle des signes et 
décimales, sous forme de jeu. ! 
TRICOLOR : Il s'agit d’un petit 
jeu de reconnaissance des cou- 
leurs où il faut reconstituer une 
couleur (parmi 512) par mélange 
des 3 couleurs primaires ! Basé 
sur le principe de l‘imprimerie et 
de la photographie, ce jeu don- 
nera, après y avoir joué quelque 
temps, une idée définitive de la 
composition de toutes les cou- 
leurs possibles. Conseillé ! 
Fonctionne uniquement avec un 
moniteur couleur. 

MASTERMOT : Basé sur le prin- 
cipe du mastermind, ce jeu con- 
siste à retrouver un mot caché, 
par propositions successives de 
mots, et déduction, en fonction 


.des lettres qui sont, ou non, bien 


placées. 


PRGO4 - POMPMASTER 75F 
Vous aimez les graphismes de 
PRINT MASTER ?. 

POMP' MASTER vous permet 
de les transférer au format 
Degas, Néo, Plus Paint. Plu- 
sieurs tailles sont disponibles. 
Inversement, POMP' MASTER 
vous permet d'intégrer dans les 
bibliothèques de PRINT MAS- 
TER n'importe qu'elle partie 
d'un dessin. 

Vous pouvez visualiser et impri- 
mer rapidement tous les gra- 
phismes d'une bibliothèque, ce 
qui évite des recherches fasti- 
tieudes. De nombreuses options 
tournent dans les trois modes de 
résolution. 

Avec la sortie de POMPMASTER 
(Voir dans les nouveautés Bou- 
tique du mois), nous vous pro- 
posons d'acquérir PRINTMAS- 
TER (voir banc d'essai très com- 
plet dans ST MAG n° 4 page 
54) à des conditions exception- 
nelles. Pour un temps limité 
(jusqu'au 30 MAI), ilne vaut que 
245 francs. 


FFF17 - PRINTMASTER - 245F 
Idéal pour les en-têtes de lettre, 
les bannières, les cartes de 
vœux, Printmaster transforme 
votre ST et Votre imprimante en 
atelier d'imprimerie. Monoch- 
rome. 


PRPO2 - CHIMIE 1 : Classifica- 
tion périodique des éléments 
chimiques. 

Pour tous les étudiant de 
Seconde, Première, Terminale et 
au-delà ! Un très beau pro- 
gramme sous GEM (100% gra- 
phique) à la fois éducatif et 
documentaire, vous permettant 
d'étudier en profondeur la clas- 
sification périodique des élé- 
ments chimiques. 

Le tableau fournit également la 
masse atomique, la masse volu- 
mique, la température de fusion 
et la température d‘ébullition de 
chaque élément ! 

On peut également voir l'ensem- 
ble des éléments évolués lors de 
variations de température par 
exemple. 

{Couleur ET Monochrome) 


PRP03 - PEDAGO 2 : Pedagogie 
générale (niveau école primaire) 
75 F 

Cette disquette comprend 10 
programmes éducatifs présen- 
tés sous forme de jeux pour 
enfants à partir de 6/7 ans. Qua- 
tre domaines sont explorés à tra- 
vers ces dix programmes : 

La géographie de la France avec 
les principales villes et les rou- 
tes de France. 

L’orthographe : un programme 
pour apprendre à écrire et un 
autre pour apprendre les pluriels. 
La conjugaison des verbes avec 
les verbes irréguliers. 

Les mathématiques : plusieurs 
programmes pour apprendre (ou 
réviser) ses tables de multiplica- 
tion, tout en s'amusant ! 

(En couleur uniquement) 


PRP04 - PEDAGO 3 : Apprendre 
l'Alphabet 

Un très beau programme riche 
en couleurs, animations et musi- 
ques. 

Des tortues défilent sur l’écran 
trainant derrière elle une lettre et 
l’image d'un objet commencant 
par celle-ci (par exemple la let- 
tre B et une banane.) 

I! permettra à votre jeune enfant 
d'apprendre les lettres de l'al- 
phabet, puis d'apprendre à lire 
et écrire. 

(En couleur uniquement) 


PRUO5 - SPRITE CREATEUR : 
Cette disquette contient deux 
utilitaires indispensables aux 
programmeurs en GFA Basic ! 
Voici deux utilitaires de création 
de sprites et d'objets couleurs. 
Les deux programmes sont 
accompagnés d'une documen- 
tation en Français et de plusieurs 


exemples d'utilisation. ED- 
SPRITE de F. FURLAN permet 
de créer des Sprites monochro- 
mes ou couleurs au format GFA 
{Il marche dans les trois résolu- 
tions ! } 

ED-OBJETS de E. DUPUIT per- 
met de créer des objets couleurs 
basse résolution de taille varia- 
ble. 


PRJOS - YAMS - 75F 

Un superbe YAMS tout en cou- 
leur et animé pour 1 à 3 joueurs. 
Complètement sous GEM et uti- 
lisant pleinement la souris ce jeu 
de Yams vous permet de sauve- 
garder une partie en cours et 
mieux, de sauver les meilleurs 
scores établis ! 

Très simple d'emploi et tout en 
français ! 

(En couleur uniquement) 


PRP05 -SIMULATION DE LA 
GESTION DES ENTREPRISES - 
75F 

2 joueurs ou plus dirigent cha- 
cun une entreprise sur un même 
marché dont les caractéristiques 
sont fixées par un meneur de jeu 
chargé d'orchestrer la partie. Ce 
jeu a pour but d'initier à la ges- 
tion des entreprises en faisant 
prendre toutes les décisions 
nécessaires à leur bon fonction- 
nement. Beaucoup plus un 
cours qu'un jeu. 

1- POLITIQUE COMMERCIALE : 
Publicité, représentants, prix... 
2- GESTION DU PERSONNEL : 
Embauche, licenciement, 
salaire. 

3- POLITIQUE D'INVESTISSE- 
MENT. 

4- GESTION DES STOCKS. 

5- GESTION FINANCIERE : Tré- 
sorerie, emprunts, versement de 
dividendes, augmentation de 
capital. 

Le programme est en Basic et 
uniquement en texte. 


PRÜO6 - LIBRAIRIE GA 1 - 75F 
Une trentaine de programmes en 
GfA Basic tous plus intéressants 
les uns que les autres. Avec, 
entre autres, les programmes 
sources de la disquette PEDAGO 
1, trois compacteurs d'images, 
un éditeur de trames, des routi- 
nes de chargement d'images 
{néo et degas) de diverses 
facons, etc etc … 


MEDOT -ORDO-NEWS - 
DERMATOLOGIE - 95F 

A l'attention des médecins uti- 
lisateurs de MEDI-ST. La pre- 
mière disquette d'une grande 
série professionnelle. toutes vos 
ordonnances de dermato en pra- 
tique médicale courante. Une 
bible ! A suivre … 
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PRJOG - PUZZLES 
ALHEINC - 95F 

Une des plus belles entrées de 
ce numéro. Ce logiciel est tout 
simplement fantastique pour 
tous ceux qui aiment les puzz- 
les et ravira ceux qui ne les pra- 
tiquaient pas encore. 5 images 
sont proposées que vous pou- 
vez choisir de fragmenter et 
mélanger en 3 x 3 carrés, 4x4, 
5 x 5, … jusqu'à 18 x 18 car- 
rés. Un véritable casse-tête ; 
Pour vous aider, un panier est à 
votre disposition pour déposer 
les pièces en attente. Comme le 
jeu peut durer, vous pouvez à 
tout moment sauver le puzzle et 
le reprendre plus tard. Chaque 
fin de partie, le programme 
comptabilise le temps réalisé en 
jours, heures, minutes, secon- 
des et nombre de mouvements. 
Vous pouvez ainsi vous mesu- 
rer à Un adversaire où même 
jouer avec un handicap. Vous 
Saurez tout si je Vous dis qu'un 
signal sonore, annonce que la 
pièce est à sa bonne place et 
que vous pouvez indéfiniment 
recréer de nouveaux puzzles à 
partir de n'importe quelle image 
néo. Vivement recommandé. En 
couleur seulement. 


- Marc 


| PRJO7C - PYRAMINOS - Marc 


ALHEINC - 75F 

Fonctionne en monochrome et 
en haute résolution couleur. 
Du même auteur, décidément 
très doué, que puzzles, pyrami- 
nos propose de placer sur un 
damier, chacun à son tour, des 
carrés formés de 4 triangles 
contigus évoquant une pyra- 
mide vue d'avion. Ces triangles 
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CODE POSTAL } 
À ENVOYER A : LIBRAIRIE 


Veuilleztrouvez ci-joint mon règlement (ché 
Veuillez envoyer mon (mes) article(s) à : 


sont tramés différemment en 
monochrome et colorés diffé- 
remment en couleur. Le but du 
jeu est de placer le carré- 
pyramide proposé de facon aléa- 
toire par l'ordinateur, face(s) tra- 
mée{(s) contre face(s) tramée(s) 
identique(s) en sachant que l’on 
peut le faire tourner à son choix 
de 90 degrés. Le temps est 
limité et peut être différent selon 
les joueurs. On peut jouer à deux 
ou bien contre l'ordinateur. Une 
option « aide » vous annonce 
les coups possibles. Faire coin- 
cider une face vaut 1 point, 2 
faces, 3 points, 3 faces, 5 
points et, coup parfait, les 4 
faces Valent 7 points. Très ori- 
ginal et intéressant. 


PRUO7 - HALTE AUX PV - 75F 
La disquette la plus farfelue 
entrée dans le numéro 9. Pour 
le prix d'un seul, économisez la 
plupart de vos P. V. Vous trou- 
verez dans cette disquette, les 
lettres-types à envoyer dans 
chacun des cas de figures où les 
panneaux, parcmètres, empla- 
cements, etc, ne sont pas con- 
formes à la législation, et qui ont 
déjà fait jurisprudence. 

Vous n'avez plus qu'à sortir sur 
imprimante et envoyer aux 
adresses requises. Panneaux, 
parcmètres, emplacements sont 
également fournis en images 
digitalisées. Géant ! 


PRGO3 - FIXIMAGE - 95F 

Un produit dont nous sommes 
très fiers. Imaginez qu'avec lui, 
vous pouvez récupérer presque 
toutes les images de vos jeux 
favoris. Et cela même si le jeu 


est en mouvement. Tapez ALT 
et HELP et le ST sauve l'image 
Sur l'écran au format DEGAS. 
Vous pouvez ainsi vous consti- 
tuer une suerbe collection d'ima- 
ges extraordinaires ou voir les 
techniques d'animation 


employés par les graphistes: 


Pros. 

Si vous n'avez pas DEGAS, 
vous pourrez transcrire ces ima- 
ges en format NEO gräce à 
TRANSGRAPH que vous pouvez 
trouver dans la Boutique (Réte- 
rence PRGO2) 


PRGO5 - REVEUR 1 - 75F 

Une dizaine d'images réalisées 
par J C Berthet, dont celles qui 
servent aux jeux visuels page 
86. Très belles images exploi- 
tant à fond la richesse du gra- 
phisme ST. Elles sont liées par 
des fondus de toutes sortes qui 
en font une démo permanente. 


PRGO6G - REVEUR 2 - 75F 

Une dizaine d'autres images De 
J-C Berthet, aussi belles que 
dans la précédente, avec les 
mêmes mécanismes. CES DEUX 
DISQUETTES FONCTIONNENT 
EN COULEUR ET EN 520 Ko. 


PRGO7 - REVEUR 1 + REVEUR 
2- le pack : 130F 


PRGO8 - MOUVANCE - 75F 
L'écran couleur de votre ST ést 
un tableau en perpétuelle anima- 
tion, trames et couleurs défilent 
en permanence sur une toile de 
fond abstraite. Une dizaine de 
toiles informatiques contempo- 
raines pour 75F. L'art se démo- 
cratise ! 


PRODUIT 


Je sais que la pluspart des Programmes proposés dans |a boutique de Pressi- 
mage Sont en anglais, mais je désire les acquérir tout de même. 





que libellé à l'ordre de Pressimage), d'un montant de 


PRENOM 


VILLE 
PRESSIMAGE, 210, rue du Faubourg St-Martin, 75010 PARIS. 


Vous pouvez adresser vos commandes sur papier libre ou photocopie 





POUR TOUT ACHAT DE 4 DIS- 
QUETTES DE LA BOUTIQUE DE 
PRESSIMAGE, LA CINQUIèME, 
A CHOISIR PARMI CELLES A 
MOINS DE 100 FRANCS EST 
GRATUITE. VOUS DEVEZ L'IN- 
DIQUER SUR VOTRE BON DE 
COMMANDE. 


ETRANGER : LES PERSONNES 
ACHETANT À PARTIR DE 
L'ETRANGER, DOIVENT IMPÉ- 
RATIVEMENT PAYER À PARTIR 
D'UN COMPTE BANCAIRE 
FRANÇAIS, OU, À DÉFAUT, LE 
FAIRE PAR VIREMMENT DE 
BANQUE À BANQUE. NOUS 
CONTACTER | 


REMARQUE IMPORTANTE 
Les constantes variations de 
prix et de disponibilité des pro- 
duits proposés par nos fournis- 
seurs, notamment au niveau des 
disquettes vierges nous oblige à 
prendre les dispositions suivan- 
tes. Toutes les indications et 
tous les prix indiqués dans la 
boutique de PRESSIMAGE d'un 
numéro de ST MAGAZINE sont 
valables pendant la période de 
parution en librairies du maga- 
zine. Ils sont annulés et 
remplacés par ceux indiqués 
dans le numéro suivant et ce, 
dès le jour de parution du nou- 
veau magazine. 
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Pour commander un de ces 
produits, envoyer un chèque 
du montant de votre com- 
mande auquel vous ajoutez 15 
francs de frais de transport et 
de manutention. 







ATARI ATARI ATARI 
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ATARI ATARI ATARI ATARI 


EE 
UTUR AU PRESENT. 


À. 


| ATARI 117 Avenue de Villiers 75017 Paris Tel 47 66 11 77 ATARI! 
JIL Ouverttous les jours du Mardiau Samedi de 10hà 20h,leLundide14hà19h JL | 


ATARI 


|| 1040 STF (1Méga Ram Drive 1 Méga) avec 
i | Moniteur Monochr ou Coul haute résolution . 
| | souris+ Tos en Rom, Basic Memsoft, Basic, Logo, Logiciel 
de Création graphique, Traitement de Texte, Tableur, 
Gestion de Fichiers, Accessoires de Bureau, Manuels. 


Monochrome: 7 990 Frs 
Vers Couleur: 9 490 Frs 


Dimanche de 14h à 18h. Bus 83, Métro Péreire 


ATARI | 


520 STF+ Souris+ Logiciels+ Péritel 

520 STFM +Monochr+ Souris+ Logiciets 
520 STFC +Couleur + Souris+ Logiciels 
1040STFM+Monochr.+ Souris+ Logiciels 
1040STFC+Couleur + Souris+ Logiciels 
SC1224{Monteurcoueur ATARI) 


- | SM 125(MoniteurMonochromeHterésol) 


SH 204 (Disque dur 20M°) 

SMM 604 (imprimante Mainiciele ) 
SF 354 {Drive 3,5 500K) 

SF 314{Drive 3,5 1W° ] 


CONSULTEZ NOUS 


PROBLEMES DE GESTION? 
AU 46221779 


520STFM + logiciel SOLUTION | | 


6200 Frs HT 


La Gestion intégrale de votre 
entreprise oumagasin (clients, 


mme | POUF FOINATON SU 
: Pou +: Traitement de 


Texte, Tableur, 


; achatd'Une ! Fichiers, et bien sur 


configuration PUBLISHING 


: 
Commerciale 
SOLUTION 


PUBLISHING 
PARTNER 
+ offrons une Logiciel de mise en 


Ë 
‘ ijourmnée : Page electronique 
demi jou | Pour le 520STF ou 


! de formation | 1040STF 


LOGICIEL +25F 


| PARTNER , Gestion 


fournisseurs, stock, facturation, | | 
encours, reliquats, 
comptes,etc. 


ET LES JEUX DANS TOUT CA, |; 
BRANCHEZ VOTRE MINITEL ET! 
TAPEZ 36 15 puis RIO (RIO"RIO ;: 
en cas de saturation) . Pour vous | 
informer surles nouveautés, sur les prix, parier 
de jeux d'aventure, échanger des tuyaux, | 
passer une annonce, commander du herd et du À 
soft ou paticiper à des concours et gagner . À 





(+482 un 
((s10q 

?& (armäuo 
(28116 aun 


3s2 ewrue,.l) < 
sep e IEWIUE, I) 
Un 352 JEWIUE,I)) 
359 IPUWIUR,I) < 


((no3 GUOT Un € Jewrue I) 


? (cernbuo 
çqueudars un 
((adwos3 apue16 
% (81n6ôuo 
cdnor un 


un 352 [euwrue,1I)) 
se jeurue,.1) < 
sun © IEWIUE, I) 
un 352 jeWIue,I)) 
3s8 jeutue,t) < 


((82018+ 353 IPWIUE,I) 


R (aptue2 
(uatry2 un 


un 3s2 IewIue,I)) 
3Se IPWIUR, T1) < 


((18111We} IPWIUE UN 353,2) 


3 (SPIUE2 
(sptue2 un 


un 353 JeuWrue,I)) 
3s2 IPWIUE,I) < 


((buorte neesnu Un e TeWtUue , I) 


% (181SSeUJP3 
(82613 un 


un 352 jeutrue,I)) 
352 jeurue,1) < 


“+ ((82012} 352 [eurue, I) 


? (2pTIe+ 
«eus un 


% (ePrIa} 
(eprFI9+ un 


un 358 teurue,I)) 
32 1eWIUe,I) < 


((2SITILE LeEWIUE Un 358,3) 


un 358 IeWIUue,1)) 
3se IPWIUE,I) < 


((auuoiuoi qewrue, 1) 


% (121SSPU01P2 
(speibrjuerd un 


un 358 JewIub, 1)) 
3e reurue, I) < 


«spard sep ajuerd er ins a4y24ieu [ewrue, TI) 


(sino un 


35e IPUIUE, T1) < 


(CISIU 81 aure eurue, I) 


% (421SSeUJE2 
(sino un 


un 3s2 JeWIUEe,71)) 
358 IEWIUE,I) < 


((epeibrauerd Un 352 jewrue, I) 


À? (181Sseu4e3 
‘ausAy eun 
((seuboieys sap 

% (12ISSPU1P2 
(spPtIe+ un 
((S81132P1)381 S2}3116 
% (421SSPUuJ62 
(‘aubrieiesnw sun 


un 3se IeWIUub,T)) 
4s2 IPUIUE,I) < 
ebueu fewurue,T) 
un 3s2 IeWtue,1)) 
3se IEWTUE,T) < 
Sep P IeWIUE,TI) 
un 3s2 IeWIUe,1)) 
352 IPWIUE,I) < 


((stinos aun e s[quessai jewrue, [) 


% (810A1338SUI 
«sdnez sun 


un 352 tewpue,I)) 
+2 IPWIUE,I) < 


((81183 SNOS J1A IPWIUE, I) 


% (BI0ATJI8SUT 
(uossrisy un 
((sauenbrd 

% (B10AT328SUTI 
«buts un 


un 152 IPWIUE,1)) 
?s2 IPWUIUP, TI) < 
Sap e [eEWIUe, 7) 
un 3s3 JIeWIue,1)) 
352 jeutue,I) < 


((ntriod s21} j52 jeutrue,7) 


% (a3ewtrid 
‘epadig un 


Un 3583 [eWIUue,1I)) 
?s3 IEUWIUE,TI) < 


(sequer xnep ns euy2ieu f[eWrue, TI) 


çeuwoy un 


3s2 IeWFUE, I) < 


((Spadrqg Un 3523 jeuwrue, TI) 


? (sjeurid 
çenbuAiou3truio un 


un 3s2 jewtue,1I)) 
se IEUIUE, TI) < 


((2U403 32q Un © IRWIUP, 1) 


% (218}1wuweu 
(nouinobuex un 


Un 3s2 jeurue,1)) 
3S2 IPUIUE,T) < 


((843U84 2871 ins ey2od sun apassod [eWtIUe, I) 
un 353 Ieurue,1)) 
352 IPWIUB,I) < 


R (84134 1IWweu 
(a3uapse un 


























((SSAISIQUT,P 9AIId 352 jewIue, TI) 

? (818}tI0Weu UN 353 IPWIUE,[)) 
(An8BU01 Un 352 Ieurue,I) < 
({S23Ueuy2ue1} SSAISIIUT Sep E [eWIUE,[) 

R (948HIWWEU UN 353 IPWIUE,I)) 
(828382 Un j53 jeurue [) < 
((sairobeu sap e jeutue 1) 

% (213H}IUUeW UN 3}S2 IEWIUE,I)) 
(8inBuo un 3s3 jeWtue,I) < 

((S30qes S2p e [eUuIUE, TI) 

% (248H1WWPW UN 3s2 jeutue I)) 
(12rSSeUu483 UN 3528 [PWIUE,I) < 
((8PUBIA BI 2p 2n03j1nS sbUEU jewrue, I) 

% (218H+IUWe8W UN 352 [PWIUE,I)) 
(SI-NOS-8AN8U2I SUN 53 IEUIUE,I) < 
((Sarte sep e jeupue, 1) 

% (8484IWWPW UN 352 JeWIUue ]I)) 
(SIOATISISSUI UN 382 IPWIUP,I) < 
((52328SU; s2p SbUueu jeWrUue, 1) 

#% (248$1IWWEW UN 352 [ewjUe,71)) 
(e3euwrid Un 3s2 [ewtUue, I) < 
((sarisusyaid suteW sap e jeutrue, I) 

% (342HIUWEU UN 358 [eWTUE,[)) 
(242}IWWEU Un 352 IPWIUE,I) < 

(STI0d sep e jeuwrue, TI) 
(8218HIWWPW UN 3S83 IPWIUB, I) < 

(s3r3ed 528 ej1e61[e 21[2US4} er) 


:242JIUWeU UN I2tJTJUEPI 
ANCd STOI 9p oseq 9p 9[dWSx® Un I910A 


-es2u3044u 

eun 91JI19A IT NbS1iOT SJ10J 28p steel 

e3nofe A,u 3e saAns[[t1e Jed 9AnOïd 939 e[9p & 

3187 UN IS SUPPED SIEWPT 2PIPH2X OÙ I] ‘SItE] 

2p oseq bij 9j 409 Us sed puszd eu IT sn[d 94 

"SolqetiPA S9p J8SI11AN,p Sed 9#Jde99e,u [r,nb 

8ATD R 3S8,9 * ( 81P10,P 950 IE ‘UOrTJU977y 

"RI99 JOStII[P?1 8P JUEJJOUIOd S2U219 JUL D 
Anejou J13e4d Un 9pessod YNIHLV 


‘29U929,1 no S229ns 

ne nbsnC ‘931ns 9p ISUtIE j4 ‘sSIeIA qjuos 

IOT PI 9p ouonpf 91318d PI ep SJl0] se, ts 

ISANOIS OP 19qjU0) ‘SSQUIOdAU 91JOU 18AnOZïd 9p 

QueJJoudod TOI enbeu2 Anod S1016 PA eu93sAs 

9T ‘ZIWITJUI NO ISIJIASA 81IS9p uO,[ snb 

aseu0dAu eun ou9jSÂS ne auuop uo : (Butureus 

PARMHOBG) 949111 96BUIPUI 91 ‘JUeWSUUOStIEI 
ep epoujou 21}jne Sun 9UOP ne] II 


‘2W99S4S 

ne AITUANOJ JneJ TI Nb SJUautqiod s31e} 

S9T qUOs sJenb sed suoAes ou enou ‘jte; un 

A2ANOZd SUOINOA Snou puenb sntd eq ‘se[tianut 

quos snou Inb SJIR]J Sep 21INpep Re sdue} 

np Died 9W93SÂS 91 puenb qjueuef srojied js 

nb 99- ‘SI091d Jnq UN IIOAE SUPS SUOt39np9D 

S9p 91IR]J 9P Jou1od epouyJeu 91)99 onb 

3IOA UO : (SIPISUE Ua SULUTPEUD DPieMIOJ) 

“JURA eSouteu9, 91odde 359 ‘sJI0] ep eseq bp] 

op nusquos ne aun Jbd oun SIOJ se] qjuenbt]dde 

ue e1IINp#sp op SIqIesod 39 II ,nb 9 

an03 9S1INPYD 91IP © 359,9 ‘JUeuSqUrEu E,nbsn£ 
29STILIN QJUOUSUUOSTEX 9p 9165910138 eT 


x 


‘UOSSTOd 9p 26eq Pb sNuSu £S2] suuog 


à (Cd uosstod) % (q (71 4) 3 inuauw) 


"opAJUS US Se)eu0) sep 28Ab 
gSnuoau S81 1n07 213IRUU02 2p Jjouiad sno 


* ë X ss3ewoz :nuau 


:8SRQ PI 19)[NSU09 93INSUS ZaANnOd 
Sno…A ‘SoIqissod snuou Se, 3103 9131euu0 
AnOd SInqaq 8118} e,nb sn ZaA6,U eno‘ 


**-232 Je102012 ne nesjeb :}19ssa2p 
DRE ETS Z11 teuwunbar 
CEA EN 331n43 :uossrod 
229501 :3pUBTA 

3armod ispuetrA 

UosS1I2nes !:321j308 

382048 :2331ju3 

sajeuoz :221ju8 


FAN9YPISHIAFHI 8110A JUAIJUOS INb SJUAUTIE sep 
SUOU S2[ ZIoUUOP ep Sio[e JIJINS ENOA II 


(a d 3 inuaw) < 
(ta 1348SS8p) % (4 :3e81d) *% (3 :2a1qus)) 


‘1498S9p un 39 ‘3erd 
un ‘og1que oun qne7 [I ‘NUeW UN S1re] Anod 34 


:SeprI[PAUT 
quos SII,NbS1iO1 zadez enoA enb Ss9319)90109 
Se Sd 93d899b,uU YNAHIV ‘Uobe]z o3no3 9q 


i sSeseuyjuased 
sap sodoid © 321135 521} 352 YNIHIU — 
SIWO JUS9W31IPJ}UOIOA JUOS Ss}U223e sa, — 

serqgerieA S8p j}U0S safn2snfeu S31}}381 Sat — 
S2ue1q xn2p 2p ÿ4nojus 

3139 1Ssne 310P 11 38 ,99, BIHIUIS ,%, — 
S2ue]g xnep ap ÿ4inojue 

8139 310P IF 32 ,enbrIdur, aIHtIUbIS ,<, — 

:onb suoroddey 


(1 d 13e1d) < ((71 teunbat) *% (4 tuosstod)) 
(1 À 23e1d) < ((71 :SWnBar) ÿ (A 12PUETA)) 
:je]d un juenjrisuos 
eunpfsl Un 28AP UOSSIOd UN NO 9PUBLA auf} 


"sargissod snuauw sat 
sn03 43An013 sn0A 3ned “sjueur;e senbrenb ap 
Atased gg ‘rnb se2uessieUuUO2 2p aeseq-IUIW aun 
‘11048S 2313O0Ù 4an3t1de234 3p UtI$e “12104 


III UO397: YNIHL 
Hodxo ow9/sÂS 





VOË LR. LE Lu 2 © CE Lui 














«UOF389FJFTPOU ELININd:9"S AXO109 
“«UOTATPZ 24ININd'h'S AX0109 
«UOTFTPPY I«INIUd'2'S AXO109 
TI 407109:2 MYYATI 

SEN SU 22401314 

SIL Sb Oh'‘$10 Su S2'2#01214 
S9'SA3IHII A 2# " «d«NIdO 
1eq8137L 9NS09 

u% «  +SAAIHII1+S4711II=SATIIIL 
°J'C NITANIU w 0+S1111I=BAT1LIL 
CHBTISUHI+ «=BSATILIL 

u=$S130 : « LO0' ANI 114 =BUILHILA 
00S NAHL IS<>(5H)19S8 AI 

OS8T 0109 

« ST819F607 ,=$130 

« LU0' NSIOWT1D4=BAAIHII À 

OSZT NAHL 0S<>CSW)9S8 I 

OS8T 0109 

« SSNDSTO «=S130: «LU0' JS1O81J«=BSAIIHII A 
O09T NIHL Gh<>CSU)1SY AI 

CT)SINANI=SY 
«8P'YATIBTO2-ELINIUd'ET OT AXOI09 
“38P'ASTPETI-SLININd'IT' OT AXOI09 
“38P'I9STP81T2-T.INIdd:60' OT AXO1O9 

“& 28TUOTJ NP WON,ININd:20 0h AXO109 
0€ ‘22€ ‘Oh'0E2 JIN17 

02'O02E'Oh'0Ee AIN17 


me 


«S8J4F1 


Sa'OEh 71114 
St'O2t'S2'O0Eh 41541114 
E'h 407107 


CTE)SHHI* COE)SAHIé ‘hO ‘he AXO109 
C62)$S4HI* (B2)SAHIE EO0'h2 AXO109 

e Mmav3719 

eo ae 0 eee 0 a ee eo ee 8e où ae où ee emma LU ÈT 
# NOIIVINASIUd 14 NOIIVSITIVILINI * LIU 
CETILILILILIIT EI L ET T IT ET ET TI TT EE 


008 0109'2 May419 


0See 
0022 
OSte 
O00Te 
0502 
0002 
OSGT 
006T 
9SBT 
SS8T 
OSBT 
O0BT 
OS£T 
OOZT 
SS9T 
OSST 
O09T 
0SST 
O0ST 
OShT 
OORT 
OSET 
OOET 
OSeT 
O02T 
OSTT 
OOTT 
OSOT 
OO0T 

056 

OT6 

006 

058 

008 

052 

004 

059 


«NOIIN1OSA4 ANNIACW 


N3 snon Z23113U4INIdd:OT'E AXO109 
O0Z NAHL h<>CO+AUISAS)NAId AI 

e Maÿ1719:2 Mm11N4 

0 4 ee ee 6 UE UE eee ot oh eee LIT ÈT 


* 3INO7ON & « Wu 
* SAINIUONS 3IU14 « Waù 
< #INENNO4 L3 SUS'HIIALINI « WAI4 
“ 9318 * Waù 
* SIOUL Y SAISIIVIIINI "= LIAù 
* SY31HII41L1NU « Haù 
« NOIISY9 30 AUNOAJOËdA * LHAY 
mammmm SUSB'AIHIIAIUL wuemmmx HAN 
2# Ssotr9 

T'e# nd 

CNIJHISIALU=SEN 3887 

B=NId 

0S4 0308 

g‘o# and 

T+8-8 


SLII=SIL 3857 
S1IL‘4«UOF30U03-81973,3NduT 
S1INV=SIO 3857 


OSTT U9U7 4Gu=HSINS 3TF 
SINV‘«(YIdd01S=.$.) Wou-1ne83ne, ndu?F 
T'e# Id 

CTDSIAU=GSEAN 3857 

T=tÿ 


009 
05S 
00S 
0Sh 
00h 
OSE 
00€ 
0Se 
002 
OST 
O0T 
0S 
OOET 
OSeT 
0027 
OSTT 
OOTT 
OSOT 
O00T 
0S6 
006 
058 
008 
0S£ 
002 
059 
008 


L0) 
10) 


SAN Se 2'2H4PISTJ  0SS 

SIL Se Oh'$10 Se G2'‘2XPI2TJ  00S 
S9'SuIIHIIJ'2# «d«uedo  OSh 
«A8P'MATIBTO eHUTIHIIS  OOh 

OSh 09306:,38p'MSTPEI0.=SUAIHIIJ  OSE 
OSh 09306:,98p'IJSTPEI9,=SAAIHIIA O0 
00h'O0SE ‘00€ 0305 9 uo  0Se 

CSE)DTEA=T Ole 

CTDsandur=-ge:,.XFOUS 8130A.qU124 O0 
«F8P'HATIPIO-EAQUIIN OST 
«38P'NSTPETI-2LAUTId  OOT 


“38P'ISTPETO-T,JUT1d 0S 

COTE TLILITILTILLIILILIILLLE ET. Sh 
” SYg'AHIIAIUL « WU3ù 0h 
«  AUUGAOOMd NOIISH9 ANDd « LA 0E 
« SUAIHIIA NOIIVSIIVILINI « WI 0e 
mammmunx SOA HIIALINI wma LIT OT 
PPPPLTLTLELIT ICT Uaù S 


sToSue3j-uear N114024 
‘eBeinoa Uog ‘1atuor} np Uotiestietqtut,T 


1eddo3s anod «HON-anaint. uot3saenb 
et 2 ,$. 21puodas 8p 313308 II ‘SU 'FHIIAINL 
92818 e1n)nJ uori3sef eun anod Jary9t1J ed 
queuai1sthaius nes un,p a21jua,T ej31ssaseu 
SYa'HIIAIINI UOT3FESTTTIN,P suwe3601d 27 

“dueuya 
np nusjuos 87 28p1ef dnod ,.NyMiauy,. 1ehndde,p 
91JJnS IT 39 dueus ed dwueuys S32n193J9 
quos SUOTJ89TJTPOWU SeT'E XITOU2 eï and 


*caqueuridut-ue198) 


UOT31p8,T e juessresedde 1nb qjuewezqstbaius,p 


SOSWnu ST JINS SJ1eJ JjU0S h 39 E XxXIOU9 
Sat 21e juewaenbrieqeudre 211988 352 113 27 

"uSSJAFTT4 JI8FU97T3 
un UTgjue 38 ‘çcenbrsnw) “«S8NDSTO, 191U9TJ 
un ‘çcsreartotfor) ssj3jenbsrp 18fFU97J Un 18188 
nod 3727 9239 e UOFJeSTIBIFIUT,T B SISFUOTJ 


ep  Ssuou Ssap XIJOU2 971 *«NOILINOJ-341L1L« 
puoses 21 ‘,UON-YN3INb, tTUT38p dueus zeruwsid 
871 ‘sdueuyo XnNa8p 1nS S1TEeTIUTS UOSe] eun,p 


qjuequesssd ss S3u8183JTp S18TU9TJ ST01] sp 


uot3s88 er 98 UOFT3eSTIBFAIUT,T JUus3)euzsd 
otseqgis ue sewwe16od xnSsp se 
L ] 
J1SV4 1S N3 SUIHOH-ILINW NOILS39 
*c86r ‘ASISSM-UOStppy ‘W9SAS JISdXA SUTPIINA 
“3eu87 ‘g'Q UEWJS3)EM "U'Q “UJ0Y-S234EH “4 — 
*"G867 “SUOt3tp31aqUI 
‘811919017191 SOUSÉII[OQUI "UOJSUIM — 
“v86r “SUOt3t1P31S8qU] 
fOIIOIOIJTJIY SOUeBIIIeQUI ,T -Jeuuog *‘ÿ — 


"98617 ‘I'S"d np SUOt31P3 ‘LS 
INVLY nOd SITOtT213j1318 9OU9BIIIOQUI | SI9A 
sode3e SIOIL ‘etpnduy “J'y “sdue2saq “y - 


*S2r10443 ‘sJj10dx9 
Sewu21SÂ4S XNneR UOLIJFONPOXRUI “UeIPUO] ‘HW — 


sarydeibot1qta 


é 


N3I4WVI 11449 














"6991199 

Zenr 5nûA HATJ9A[J91 

‘suoris2#hns \ snou 2 

sed 1231584, u ï SNOA Y 

a1pua39,1 sed au “Sais; tumeu /7 anh 
DTJTSUSPT U iuaxe Ua JON SEPT LT 


“esuodai PI 21O0bt IT,S à 
‘uou nod u 
‘ino 4nod o 


:21puode12 

FLOP INb ANSIPRSIILIAN,] & SUOTIJEEeNh S9p 

aS0d IT BI99 ANOd ‘ISIW 91 SUIE [eWIUe,[ anb 
‘an0u99 11,5 NO 3PBIÉTJUEIA UN 368,9 enb STrd 
"APUBIA BI 2aP JNOJINS JUESSUEU -918 FIUUOU UN 
SATP R 359,9 ‘A9ISSPUIPD UN 359 [eWIU6,I onb 


ASANO1Id 9P 193U9J SIOIE PA 9W99S4S I 


sino Un 352 IeWIUe,T 
:A9ANGXd 
© J1IbJ 21 Zede3 Stnd ‘JANOHd SpUeumon 


PJ A98111an ‘sSANo Un 9499 Zesoddns £sn0A 
enb JeWrUb UN X2IJIAU2PI E2INOA SNCA IS 


çxnaessasied Un 353 [IPWIUB,I) < 
((AU81OUWOS S3413 352 IPWIUe,7T) 

% (23u2pa Un 352 [EWIUE,1I)) 
(2211IWANOH UN 353 IEWIUE,I) < 
((SIWANO+ SSP SDUEW [EWIUb,T) 

% (83U2ps UN 352 IEWIUE,[)) 
(srinos aeun 358 IEWIUE,I) < 
((enanb anbuor Un e IeWIUP, TI) 

% (AN8bUOi UN 3S2 jeWIU8,TI)) 
(Utder UN 353 IeWIUB,I) < 
({S2111210 SanbuOr xnap € JeWtUe,1I) 

% (AN8UOA UN 358 IPWIUb,T)) 
(TEASU3 UN 353 IPWIUE,I) < 
((3610p nes un,nb 6,Uu [eWrue,1) 

R& (21NbUO Un 353 IPWIUE,TI)) 
(8048300104 UN 3S3 TeWIUE,I) < 
((828+ PI NS 2U402 aun & [IPWTUE, I) 

% (2INbUO Un 3s3 IPWIUB,[)) 
(«M20q un 353 IPUIUE, I) < 
((auuoz Gr ased jewtue,1t) 

# (2pIAog un 353 IEWIUE,T)) 
(81A8U23 aun 352 [eWIUe,I) < 
((8SNS8UTPI UOSTO} aeun e JeWtUue,1) 

æ (2PIAOQ UN 3sS3 TEWIUE,TI)) 
(neaweuz Un 352 IPWIUE,I) < 
((S2SS0q XNn3p e IPWIUP,I) 

%& (2PtIIS2W823 UN 352 IeEWIUE,1I)) 
(8411ePEW0JPp UN 352 IPWIUE,I) < 
((25ss0q eun e [ewrIue,1) 

% (SPIISWEZ UN 3s2 [eWIUbe,1I)) 
(aprieWwez Un 353 IEWIUE,I) < 
((sau403 ep sed e,U JeWrue,1I) 

% (8INbUO UN 352 IeWIUE,1)) 
(2PIAOQ Un 3s2 IEWIUR,T) < 
((S2u102 sap e JIeWIUE,1) 

R (ernbBuo un 353 [ewrue,I)) 


_ 


VO E 0. LE Lu 2 © CE Lu 


Nani3a 

IX3N 

g'e# 1fd 

CH)SILII=-SIL 11571 

CH)SINV=HI0 13571 

N OL 2-4 404 

IXIN 

SM=CT+1)S1IL 

CT+1)S11I=C712$S1IL 

CT)2S1I11=-5M 

OS80T NAHI CT+1)2SLII>C7T)SILIL 41 
OSBOT NAHI CT+1)2S1NU<>C7T)SIN& JAI 
T-N OL 2=71 404 

O000OT 0109 

Um] 

IXIN 

T=Hÿ 

GSA=CT+TISLIL: SX=CT+712S1N0 
CT+1)S1LII1=CT)2SLIL:CT+1)S1N0=C71)S108 
CTISLII=BA : C(TISINY=EX 

OOHhOT NAHI CT+71)S1NU=>C7T)SINE AI 
T-1 OL 2-71 404 

TH 

OSSOT N3HI T=>1 41 

N=I 

IX3N 

SII=CHW)SILIL S10=(Y)SINY 

V'a# 119 

N OL 2=ÿ 404 

CNDSIIL' CNDSINS UIC:NII=N 
CSANDINI=-NIAT'2# 139 

SLIL'SINY ASYYA 

F21 

COLLE D PPT ET ET EP REC 

#* IAL 3UUBNOUdd SNOS » WUAù 
CTLLLLITILIT TI TT TS TS Et. 
Näani3à 

T11 gns09 

T'e# Id 

CT-NIJDSINU=SAN 14571 

IXIN 

T-8'2# INd 

g'2# 139 

N OI 2+3-8 4014 

I=2 

:8Ée1e98q 

EE 6 UE EM eo où ee tome me mt LITRT 
«“ 1499710930 3UUVAIOUd SNOS LUN 
A ee 6 où 0e NE EME EE eo eee nero ee meme LITIÈT 
Näaniaa 

0S84 0109 

UOT3TP3 4NS09 


IX3N:O00T OL I=tÿ A04 
«UOTFTPS,T E J1N0381,4 


« 28Bueys e nestqez np jueussser9 87l,à 
OS98 N3HL O=2 11 

00£8 NAHI «0, <>S04 ONU «Ou <>Sau AI 
CT)SINANI=SOù 

«C(N/0) Uorsseiddns 813ne auf, INIäd 

e MYÿ1717 

eBeTe98q ENS09 NIHL «Ou=SIN HO «O«=BSIN AI 
CTISINANI=STA 4 CN/0) UOFFEWITJUOT, INI Hd 
SIl'« «‘S$S1O INIdd 

T+3°2# 119 

0S8/ 0109 


OSTIT 
OOTTT 
OSOTT 
O0OTT 
05601 
00601 
OSBOT 
00807 
05/01 
00/01 
05907 
00901 
0SS0T 
0001 
OSHOT 
OOROT 
OSEOT 
O0EOT 
05201 
00201 
OSTOT 
OOTOT 
05001 
00001 
0566 
0066 
0586 
0086 
05/6 
00/6 
0596 
0096 
0556 
0056 
OShE 
OORG 
0GE6 
00E6 
0526 
0026 
OST6 
0016 
0506 
0006 
0568 
0068 
0588 
0088 
0528 
00/8 
0598 
0098 
9558 
S5S8 
0558 
0058 
OShB 
SORB 
O0hB 
OSE8 
00E8 
0528 
0028 
OST8 
O0T8 


IXIN:O0OT OL I=ÿ Y04 

« *SOUSUWOIS1 UD, INIdd 

‘«'Beiue,p oJeunu 8p 1nN8113, INIYd 
OSTS NAHI N =2>4 40 I=<H JAI 
3'.2euroddns e ‘Hezus,p O18unN, INANI 
0=2:2 M4V379J 

CSANDINI=NIA T' 2# 139 

:uotsselddns 

EME EAN NEA UE OS D 6 6 ee 6 ee ohne memes LIT ÈT 
“ NOISS3UddnS AUUVAIOËd SNOS » LIU 
RE AE A6 EEE eo tome eo ae LITIS 
NAN 

ce 00e ee ae ae oh meet et ce € TE D EX ve ave ae te ea ae ae où ee 
T‘9 AX0109 

«NOIIONO1-H41LILx CTE)AUI «WON-ANAILNbué 
0‘9 AX0109 

0SS£ NIHL N=ÿ 4J41:2 MYY4719 
:86eñ033en 

8 6 NE EAU AU 6 6 ee Ut oem meme LIT 

#æ AOVADIIIN AUUYAIOUA SNOS » LUI 

AE EN AU A 6 ee tone me one ent ne LUTTÈT 
Näanlaa 
CSOT)SASUA9:(SA1LI1)11d1e22'#S TIM0d4 
CO)SAHI+SAILII=BAILIL  h+UTIUTO_.#S 
e'2e+UTiUTÉ 304 
<8+qe3sfs)x141d'O+UTIUTÉ 304 
CO+#2)N414=UTIUTE:q5ye 

‘2eqa813F1 

6 on 6 ot ee oh ae ee ok me ee oh meme mette LUTIOT 

#* JALIL AUUGAOOËd SNOS « LHAù 

EE AE EEE EME U  e oùe oeme e eee LITTÈT 

Naniau 

F31 8nS09 

& IX3N 

T+3'2# Lnd 

So411=S1L 11571 

$S24071=$524171 NAIHI T<CSOH0TI)NIAT JI 
$24071*.U0T39U03-81913 NESANON, LNANI 
STH11=$I10 13571 

S19071=-$ST4171 NAHL T<CSTHOIINAT JAI 
S14071‘. WOu-1n83ne NesAnoN, LMANI 
SIl=H0411:$S10=-$S19171 

$SIL‘S$10 à 

T+4'2# 139 

3', 28t3tpou e ‘Beius,p o1eunN, INdNI 
4‘ « ‘UOFFR9TJTPOULd 

NN OL I-8 404 

NN‘«SU0T380T3FTPOU 8p USeFquO7, INANI 
e Mäy319 

‘uoT389F;3JFpou 

HE EE EEE EE ME M M oh 6 6 oh one ot me ee aie LIT 2T 
* NOIIGIIAIOON 3UUG4TIOUd SNOS » LHAU 
ÉTPTLLILILIIILIIIIILILL ILLICITE EC) 
NanLa4 

Caumu OT)SONIAIS COE)AUL INIdd7T 
INId4d1:INIädT 

: O0Hh 0109 

SIL CTE)8VL SIO C9J)NUL I-U INIdd1 
INIAd1:INIä4d7 

Cu%u  OT)ISOINIALS COEDAUL INTUdT 

«à INIäd7 
$S431((2/C$3100+$411L)N11)-9E)86L INIdd1 
INIà4d7 

Cum OT)ISINIUILS COE)AUL INIYd1I 
INIäd7 





0508 
S008 
0008 
0S64 
00624 
0584 
0084 
OSéé 
00Z£ 
0592 
0092 
05S4 
S0S2Z 
0054 
SShé 
OSh£ 
O0h£ 
OSEZ 
O00EZ 
0524 
0024 
OSTZ 
O0T£ 
0502 
S00£ 
0002 
0569 
0069 
0589 
0083 
0529 
0029 
05983 
0099 
0559 
0059 
0Sh9 
00h9 
OSES 
O00E9 
0S29 
0029 
OST 
O0T9 
SS509 
0509 
0009 
0S65S 
0065 
0S8s 
008S 
0S£sS 
00ZS 
0595 
S09S 
009S 
0SSS 
005S 
0ShS 
O0RS 
OSES 
O0ES 
0S2S 
002S 
OSTS 


OSES NAHL «ST8T0F607 ,<> SI30 41:$S41V0+S31 
Ca2/CS1100+$31)N171-9E)9UL ININd7T OOTS 
«STBOUBIJ US S81T130Ù aun JUO ,æ, 
ep Ssps9sid SISF0FÉOT se7 «=$111 OS0S 
u“ NP 838P US ,+$S130+CT-NIA)SAIS=HIAL 000S 
S31V0 *«I1Y0«INANI :00SS NIHL 2<>B 41 OS6h 
00h 0109 :eBeño33sen 
8nS09:006h NAHI ET<>(CSU)9S8 AI OTEh 
CTISINANI=SY O06Hh 
2 407109 OSBh 
fu. NYNIAY, Zeñnddy 4 


‘CE)SYHI SLINS INIdd:/1'ST AXOIO09 OOBh 
«UT Ju=SLINS NAHIL NIdet 11:4873FN0S0=SIINS OS/h 
TT 40703 O0£h 

0SSS NIHI NId4<>9 ONG ST/B<>CST/V)DINI AI OS9h 
SIL CTE)SVUL SIO CJ)9VIL I-Y ININd O09h 
OS6h NIHI 2=7 11 OSSh 

Y'2# 139 O0Sh 

T+U=Y  OShh 

0S9S NIHI N=ÿ JAI S2hh 

009S NAHL 2=7 ONU N=bÿ A1 OOhh 

NId=N OSEh 

sBeño33en 9nS09 O0€h 

CS9) 19 0=7: (T)SINANI=SY SS2h 
«SQUBUTIdUI-Z UB193-T ZSSSTSTOUTJ,INIYNY OS2h 
e MY#ÿ1711:2 MIINA OOSh 

CSANDINI=NIA OSTH 

T'2# 139 OOTh 

T=H:UOTFFTPA OSOh 

EE ME MEME ME UE Eee me meme LA  OOOR 

+ NOILIOA AUUSANOUd SNOS » LUIY OSGE 
merereesmsenmeesememmmmemmmx MA  OOGE 
NANIIY OSBSE 

F2L1 8NS09 OOBE 

T'e# Id OS£E 

CNIA)SINU=SAN IA1S1 O0ZE 

U=NId OSJE 

& IX3N O00SE 

g'e# INd O0SSE 

S24171=$11 1151 O00SE 

OORE NAHI 2>CSO8IT12N171 AI OShE 

Se4171'« UOFIOUOZ NO 813174 S8TI8QTI.INANI OOHhE 
S1I911=$10 1151 OSEE 

OS2E NIHIL 2>CSISI12N31 AI OOEE 
$t4171*.WOu no 1n83ne 8TI8QT71.INANI OS2E 
WU OL T+NId=9 OA OO 

XX+NIA1=lU OSTE 

xx‘,.283n0fe 8 UarquoJ,INANI OOTE 
CSANDINI=NIA T'2# 139 OSOE 

e MYY119 000€ 

‘UOFFTPPS OS6a 
“sssmemmemmemmmmemmemmumemme LIU DOS 

+ NOIIIQOOS AUNVY90ëd SNOS « WHIù 0582 
Here emmmemmmmmmremes LIN  O0BZ 
ON OSzZe 

00S NIHI 9=2 41 O0/2 

e# 150712 0S92 

OOT2 NIHL S > 2 41 0092 


uotssazddns ‘uot3e2tJtpou 


‘uoF3Fp3'UOT3FPPY ANSO9 2 NO 056 

CS9) 10N=2Z: CT)ISINANI=SY 0062 

‘«018WNU TSNOD,INIAd'hT' ET AX0109‘2 40102 OSha 
«TJOTUIT3 queweBueu] S,INIdd:21'S AXOI09 00h 
“«81310S G«INIdd:OT'S AXOI09 OSEa 
«UOFSSaiddns h,ININd:B'S AXOI09 O00€e 

















QLU—O 








3, RUE PERRAULT 
75001 PARIS 
TEL 40200120 


520 STF 3990 
520 STF + SM 125 4990 
520 STF + SM 1224 6490 


1040 STF + SM 125 6990 


=) 12/7 


Moniteur Monochr SM 125 
Moniteur Couleur SM 1224 
Drive Atari Simple Face 
Drive Atari Double Face 











VASE 1 mn ER RE PNR CT I RE INTER ERA 
\/ 


LE TEMPLE DE L'ATARIST 


METRO LOUVRE 





OUVERT BU LUNBI 
AU SAMEDI 
DE 10H A 20H 


1690 Imprimante Atari SM 804 2490 
2990 Imprimante Star NL 10 3490 
1490 Imprimante Star NB 24/15 7900 


1990 Imprimante Laser Cenitronic 28000 


1040 STF + SM 1224 8490 Drive Cumana 3 1/2 1650 Extension Memoire 512 K 1100 
1040 Bureau:SM125 7990 Drive Cumana 5 1/4 2450 (Specifier si ST ou STF) 
1040 Scient+SM125 9990 Pisque Dur SH 204 20 Mega 4990 Disquettes vierges 3 1/2 145 
1040 STF+SM 125 Digitaliseur d'images Joy Stick Quick Shot 2 Plus 119 
+Pro 24 Steinberg 9990 Print Technic couleur Joy Stick Konix 159 
en demonstration 1750 Modem digitelec 2000 + 1990 
Modem Digitelec 2100 2750 
| 520 STF + SM 125 + Star NL 10 ui 0 CON 2 CO 
520 STF + SM 1224 + Star NL 10 8500 
1040 STF + SM 125 + Star NL10 9 700 
1040 STF + SM 125 + Disque Dur 11990 
1040 STF + SM 125 + Star NL 10 + Disque Dur 14700 
Pour toute configuration superieure a 6500 Francs INFOMANIE vous offre 20 | 
logicieis selectionnes du domaine public, 3 logiciels a choisir dans la gamme | 
soldes (en indiquer 5 en cas de rupture de stock) et une participation a un 
stage de formation 
+1 UTILITAIRES] 
| BUREAUTIQUE LANGUAGES 
GRAPHISME 
x 5 GALGOMAI 450 CAMBRIDGE LISP 1390 
alice CU AA COMPTA MEMSOFT 1790 COMPILATEUR GFA 520 
x ART DIRECIOR 5930 xD0B MAN (D RASE 3) 1290 FAST BASIC 885 
ART GALLERY 279 DB MASTER ONE 590 GFA BASIC 495 
x CAD 8D 590 DATAMAT 450 LATTICE C 1090 
x DEGAS ELITE 690 EVOLUTION 1800 MEGAMAX © 1690 
*EASY DRAW (VERS 2) 850 EVOLUTION SUNSET 590 MGC PASCAL 890 
FILM DIRECTOR 6930 FACTURATION ET MODULA 2 1390 
FONT PRIMITIVES STOCK MEMSOFT 1780 PASCAL QSS 790 
(POUR GAD 3D) 279 FIRSI WORD 563 PRO FORTRAN 1390 
FUTURE DESIGN (POUR HABA DEX ba PROGRAMMATION 
CAD 8D) 273 HABA MERGE 888 
PLOITTERS AND HABA VIEW 698 BAGK UP 229 
PRINICRS (CAD 8D) 2798 HABAWRITER 2 698 DESA 249 
PAINT WORKS 329 MC BASE 1690 DEVPACK 539 
PLUS PAINI 373 TEXTOMAT 445 HIPPO DISK UTILINIES 198 
PRINT MASIER PLUS 849 x VIP (SOUS GEM) 1690 HIPPO RAM DISK 199 
PUBLISHING PARTNER 1490 K RESSOURCE 363 
M COPY 389 
CRE ESIN ITA. SON ETS, D l'VCELATS. MCC MACRO ASSEMBL 528 
MGG MAKE 479 
TIME LINK 1190 
pen ia Z TIME GLOCK 8930 ST TOOLKIT ide 
PLATINE Si 1790 EMULATEUR a Hs 
QICK MIND 399 MAGKINTOSH 1690 
REAL TIME GLOCK 430 EMULATEUR MS DOS 690 HU S1QUE 
GZ ANDRAOIDS es 


LES LOGICIELS PRECEDES PAR UNE ETOILE SONT 
LIVRES AVEC UNE NOTICE EXPLICATIVE EN 
FRANCAIS REALISEE PAR INFOMANIE 


EZ TRACGK 20 PISTES 
HIPPO SOUND SAMPLER es 
K MINSTREL 3 
MUSIC STUDIO 

PRO 24 STEINBERG 
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le bon de commande: les places sont limitees (INFOMANIE remercie pour {a 


icolilaboration dans l’organisaiion: 


l 
1 
‘STeagps S Tag06s...... # ISARO INFORMATIQUE, importateur de, 
1 
1 
1 


lja gamme Stesmnberg. 
(FOST: importateur de HYBRID ARTS, 
ATARI FRANCE. 


DIMANCHE 5,72, 19 et 26 AVRIL 
FE U XX de 10h à 19h, chez INFOMANIE 


Re  . ST86888 OPERATION MUSIQUE 
Pour repondre a une impogtante demande de 
S voire part, INFOMANIE organise dans ses S SUR ATARI ST 
Ilocaux une serie de stages concernant les 
T aspects les plus interessants parmi ceux de T 
a de l'ATARI ST; ils sont animes par des A INFOMANIE organise une demonstration | 
[q] grands experts de cette machine. g des etonnantes possibilites musicales 
à è de J’ATARI ST, la machine sur laguelile | 
ë TOUR GUIDE DE PESTE LT EE TRS 700 F à AU # piupart des musiciens | 
: Mardi 18 20h80 S 12h PROPRES 
: SUR A UE ES D A El Has ci FRS F : | Pendant tous les dimanches d'Avril | 
!. Lundi 18h30/21h80 et Jeudi 18h80/21h90 VERSA Tec OnNrEreUes Dee à as | 
UE PROGRAMMATION... Re. 300 F S PÉRDESRA SET 1 RES MENNSEr GENE SES 
Mercr 18h30/21h30 et Vendr 18h30/21h30 D En areas 
MUSIQUE. ST NE ds co on diseases ssevesesse 500 F : PSE 
(S Samedi 12h30/15h30 8 | par des musiciens professionnels ayant | 
EU LT SR A D LES MEL 0 LM Er. 500F T deja utilise l’Atari ST pour leurs | 
a Samedi 16h00/19h00 a en mEnts: 
g @ Michel Haumont 
| 2 
el Le cout du stage est rembourse en cas d'achat ;: Jean Louis Valero 
& d’une configuration superieure a 6500F 8 | Gerard Cohen 
: Depechez-vous de reserver en boutique ou par SES ET TR ES 
| 
| 
| 





on dos OLD ES 








8 BALLS 373 PAWN / \ 
ALTERNATE REALITY 339 PHANTASIE 5939 GARDS | 
BALANCE OF POWER 419 PHANTASIE 2 819 EDEN BLUES 1 | 
BASKET BALL 179 PLUTO 249 EREBUS 
BLACK CGAULDRON 299 Q BALL 229 FIRE BLASTER 8 | 
BORROWED TIME 289 QUASAR 249 FLIP SIDE | 
CHAMPIONSHIP ! ROGUE 289 HACKER 9 
WRESLING 289 SD 429 MAJOR MOTION F | 
GHESS PSION 289 SHUFFLE BOARD 289 MUDPIES 
CHIFFRES ET LETTRES 269 SILENT SERVICE 279 PINBALL FACTORY 
GRAFTON ET XUNK 289 SKYFOX 329 ST KARATE 
DEEP SPACE 349 SPAGE QUEST 3939 ST PROTECTOR | 
DONALD DUCGK 8289 WORLD KARATE 833 SPACE PILOT | 
FLIGHT SIMULATOR 2 429 STAR FEEETM 429 SPAGE STATION | 
GATO 3839 STAR RAIDERS 8839 STRIP POKER L 
HAGKER 2 239 STARGLIDER 249 SUPER TENNIS | 
HARRIER STRIKE MISSION 298 STRIKE FORCE HARRIER 219 THAI BOXING | 
MGT 219 SUNDOG 863 TIME BLAST 
JEWEL OF DARKNESS 189 SUPER CYCLE 238 | TRANSILVANJA & | 
KARATE KID 2 249 SUPER HUEY 229 | ATIFIDE | 
KING QUEST 868 TASS TIME IN TONETOWN 238 TRINITY Le] | 
KING QUEST 2 419 TEMPLE OF APSHAI 299 TURBO GT 
| KING QUEST 8 419 TYPHOON 229 SOFT SPOOL F | 
n LEADER BOARD 202 VENTREPAME 293 | Ghoisissez parmi ces 
LEADER BOARD TOURN 1498 ULTIMA S 469 logiciels les trois 
LITTLE COMPUTER PEOPLE 289 WANDERER 228 | gratuits pour toute 
MACGADAM BUMPER 269 : MENFEREORNES 273 | configuration superieurel 
MEAN 18 869 WORLD GAMES 269 a 6000 Fr. | 
MERCGENARY 2939 Indiquer 5 titres en “él 


d’indisponibilite 


# 
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ESPACE MICRO 
Re an NT 


BUREAUTIQUE 


FIRST WORD: 
HABAWRITER II: 
EVOLUTION: 
EVOLUTION SUNSET: 
CALCOMAT: 

VIP SOUS GEM: 
DATAMAT: 

TALENT BASE: 

DEM AN: 

SWIFT CALC: 

PUBLI SHING PARTNER: 
DBM ANAGER: 
WRITE MICROSOFT: 


LANGAGES 


METACOMPO LATTICEC:  1090F 
METACOMPO PASCAL: 570F 
METACOMPO MACROASS 570 F 
METACOMPO LISP: 1450 F 
METACOMPO MAKE EDITOR: 450F 
BASIC GFA: 435F 
COMPILATEUR GFA: 495F 
OSS PASCAL.: 880F 
PASCAL UCSD: 330 F 
MEGAMAX C: 17950 F 
FORTRAN 77: 1500 F 
APL: 1990 F 
MODUL A I! : 1450F 


CREATIVITE 


MUSIC STUDIO: 

PRO 24 STENBERG: 
DEGAS 

DEGAS ELITE: 

ART DIRECTOR: 

FILM DIRECT OR: 

AEGIS ANIMATOR: 
CAD-30: 

COMPLEMENT CAD-:: 
PLUS PAINT BI FORMAT: 
TYPE SETTER: 
CARTOGRAPHER: 
ANIMATIC: 

MAKE IT MOVE: 

POWER VISION SLIDE SHOW: 
EASY DRAW: 

COLOR OBJECT EDI TOR: 


LES PROMOS 
520 STFM...4990 F 


LIVRE AVEC SM 125 + 20 LOGGELS 


520 STFC...6490 F 


LIVRE AVEC SC1224 + 20 LOGGELS 


1040 STFM.6990 F 


1040 STFM BUREAUTIQUE 7990F 


LIVRE AVEC SM 125 
TABLEUR-TT DE TEXTE 
GESTION FICHER 
ACCESOIRES DE BUREAU 


MAT ERIEL 


520 STF...3990 F 
1040STFC..11990 F 
MONO.SM125: 1990 F 
COLOSCI224: 3990 F 
D DUR 204: 6990 F 
DIGIT ALISEUR: 2850 F 
SAMPLER: 2400 F 


IMPRIMANTES 


ST AR NL-10: 3600 F 

CITIZEN 120D: 2450 F 

OKI 20 COLOR:3450 F 
LASERS : NC. 


LES IMPRIMANTES SONT LIVRES 
.AVEC LES CABLES DE LIAISON 


garentie Ï an en nos bcaux 





JEUX 
FLIGHT SM Il: 570 F 
HARRIER STRIKE MI SSI ON: 450 F 
STRIKE FORCE HARRIER: 290 F 
GATO: 30F 
SILENT SERVICE: 320 F 
Si: 450 F 
ALTERNATEREALITY: 450 F 
SPACE QUEST: 450 F 
KING QUEST | : 420 F 
KING QUEST 1 : 420 F 
KING QUEST 111 : 450 F 
PASSA GERS DU VENT: 299 F 
BLACK CAULDRON: 420F 
DONALD DUCK: 420 F 
EDEN BLUES. æ0F 
MACADAM BUMPER: 290 F 
EREBUS 280 F 
TENNIS: 280F 
CHESS PSION: 295 F 
TASSTIMEIN TOWN: 30F 
PAWN: 250 F 
STARGLIDER: 250F 
JEWEL OF DARKNESS 250F 
LEADER BOARD: es 
WORD GAMES: F 
WINTER GAMES: 30F 
SPACE PILOT: 180F 
THAI BOXING: 180F 
SUPER CYCLE: 300 F 
MERCENARY: æ0F 
ARENA: 250 F 
DEEP SPACE: 250 F 
SUND OG: 380 F 
BASKETT BALL: 260 F 


POUR COMM ANDER: 


ECRI VEZ NOUS SERVICE 
VPC ESPACE MICRO 

32 RUE DE M AUBEUGE 
75009 PARIS 


EXPEDITION PAR SERNAM 
OU POSTE 


FRAIS DE PORT: 
LOGICIELS 20 F-M ACHINES:100 F 
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/* on ouvre les 2 stations de travail %/ 
e! . 
y-circle 


/% virtuelles */ 
/% on ferme les 2 stations virtuelles +/ 


1% on attend la frappe d'une touche +/ 
/*% on ferme l'application et on sort */ 


4% on initialise l'application +/ 


4% de facon classique ... 
/*% on ecrit dans les deux +*/ 


*/ 
*/ 


/*% virtuelles d’ecran ... 
v_fillarea 


int idi,id2,i; /*X idi et id2 sont les identificateurs des 2 stations */ 
vr-recfl 


int contr1l[121,intint1281,ptsin(128],intoutt1281,ptsout(128]; 


LAN RE EOE / 
v_opnvwk(work_in,&idi,work_out); 
V_opnvuk(work_in,kid2,work_out); 


/* Correction Exercice Chap.,2 +x/ 


1* 


PRAIRIE / 


1% 
int work_inl11],work_out[57]; 


idi=graf handlel(ki,&i,ki,&i); 
v_gtext (idi,50,50,"Bonjour"); 
V_gtext(id2,100,100,"Hello*)}; 


for(i=0;i<10;work_inti++1=1); 
id2=idi; 


extern long biosi(); 
appl_init()} 
work-int101=2; 
bios(2,2); 
V_cisvwk(id1); 
V_cisvwk(id2); 
appl_exit(); 


{ 





LÉOLEGEEE OZ 


DOUBLEZ LA MEMOIRE DE VOTRE ORDINATEUR ! 

Notre carte d'extension 512 ko vous permet de DOUBLER la capacité mémoire 
de votre ordinateur Atari* 520ST ou 520STF, en la portant à 1024 ko ! 
Elle se monte facilement à l'intérieur de l'ordinateur en une heure. 

Nous pouvons assurer le montage (nous consulter). 

Cette carte est reconnue par tous les logiciels. 


Aucun problème de fiabilité n'est à craindre. 





VOUS AVEZ DES PROBLEMES DE SERVICE APRES-VENTE ? 
Nous assurons la maintenance sur toute la gamme Atari, 


sur toute la France. Délais très courts. 


*Atari est une marque déposée. 


Nom : Prénom : ST9 
Adresse : 

Code postal : Ville : 

Mon ordinateur est un © 520ST O 520STF 

Je commande carte(s) au prix unitaire de 1095F TTC 

+ 40F de frais de port recommandé. Ci-joint mon réglement 
par O chèque OICCP. 

Date : Signature : 


infomne 
ne 


78120 RAMBOUILLET 
(16.1) 34.85.76.11 


mm 


Ter 





au service du DX7 


Au menu de ce numéro, un type de logiciel musical longtemps attendu et qui ris- 
que de faire pousser de nombreux « ouf » de soulagement chez les possesseurs 
de ce fameux DX7 YAMAHA, devenu depuis quelques années une « référence » 
reconnue dans l'univers des synthétiseurs, à la fois pour sa qualité, son bas prix 
relatif, et sa diffusion en grand nombre, qui lui ont assuré jusqu'ici un succès iné- 


galé. 


permet d'aborder la gestion glo- 

bale d'un DX7 (librairie de sons 
et programmation), ainsi que celle de 
ses cousins presque aussi connus, à 
savoir le TX7 (qui est un DX7 sans cla- 
vier mais tout autant programmable), 
et le TX816, véritable « bête » cons- 
tituée de 8 modules TF1, qui sont 
autant de DX sans clavier ayant en 
mémoire 32 sons chacun (soit 256 
sons !), « assignables MIDI » de facon 
collective ou individuelle. 
Si le DROID peut piloter tous ces élé- 
ments (attention, pas tous à la 
fois. !), c'est parce que leur configu- 
ration «hard» est quasi-identique 
(YAMAHA oblige...), et que tous sont 
structurés autour d'un même système 
de synthèse sonore : la modulation de 
fréquence. 


L e DX-DROID est ün logiciel qui 


Il n'est pas question de faire ici un 
exposé complet sur ce principe, ni 
même sur la programmation du DX7, 
car un ouvrage dit complet n'y suffi- 
rait pas. Mais il faut savoir toutefois 
que la particularité de ce type de 
synthèse est de nous entraîner dans le 
règne absolu du NUMERIQUE F. M. 
En simplifiant au maximum, on peut 
dire que cette technique consiste à 
construire un son à partir de zéro, en 
ajoutant un par un les paramètres et 
détails nécessaires à sa création. Ce 
départ « à zéro » correspond d'ailleurs 
tellement à la fameuse « page blan- 
che » du créateur, qu'une configura- 
tion de base (« INIT VOICE ») est dis- 
ponible sur la machine afin que le pro- 
grammeur ait un son neutre pour 
démarrer, et éviter les affres de l'ab- 
sence totale de son ! 


Lorsque l’on sait qu'un son de DX7 
comporte -sans compter son nom- 
près de 160 paramètres pour la plu- 
part interactifs, et que l'engin ne dis- 
pose que d'un afficheur faisant appa- 
raître les paramètres les uns après les 
autres pour leur donner une valeur, on 
imagine le synoptique d'enfer qui doit 
être présent dans la tête de tout pro- 
grammeur qui se respecte |! ! … Sans 
compter un certain nombre de con- 


fybrid Arts, 1nc. 


D" 


naissances théoriques sur les lois 
physiques du son ou d'acoustique, 
ainsi que sur la modulation de fré- 
quence. C'est la raison pour laquelle 
certains n'utilisent leur DX7 qu'avec 
des sons d'usine ou des programma- 
tions à « reproduire », en refusant de 
se prendre la tête devant l'ampleur du 
travail demandé. Pourtant, le DX7 
reste un instrument fabuleux, avec une 
qualité acoustique exceptionnelle et 
des possibilités créatrices énormes, et 
qui, de l’aveu même de ses concep- 
teurs, n’a encore été que très partiel- 
lement exploité ! 


Le Droid : 


Concu de facon professionnelle, 
accompagné d'une notice de 60 pages 
et présentant à l'utilisateur différents 
menus totalisant plus de 80 comman- 
des, le DROID peut être exploré sui- 
vant 3 grands axes d'activité : la ges- 
tion des sons, la programmation, et la 
création. 


La gestion des sons : 


# est évidemment en ce 
domaine que le DROID uti- 
lise à plein les performances 


inégalables de l'informatique, pour la 
gestion de données : stockage, clas- 


#4 
jh 
S Eu?) 


sement, archivage, rappels sélectifs, 
indexations, catalogues, etc. Petit 
détail pratique : ce logiciel nécessite 
un formatage spécifique, en plus du 
format standard, pour le stockage des 
données. Ce « data disk » est alors 
constamment disponible et vous évite 
toute manipulation de la disquette ori- 
ginale en cours de travail. 


Le DROID gère 2 types de fichiers : 
des fichiers « son individuel » et des 
fichiers banques (32 « slots » par ban- 
que correspondant aux 32 sons dispo- 
nibles du DX7). Le disque de données 
peut stocker séparement 1032 sons 
individuels et 18 Banques. Seul regret 
face à cette capacité, le nombre de 
banques est relativement faible par 
rapport aux sons individuels, car le for- 
mat « banque » permet des transferts 
en bloc vers le DX7 pour charger d’un 
seul coup sa mémoire interne, ce qui 
est susceptible d'être fortement utilisé 
par un musicien professionnel (organi- 
sation de chanson avec patchs suc- 
cessifs, scène ou répertoire, etc.). 

Pour chaque son, la gestion de fichiers, 
dans le plus pur style des gestionnai- 
res de données, Va de la simple sau- 
vegarde jusqu'aux recherches sélecti- 
ves par préfixes, suffixes ou chaînes 
de caractères, en passant par l'index 
(véritable « carte d'identité » du son), 
la protection individuelle de chaque 


SSAI 


X-ANDROID== 











fichier pour plus de sécurité, l'édition 
d'un catalogue, et même le nombre de 
révisions, témoin des travaux succes- 
sifs opérés sur un son (de O à 255 !). 
Les recherches multi-critères sont 
donc abondantes, mais reposent sur la 
seule coordonnée du NOM donné au 
son. L'utilisateur devra donc procéder 
à la nomination des sons avec 
méthode et organisation s'il ne veut 
pas se faire à chaque fois le catalogue 
entier pour retrouver un son | 








DROID est aussi particulièrement 
puissant dans la gestion des banques 
avec tous les mixages, les interver- 
sions, redistributions, et autres jongle- 
ries très pratiques, qui autorisent tous 
types de manipulations sans difficul- 
tés. Véritables plaques tournantes de 
la logique de travail, les 2 aires d'opé- 
rations {(« workspace » pour un son et 
« workbank » pour une banque) 
ouvrent de nombreuses passerelles 
disponibles, où le plus difficile est 
d'établir les meilleurs itinéraires sui- 
vant l'objectif que l’on s’est fixé. 


DROID est donc un logiciel qui 
demande une bonne pratique avant 
d'acquérir les automatismes désirés, 
d'autant que sa notice ne comporte 
pas de synoptique général |! 








L'autre caractéristique qui fera sau- 
ter de joie les possesseurs de DX, est 
la possibilité pour le DROID d'assigner 
les fameux « paramètres de fonction » 
à chaque son individuellement. En 
effet, -et c'est une limitation un peu 
« mesquine » pour un tel outil- le DX7 
n'est pas capable d'enregistrer avec 
chaque son les paramètres qui permet- 
tent au musicien de lui donner toute 
son expressivité (molette de modula- 
tion, pitch bend, pédales, portamento, 
poly/mono, etc.). Ce qui veut dire 
qu'une configuration «n» de ces 
paramètres sur le DX, s'appliquera sur 
tous les sons présents en mémoires, 
RAM et ROM, alors que son homolo- 
gue (le TX7 sans clavier) n’a pas cet 
handicap. De plus, le DX est incapa- 
ble de transmettre au logiciel son pro- 
pre « set » de paramètres de fonction. 
C'est bien dommage, et le DROID 
vient heureusement pallier à ce man- 
que. Cependant, il ne faut pas deman- 
der la lune, en pensant qu'il ira jusqu'à 
modifier le « hard » du DX... puisque 
après lui avoir envoyé un son compor- 
tant les paramètres désirés, ces der- 
niers s'appliqueront du même coup sur 
les 31 autres sons lors du jeu sur le 
DX. 





Dernière particularité importante : la 
fonction « Test Tone », très pratique 
pour les TX7 sans clavier de com- 
mande, vous permet de déclencher un 
signal sonore à tout moment, en vous 





autorisant de plus à le configurer. De 
1 à 16 notes sont disponibles, et en 
spécifiant leur hauteur, vous disposez 
d'un accord au nombre de notes et à 
la tonalité voulue, en tapant simple- 
ment une touche du ST. 


La programmation : 
ous ne reprendrons pas la des- 
cription faite plus haut des pro- 


N blèmes liés à la programmation 
d'un DX7, et vous supposez bien sûr 


que le DROID y apporte sa part de 
solutions. 


Tout d'abord, l'énorme avantage est 
de visualiser l'ensemble des paramè- 
tres constituant le son, mais, vu leur 
nombre, cela se fait en 2 écrans de tra- 
vail. Les domaines d'action de ces der- 
niers sont heureusement très logique- 
ment répartis (1er écran : tout ce qui 
concerne les opérateurs, 2° écran : 
tous les autres paramètres). Cepen- 
dant, l’ésotérisme du contenu n'est 
pas fait pour faciliter leur présentation. 
Le néophyte n’y verra que des colon- 
nes et des chiffres, et il faut bien dire 
à celui qui ne s'est jamais sérieuse- 
ment penché sur son DX qu'il n'aura 
pas l'impression, dans un premier 
temps, de découvrir tous les secrets de 
sa machine. Peut-être le DROID at-il 
« raté » Un certain objectif pédagogi- 
que, en n'offrant pas, selon les cas, 
une fonction « Help » qui rafraîchirait 
quelque peu les connaissances, mais 
son propos n'est pas là. 

En tant qu'outil professionnel, il 
s'adresse à ceux qui connaissent un 
minimum le rôle des différentes fonc- 
tions et paramètres, mais rien n’empê- 
che de s'y mettre, d'autant que toute 
modification, lors de l'édition, aura une 
répercussion immédiate sur le son, ce 
qui peut permettre au débutant une 
élaboration empirique. 

Vous allez évidemment commencer 
par vous amuser à bricoler toutes les 
valeurs numériques, et miracle, ce 
petit jeu, qui peut être fatal et démo- 
ralisant lorsqu'on programme directe- 
ment sur le DX (perte de références 
pouvant aller jusqu'à la perte du son 
si l'on n’a pas son bloc-notes à proxi- 
mité), se fait en toute liberté puisque 
le DROID vous réserve le retour tou- 
jours possible à l'original. Le DX7 le 
permet aussi (fonction « Edit/Com- 
pare »), mais sans visualisation glo- 
bale. Le DROID vous pose en plus un 
petit astérisque sur chaque modifica- 
tion, et vous pouvez vous livrer à tou- 
tes sortes de manipulations sur les 
opérateurs : copie totale ou copies des 
enveloppes, interversions, coupures 
(« mute ») des opérateurs pour écou- 
ter ceux de son choix, etc. 









Toutes ces interventions, qui s’opèrent 
en quelques secondes grâce au 
DROID, représentent un travail long et 
fastidieux lorsqu'il doit être fait direc- 
tement sur le DX (sélection des tou- 
ches, affichage du paramètre, valeur 
à rentrer, et éventuelle prise de notes 
pour se rappeler où l'on va ! ..). 














Tout ce que nous vous disons là 
s'applique bien sûr à la création d’un 
son à partir de l'INIT-VOICE (différente 
de celle du DX), mais rien ne vous 
empêche de charger en mode Edition 
un son déjà existant, jusqu'à ceux des 
ROM d'usine... Vous n'aimiez pas la 
petite « traîne » de votre basse fret- 
less ? Qu'à cela ne tienne, il vous suf- 
fit de savoir où vous devez intervenir. 













Pour le dessert, il reste le morceau 

de choix : c'est l'édition graphique. S'il 
est une pierre d'achoppement dans la 
programmation d'un DX, c'est bien 
celle des enveloppes. Comme 
YAMAHA a en plus conçu un système : 
d'enveloppes très sophistiqué, il 
devient très difficile de concevoir une 
enveloppe uniquement par des 
valeurs, sans la « voir ». 
Avec DROID, il suffit de clicker sur 
« Opérateur EG Edit », et vous verrez 
s'afficher les courbes d'enveloppe de 
chaque opérateur - en temps réel s'il 
vous plait - avec un tableau de com- 
mande faisant apparaître simultané- 
ment les valeurs que vous program- 
mez, et celles du son original où de 
l'INIT-VOICE. Ces courbes sont justes 
en tous points, y compris dans le rap- 
port abcisse/ordonnée. Même chose 
pour le fameux « Keyboard Level Sca- 
ling », qui est l’un des concepts du DX 
les plus difficiles à maîtriser sur le plan 
intellectuel ; ainsi son édition graphi- 
que vous permettra de jongler avec le 
linéaire et l'exponentiel, sans vous 
demander s’il ne faudrait pas ouvrir le 
bouquin de physique qui doit traîner au 
grenier | 






























Bref, une programmation bien plus 
limpide, hyper-rapide sauf si vous 
optez pour l’aléatoire, et les seules 
réserves à exprimer sont celles qui 
figurent plus loin au chapitre des 
regrets. 












Le Droiïid créatif : 
e créativité, il en était déjà lar- 
gement question, mais il s’agit 


D là des fonctions spécifiques du 


DROID qui offrent quelques ouvertu- 
res sympathiques. 








DROID 1 ET 2 : Elles permettent de 
générer des sons de façon aléatoire, et 
leur différence porte sur le nombre et 













l'importance des paramètres ainsi 
affectés. En effet, « DROID 1 » n'’af- 
fectera que des paramètres dits 
« secondaires », et les sons conser- 
vent ainsi une musicalité évidente, au 
point que certains pourront être sau- 
vegardés tels quels. « DROID 2 » inter- 
vient beaucoup plus sur la « struc- 
ture » du son (changement d'algo- 
rithme, par exemple), et le terme 
« aléatoire » prend alors tout son 
sens |! Les sons ainsi générés peuvent 
être plus que bizarres, et la notice cite 
la « musique contemporaine » ou 
« l'hyper new wave »1!1 















Il est à noter que DROID 1 ou DROID 
2 peuvent sans crainte s’utiliser plu- 
Sieurs fois d'affilée, car les probabili- 
tés de retomber sur un même son sont 
infimes. N'oublions pas non plus que 
ces fonctions peuvent travailler en 
« Workspace » où en « Workbank » : 
un seul son ou 32 à la fois ! ! 











Si l'on peut avoir l'impression quelque- 
fois de se retrouver dans une « jungle 
acoustique », il n’en reste pas moins 
que chaque résultat peut être repris en 
mode Edition pour une programmation 
plus fine. Le DROID met ainsi à votre 
disposition une quasi-infinité de maté- 
riaux hétéroclites, tout en conservant 
ses performances de travail. 














D'autres trouvailles sont du même 
accabit : « AVERAGE », « COM- 
PARE », « GLIDE », et « DISTORT ». 










AVERAGE : DROID calcule tout seul 
un son « moyen » entre 2 sons précis 
que vous lui soumettez, qu'ils soient 
« individuels » et/ou « slots » d'une 
banque. Le résultat peut être surpre- 
nant si vous lui proposez 2 sons aux 
algorithmes différents, mais intéres- 
sant si ces derniers sont identiques. 












COMPARE : Elle fait automatiquement 
la comparaison entre un son chargé 
dans le « Workspace » et un son- 
individuel ou un slot d’une banque, en 
affichant le nombre de paramètres 
dont les valeurs sont différentes. TRES 
pratique pour ceux qui ont une sono- 
thèque conséquente, et qui, parmi 
leurs 50 ou 60 sons de piano, ne 
savent plus trop s'ils sont tous réelle- 
ment différents !. 
















GLIDE : Là aussi, vous spécifiez au 
DROID 2 sons comme pour la fonction 
AVERAGE, mais le principe consiste à 
passer graduellement du premier au 
second, en spécifiant le nombre d'éta- 
pes (de 1 à 16 disponibles). A chaque 
étape, DROID envoie automatique- 
ment la nouvelle version au synthé, et 
la procédure de « rapprochement » 
peut donner des résultats tout à fait 
performants. 























Le seul regret est que cette opération 
ne fonctionne pas en « temps réel », 


‘ mais cela n'est pas dû au logiciel : 


c'est le DX lui-même qui est particu- 
lièrement lent dans ce type de récep- 
tion... 


DISTORT : Le principe est le même 
que pour DROID 1/DROID 2, mais au 
lieu d'une génération « spontanée » de 
sons aléatoires, la « distorsion » 
affecte un son chargé dans le 
« Workspace » en lui donnant des tim- 
bres inhabituels. La répétition de la 
fonction est possible et vous fait vous 
éloigner de plus en plus du timbre ori- 
ginel. Cependant, après quelques ten- 
tatives, le son devient quasiment inu- 
tilisable. Afin que ce banc d'essai soit 
aussi complet que possible, il nous faut 
citer 2 dernières caractéristiques : la 
vitesse de chargement et les possibi- 
lités d'impression graphique. 


En ce qui concerne la vitesse de 
chargement, vous aviez sûrement 
compris que les deux aires de travail 
du DROID (« Workspace » et Work- 
bank ») sont des étapes intermédiaires 
entre les données présentes sur la dis- 
quette, la gestion des commandes, et 
l'envoi au synthé. On pourrait en 
déduire que cette procédure retarde 
quelque peu le chargement des 
Synthés lorsqu'on utilise le DROID 
comme simple « librairie » de données 
dans laquelle on désire puiser des ban- 
ques de sons directement exploitables. 
C'est vrai, mais ce serait oublier la 
fonction « QUICK LOAD » qui permet 
de transférer jusqu'à 18 banques d’un 
seul coup, directement de la disquette 
aux synthés. Ce peut être aussi le 
chargement quasi-instantané de 18 
synthétiseurs à la fois (!), et avec 
cette fonction, le transfert normal 
d'une banque de 32 sons est si rapide 
qu'on n'a pas le temps de se poser des 
questions. 


Pour les heureux qui disposent d’un 
environnement de DX, TX, et « RACK 
TF1 », l'utilisation de QUICK LOAD 
devient vite prépondérante sur scène, 
ou pour les musiciens professionnels 
qui ont besoin de nombreuses confi- 
gurations de mémoires pré-organisées. 
Même si, encore aujourd'hui, la tech- 
nologie et l'informatique sont loin 
d'être tout à fait pratiques pour les 
« performances » musicales en public 
(excepté avec les très gros systèmes, 
lourds et chers), le DROID offre ici une 
éventuelle solution. 


L'autre caractéristique concerne 
ceux qui ont une imprimante, car le 
DROID a prévu, pour la quasi-totalité 
de ses fonctions, une possibilité auto- 
matique de « hardcopy » sans sortir du 
travail en cours. Vous pouvez ainsi édi- 









Conclusion : 


otre impression générale vis à 
N vis du DROID a été de se trou- 

ver face à un outil puissant, 
possédant de nombreuses possibilités, 
et difficile à pousser dans ses retran- 
chements sans de nombreuses heures 
de manipulation. 
Mais si cette absence de limites 
« immédiates » est dûe à une concep- 
tion forte et structurée du logiciel, elle 
l'est aussi à une présentation quelque 
peu rébarbative. En effet, la principale 
critique porte sur le «look» du 
DROID : complètement « fonctionnel- 
les » au point d'être systématique, les 
pages-écrans de ce logiciel se succè- 
dent sans différences, et la zone de 
dialogue finit par être fatiguante. La 
notice n'est pas faite pour arranger les 
choses, et le rapport général de l’utili- 
sateur avec le DROID exclue toute 
relation d'ordre « ludique ». Vous me 
direz qu'on n'est pas là pour s'amuser 
et que le contenu global n’est pas spé- 
cialement attrayant. 
Mais un minimum de recherche 
« esthétique » n'aurait pas nui à une 
meilleure appréhension du logiciel, et 
même si la couleur (en moyenne réso- 
lution) peut apporter quelques varia- 
tions, la définition des caractères n'a 
pas d'équivalent lorsqu'on est en 
« monochrome haute résolution ». Or, 
comme le DROID est essentiellement 
constitué de textes... … 
De plus, même si l'on peut admettre 
qu'un logiciel aussi « technique » com- 
porte obligatoirement de nombreuses 
entrées de données ou d'instructions, 
le DROID fait appel à des commandes- 
clavier ainsi qu'à la souris. L'ensemble 
provoque une inter-activité difficile à 
utiliser et à maîtriser. D'autre part, cer- 
taines touches étant « multi- 
fonctions », le handicap est d'autant 
plus lourd, et une plus large utilisation 
du GEM aurait certainement apporté 
un confort non négligeable. 
En dehors de ces critiques d'ordre for- 
mel, il reste de petits regrets du côté 
des fonctions de création (Droid, Dis- 
tort, etc), qui sont encore trop aléatoi- 
res. Une sélection plus précise des 
paramètres affectés aurait pu ouvrir 
des horizons encore plus passion- 
nants.……. 
Un très bon programme, mais pour 
gérer vos « banques », il faudra sortir 
de la vôtre près de 2 500 F..…. 


(Réalisé par Tom Barjoras, édité par 
Hybrid Arts) 


CLR 'MIST 


ter sur papier de nombreuses étapes 
de travail, depuis votre catalogue 
général jusqu'à telle ou telle courbe 
graphique en « programmation ». 
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LES SALONS MUSICAUX 


Ca bouge toujours sur la côte Ouest, avec la seconde édition annuelle du NAMM, occasion prisée 
par les constructeurs pour présenter leurs nouveaux produits. 
Parmi un ensemble de matériels musicaux les plus divers, l'informatique, et plus particulièrement la 
micro, occupe une part grandissante, avec la percée tant attendue des logiciels musicaux. 
Cependant, la prolifération des sociétés d'édition, avec la concurrence qui en découle, fait que bon 
nombre de leurs softs sont encore en version « 1. 0 », ou disponibles seulement dans quelques 
mois. Dans tous les cas, la France devra attendre encore un peu 

Autre remarque : la plupart des meilleurs softs musicaux tournent maintenant sur le ST, ce qui 


confirme son avenir en ce domaine. 


Nous dressons ici un « petit » inventaire de ce qui nous a paru important à signaler. 


Du côté des séquenceurs : 


- Chez Hybrid Arts, le « MIDITRACK 
ST », 60 pistes avec synchro bande, 
et « MIDITRACK PRO », version pro- 
fessionnelle offrant une gestion com- 
plète de la SMPTE. 

- Chez Sonus, « SUPER SEQUEN- 
CER », 16 pistes pour 280$, et sa ver- 
sion édulcorée pour 85$ : « GLASS 
TRACKS ». Plus conséquent, le 
« MASTER PIECE » à 480$, propose 
32 pistes et la gestion des Messages 
Exclusifs ainsi que la SMPTE. 

- Chez Docteur T's, une gamme com- 
plète de produits, depuis le « MIDI 
RECORDING STUDIO » (8 pistes, 40$) 
jusqu'au fameux « KEYBOARD CON- 
TROLLED SEQUENCER » (48 pistes, 
126 séquences, 16 songs, 200$). 

- Enfin, Beam Team propose pour 
150$ le « X-TRACK », avec un nom- 
bre illimité de pistes, et l'envoi du 
« Song Pointer » pour la SMPTE. 


Rappellons l'existence du « PRO 
24 » de Steinberg, qui se verra bien- 
tôt complété de l'interface 
« SMP-24 » : 2 entrées et 4 sorties 
MIDI, SMPTE, synchro externe, diffé- 
rents traitements des entrées/sorties 
MIDI, le tout géré et mémorisé par un 
processeur ; bien plus qu’une SMPTE, 
mais attention le porte-monnaie ! 
(1300$). 


Du côté des Editeurs de sons et 
des « librairies pour synthétiseurs » : 


Dans ce domaine, on ne sait plus où 
donner de la tête, et chacun y va de 
son petit soft spécialisé, ce qui ne faci- 
litera pas le choix du consommateur. 
Nous n'en citerons que quelques-uns : 
- Chez Hybrid Arts, le déjà connu 
« DX-ANDROID » (voir banc d'essai 
dans ce numéro) et son homologue 
pour CASIO : « CZ-ANDROID ». Plus 
original, on attend avec impatience 
leur « GEN-PATCH », qui s'adapterait 
à n'importe quel synthé MIDI, grâce à 
la gestion des Messages Exclusifs. 





- Chez Sonus, un éditeur de FB-01 (le 
petit dernier de YAMAHA) pour 150$. 
- Chez Beam Team, le « X-SYN » qui, 
pour 100$, offre la gestion simultanée 
des Roland JX8P et Super JX, des 
Yamaha DX7/TX7 et FB-01, des Casio 
CZ et de l'Oberheim Matrix. 

- Enfin, chez Dr T's, des éditeurs à 
100$ aussi, comme le DX-HEAVEN ST 
{(DX7-TX7-TF1), ou le « FB-01, DX 
100/27/21 », ou encore le « Kawai 
K3, Matrix 6, PCM 70 », et bientôt le 
« Sequential VS, Ensonicq ESQ1 et 
Korg DW-8000 ». 


Du côté des Editeurs de partitions : 


Alors là, chapeau ! la qualité rejoint la 
quantité, et les possesseurs d'impri- 
mantes pourront épater plus d'un délé- 
gué 

régional à la SACEM ! 

Citons le « MASTER SCORE » (Stein- 
berg) destiné au PRO-24, 350$, mais 
pas pour tout de suite ; le « MU- 
SCRIPT 2 et 3 » (200 et 300$), com- 
prenant une partie « séquenceur » et 
une partie « éditeur ». Enfin, le « X- 
NOTES » (200$ chez Beam Team) et 
« SUPER-SCORE » (425$ chez 
Sonus). 


Du coté des échantillonneurs : 


Le sujet mérite qu'on s'y arrête un peu, 
car ici la technologie avance à pas de 
géants, et les possibilités deviennent 
assez démentielles. Prenons l'exemple 
du « VIRTUAL SOUND » (250$) pour 
Akaï S900, Prophet 2000/2002 et 
Mirage Ensonica : 

C'est tout d'abord un simulateur de 
synthèse FM qui dispose de 60 opé- 
rateurs (on est bien loin des 6 du 
DX7 !). Pour chaque opérateur, on dis- 
pose de plusieurs formes d'onde 
(sinus, carré, triangle et même frag- 
ments échantillonnés), des réglages 
d'accord et d'enveloppe, de 3 entrées 
FM et une AM, et enfin il peut être 
envoyé à n'importe quel oscillateur, y 





















compris à lui-même ! Ce n’est qu'un 
apercu des manips, qui vont évidem- 
ment de l'édition aux re-bouclages les 
plus divers... . 









Pour ne pas faire de jaloux, citons 
quand même le « SOUND FILER » 
(200$ chez Drumware) pour Akaï 
S612/700, et le « SONIC EDITOR » 
chez Sonus, pour Mirage et Prophet 
2000/2002. 

Steinberg, pour sa part, prépare le 
« SOUNDWORKS » (350$, sur 1040 
uniquement), pour Akai S900 et 
Mirage, et dans le futur pour Prophet 
et Emax. 














Afin de clore (provisoirement) le cha- 
pitre, n'oublions pas « l'ADAP SOUN- 
DRACK » d'Hybrid Arts, grosse inter- 
face avec soft pour échantillonnage 
direct (20 secondes à 44 KHz, en réso- 
lution 16 bits), directement connecta- 
ble sur disque dur, mais peut-être pas 
sur le compte en banque (20 000 F 
prix public) !. 


Du côté de l'Aide à la Création 


Si l'on assiste à une grosse production 
dans le domaine des « utilitaires musi- 
caux » {logiciels spécialisés ou servant 
une fonction précise), on reste sur 
notre faim pour ce dernier chapitre. 
C'est pourtant le domaine où l'infor- 
matique devrait pouvoir pleinement 
s'exprimer, en favorisant au maximum 
l'imagination. 

Seul dans la foule destinée au ST, le 
« DIATONIC 7 » (100$ chez Quiet 
Lion) qui présente une spécificité 
d'harmoniseur en temps réel, en rajou- 
tant à chaque note d'un clavier, 7 
notes supplémentaires totalement pro- 
grammables. 

Il garde en mémoire plus de 40 tables 
harmoniques, et autorise tous les spli- 
tages possibles. Chacune des 7 notes 
additionnelles peut recevoir une assi- 
gnation de hauteur, de vélocité, de 
canal MIDI et de volume séparées, le 

















































DANS LA BOUTIQUE DE 
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Anaheim, Californie 


tout permettant d'organiser un vérita- 
ble orchestre autour d'un seul clavier 
de commande. 

A signaler sur Mac Intosh, le « JAM 
FACTORY », sans doute le premier 
des futurs softs « intelligents », qui 
permet de programmer un « bœuf » 
structuré harmoniquement et rythmi- 
quement, pour 4 musiciens !. ?. Espé- 
rons qu'il inspire les développeurs sur 
SITRILE 
Dernière originalité pratique : l'initia- 
tive de la maison Beam Team, avec 
« TRANSFORM », un concept intéres- 
sant puisque ce seul logiciel réunit 5 
programmes à la fois (sequencer, édi- 
tion et création de sons, management 
de synthés, etc.). Mais pour 100$, il 
ne faudra pas trop lui en demander. 


Du côté des instruments : 


Pour la fine bouche, nous ne pouvions 
passer sous silence 4 scoops « made 
in YAMAHA » : à 


- le DX7 (IIFD) nouveau est arrivé | 
(2x6 opérateurs, splitage, floppy disk, 
pitch aléatoire, sortie stéréo avec 
panoramique programmable, mémoi- 
res supplémentaires, etc.2 500$). 

- la boîte à rythme RX5 (sons program- 
mables, 64 au total et 24 disponibles 
simultanément, traitement sophistiqué 
de l'impact, dynamique assignable 
depuis un pad ou un clavier extérieur, 
etc.1 200$). 

-le DMP7 : mélangeur digital 8x2, 
entièrement MIDI, mémorisation du 
mixage et des configurations, 15 
effets digitaux différents. Notez que 
pour chaque voie, la conversion ana- 
logique/numérique se fait à 44 KHz en 
résolution 16 bits ! 

(4000$, mais avec 4 modules, vous 
avez une table 32 voies, totalement 
digitale et accessible MIDI ! .. et bon- 
jour le rapport signal/bruit !). 

- le TX 81Z : nouveau générateur FM 
de sons, comparable au FB-01, avec 
différentes formes d’onde, de nou- 
veaux paramètres, et 3 effets intégrés 


Francort 


a mode est au logiciel musical. 
L Chaque salon voit apparaitre de 

nouvelles sociétés développant 
des interfaces, extensions et logiciels 
alliant de plus en plus étroitement les 
ordinateurs aux ‘synthés’. La tendance 
générale lors du dernier MUSIC FAIR 
de frankfort est orienté ST, un des 
rares micro-ordinateurs à posséder 
dans sa version de base une interface 
MIDI. Steinberg, Jellinghaus, Beam 
Team, C-Lab, GCG, Hybrid Arts, et 
bien d'autres présentaient chacun une 
gamme de produits pour les Atari ST. 


Sur le stand Hybrid Arts, la star du 
salon était l'ADAP, un sampler profes- 
sionnel délivrant une qualité sonore 
identique à celle des meilleurs 
‘compact-disc's. Composée d'une 
interface, d’une unité mémoire et d’un 
logiciel perfectionné, l'ADAP permet 
de manipuler n'importe quel son et 
coûte environ 20000F. 


AVEZ-VOUS PENSÉ À 
CONSULTER LES 
PRODUITS PROPOSES 






PRESSIMAGE : DE 
BONNES SURPRISES 
VOUS Y ATTENDENT ! 








Egalement chez Hybrid, les dernières 
versions de SMPTETrack et 
SyncTrack, un kit de composition sur 
60 voix-MIDI polyphoniques, qui peut 
synchroniser des boites à rythmes 
MIDI et non-MIDI, magnéto, etc. C-Lab 
présentait CREATOR un ‘composer’ 
multi-pistes. Chaque piste possède ses 
propres valeurs de quantisation, trans- 
position, vélocité, compression, cha- 
que figure pouvant avoir jusqu'à 16 
instruments jouant sur différents 
canaux MIDI ; chaque chanson étant 
consistuée par différentes combinai- 
sons de figures. Le kit se compose 
d'un séquencer temps réel, d’un arran- 
geur, et d’un éditeur. 

Les allemands de BEAM TEAM présen- 
taient leur X-SYN, un système modu- 
laire composé d'un contrôleur (de 
dump de données) pour tous les 
YAMAHA DX et Casio CZ, ainsi que 
Roland JX8P, d'un séquencer polypho- 
nique muni d'une représentation gra- 


ANNONCEURS, EDITEURS, REVENDEURS, 
VOUS ETES INTÉRESSÉS 
PAR UNE DE NOS RUBRIQUES 
VOUS POUVEZ EN DEVENIR LE SPONSOR 


POUR EN SAVOIR PLUS 
CONTACTEZ ANTOINE HARMEL 
AU (1) 42 49 56 29 


{panoramique progressif, delay trans- 
posé et accord (500$). 


Conclusion : 


Si besoin en était, la preuve est faite 
qu'une avalanche de logiciels musi- 
caux sur ST se prépare... Cependant, 
notre listing (partiel) ne saurait être un 
banc d'essai, encore moins un compa- 
ratif. 

Quantité n'est jamais synonyme de 
qualité, et nous ne saurions trop 
recommander aux acheteurs potentiels 
une relative prudence avant de sortir 
leur chéquier. Le plus difficile pour eux 
sera de faire le tri en fonction de leurs 
besoins réels et de trouver pour cela 
des démonstrateurs bien achalandés. 
Pour notre part, nous ferons notre pos- 
sible pour vous fournir les informations 
nécessaires, d'autant que la course à 
la production risque de ne pas s'arrê- 
ter là... … 


phique d'un clavier 5 octaves sur 
l'écran (on peut ainsi jouer directement 
sur l'ordinateur avec la souris !), un 
« BANK MANAGER« pour transferer 
toutes sortes de sons de l'ordinateur 
vers les synthés, d'un éditeur- 
manipulateur de sons, et d'un créateur 
de sons (permettant au ST de créer 
des nouveaux sons sur votre synthé). 


Steinberg était bien sûr présent avec 
la nouvelle version de PRO- 
TWENTY FOUR et leur ‘Sampler édi- 
teur’ pour l'AKAI S900. 


Il y avait également plein de pré- 
versions de produits dont nous parle- 
rons dès leur sortie. 


Le Frankfurt Music Fair 87, après le 
salon International musique et son 
d'Anaheïim en Californie en Janvier 87 
(voir ci-contre), fut donc une véritable 
consécration du ST qui se révèle être 
(mais nous n’en avions jamais douté) 
l'ordinateur musical par excellence ! 


EDITEURS REVENDEURS 
3 NUMEROS SPECIAUX 


VONT PARAITRE 


DURANT LE QUATRIEME 


TRIMESTRE 1987. 


CONTACTEZ ANTOINE HARMEL 


AU (1) 42 49 56 29 



































BALE Le 1773 


vant de nous lancer dans 
A l'aventure, faisons le bilan de 

nos provisions : nous avions 
vu, dans la première partie, que les dif- 
férents messages véhiculés par le MIDI 
se rangeaient en 2 familles : 
les messages CANAUX et les messa- 
ges SYSTEME, 


- la première comprenant les messages 
VOIX et les messages MODES : 
-la seconde, les messages COM- 
MUNS, TEMPS REEL et EXCLUSIFS ; 
+ 

La grande distinction étant que les 
infos véhiculées dans la première caté- 
gorie sont toutes affectées à un 
numéro précis de canal MIDI (1 à 16), 
alors que les autres types de messa- 
ges s'adressent à l'ensemble du 
système, donc indifféremment à tous 
les éléments d'une configuration MIDI. 


À cette étape du voyage, il était 

nécessaire de revenir en arrière pour 
explorer les petites départementales, 
et ce fut fait pour les messages VOIX 
dans le dernier numéro. 
Si certains avaient trouvé l'entrée con- 
sistante, le plat du jour risque de leur 
paraître léger. Pourtant, malgré une 
recette très simple, une vieille bourde 
d'un constructeur nippon est venue 
inutilement alourdir la présentation des 
messages MODES. 


Ces derniers sont présentés, par les 
concepteurs du MIDI, comme une 
catégorie particulière de messages, et 
nous avons voulu, nous aussi, conser- 
ver cette distinction pour une meilleure 
compréhension. 


Cependant, les MODES font partie 
intégrante des messages VOIX, car, 
comme vous pourrez le constater, leur 
seul et unique octet d'état est en fait 
le même que celui des « Changements 
de fonctions de contrôle » (Control 
Change} : 101 1nnnn. Etant donné que 


sujet dans le cadre des messages 
VOIX, nous ne reviendrons pas sur la 
Syntaxe des messages. Mais 
souvenons-nous toutefois que cet 
octet d'état est suivi de deux octets 
de données (1 de contrôle : Occccccc, 


nous avons largement approfondi le. 





M.I.D.I. : MODE D'EMPLOI 
OU EMPLOI DES MODES ? 


et 1 de valeur : Ovvvvvvv), et que dans 
le cas qui nous occupe, leurs différen- 
tes combinaisons vont servir à établir 
7 significations différentes (voir 
tableau). 

Les MODES en général servent à 
piloter la façon dont une machine MIDI 
sera configurée, vis à vis de la récep- 
tion des messages VOIX et de leurs 
modes de transmission : 
POLY/MONO ; OMNI ON/OFF : 
LOCAL CONTROL ON/OFF : 


POLY/MONO : Exclusifs l’un de l'au- 
tre car contradictoires, ces messages 
affectent les voix du synthétiseur (ou 
si vous préférez, son « générateur 
Sonore »), pour les faire réagir aux 
messages VOIX de façon « polypho- 
nique » (plusieurs notes à la fois 
jusqu'à concurrence du nombre de 
voix générées par le synthé) où de 
façon « monophonique » (une seule 
note à la fois). 


OMNI ON/OFF : En mode OMNI ON, le 
récepteur reconnaîtra tous les messa- 
ges VOIX contenus dans TOUS les 
canaux (en ignorant leurs numéros), 
tandis qu’en mode OMNI OFF, il tien- 
dra compte du numéro de canal con- 
tenu dans l'octet d'état (« nnnn ») en 
n'acceptant ainsi que les messages 
VOIX qui lui sont destinés. 


Ces deux fonctions donnent lieu à 4 
combinaisons possibles : 


OMNI ON-POLY ; OMNI OFF-POLY : 
OMNI ON-MONO ; OMNI OFF- 
MONO ; 


Un élément MIDI doit obligatoirement 
travailler dans l'un de ces 4 modes, et 
lors de leur mise sous tension, les 
Synthétiseurs sont en général en mode 
« OMNI ON/POLY ». 


Seul point noir dans cette apparente 
simplicité, on aurait pu croire que le 
message « OMNI OFF/MONO » signi- 
fiait : 


«le synthé affecté au canal nnnn, 
interprète de façon monophonique, les 
messages Voix transmis uniquement 
Sur ce canal nnnn »... Malheureuse- 
ment, ce serait omettre le contenu du 
deuxième octet de donnée, défini par 










la variable M, comprise entre 1 et 16, 
qui permet en plus. « d'interpréter de 
facon monophonique les messages 
voix transmis sur le canal nnnn et sur 
les canaux qui le suivent ». 

Par exemple, si un récepteur est calé 
sur le canal 4 (nnnn), et que l’on veut 
lui faire reconnaître 8 canaux supplé- 
mentaires (soit M =8), le synthé jouera 
de facon monophonique les canaux 4 
à 11, selon la formule magique 
N=nnnn+M-1, soit 4+8-1=11. 


















Si M=0O, le synthé reconnaîtra en 
mode MONO, un nombre de canaux 
systématiquement aligné sur le nom- 
bre de voix dont il dispose. 

Pour retrouver la définition théorique 
du message OMNI OFF/MONDO), il suf- 
fit que M soit égal à 1. 













Tout cela apporte évidemment 
beaucoup de complications pour une 
utilité musicale discutable ! 








LOCAL CONTROL ON/OFF : L'infor- 
mation LOCAL CONTROL OFF décon- 
necte les routines de contrôle interne. 









Dans le cas d'un synthétiseur, cette 
information interrompra la transmis- 
sion des données entre le clavier musi- 
cal et le générateur de sons, transfor- 
mant le synthé en 2 modules séparés : 
un clavier de commande et un 
« expandeur » (générateur de sons). 


A l'inverse, l'information LOCAL CON- 
TROL ON rétablit cette connection. 


Dans les deux cas, LOCAL ON/OFF, la 
transmission et la réception des don- 
nées MIDI ne sont pas affectées. 















Dernière précision sur les détails des 
messages MODES : les informations 
OMNI ON/OFF ; POLY/MONO : entraf- 
nent automatiquement une fonction 
« ALL NOTES OFF », qui a pour effet 
de couper tous les générateurs sono- 
res. Cette fonction peut etre adressée 
séparément par Occccccc=123 et 
Ovvvvvuv = 0. 











Toutefois, cette fonction, comme tous 
les Messages MODES, n'est pas dis- 
ponible sur tous les éléments MIDI. II 
est donc à nouveau conseillé, avant 
d'entamer une programmation, de 





















ù 


consulter avec attention la fiche 
« Implementation MIDI » de vos appa- 
reils. 


Il en est de même pour les messa- 
ges TEMPS REEL (« Real Time »), que 
nous allons voir maintenant. 


Les messages temps réel : 


Ils vont vous permettre de synchro- 
niser, en temps réel, plusieurs élé- 
ments de votre système MIDI, à partir 
d'un « élément-maître ». Ces messa- 
ges peuvent être envoyés n'importe 
quand et peuvent même se position- 
ner à l'intérieur de messages conte- 
nant plusieurs octets. 


Ils sont reconnaissables par leur seul 
octet d'état dont les 5 bits forts sont 
égaux à 1 : 


11111000 : HORLOGE (Clock). Cet 
octet Sert de référence de temps, et il 
est envoyé 24 fois pour une noire. 


11111010 : DEPART (Start). Cet 
octet est immédiatement envoyé lors- 
que vous appuyez sur la touche 
« Play » de l'élément-maître du 
Système (boîte à rythmes, séquen- 
ceurs). || caractérise le début de la 
chanson ou de la séquence. 


1111100 : STOP. Cet octet est immé- 
diatement envoyé lorsque vous 
appuyez sur la touche Stop de 
l'élément-maître, et interrompt la 
séquence sans la réinitialiser. 


11111011 : CONTINUER. Cet octet 
est envoyé lorsque vous appuyez sur 
la touche « Continue » de l’élément- 
maître, et redémarre la séquence inter- 
rompue, sur l'octet d'horloge suivant. 


1111110 : DETECTION DE DECON- 
NECTION (Active Sensing). Cet octet, 
dont l'utilisation est optionnelle, doit 
être envoyé systématiquement, d'une 
façon régulière, au moins toutes les 
300 millisecondes. Lorsque ce code 


est recu, le processus de détection 
commence. Si aucun octet de statut 
ou de données n'est reçu dans un 
intervalle de 300 ms, le récepteur 
Coupe sa sortie Audio, et revient à sa 
configuration normale. 


11111111: REMISE A ZERO DU 
SYSTEME (System Reset). À la récep- 
tion de cet octet, tous les éléments du 
système reprennent la configuration 
qu'ils ont lors de leur mise sous ten- 
sion. Cet octet doit être manipulé avec 
beaucoup de prudence (!}, et son envoi 
automatique est à éviter. 


Ceux qui ont lu les articles précé- 
dents se seront certainement aperçu 
qu'avec les messages TEMPS REEL, 
nous avions entamé, sans transition ou 
presque, le chapître des « Messages 
Système ». Le mois prochain, nous en 
ferons le tour définitif avec les Messa- 
ges « COMMUNS » et « EXCLU- 
SIFS ». 


François PAUPPERT. François GABERT. 


Sous ces initiales, se cache le veritable nom de l'association : Arts et Technologie Internatio- 
nal. Son but est clairement indiqué dans son nom : Etre le trait d’union entre les arts classi- 
ques, en particulier graphiques et musicaux et les nouvelles technologies dont l'accès finan- 
cier est possible au plus grand nombre : vous devez à ATI, les très bons (vous nous l'avez fait 
Savoir) articles d'initiation au midi, le compte-rendu du salon d'Anaheim, et le banc d'essai de 
DX-Android. Vous pouvez prendre contact avec eux en appelant Francois Gabert au 58 90 
? 15 02 où Francois Pauppert au 58 75 56 83. Nous les remercions vivement ici. Si vous recon- 

A T | ME naissez ici la description de votre propre démarche, si vous avez entamé des recherches, ani- 
més du même état d'esprit, n'hésitez pas à nous le faire savoir ; nous pouvons vous aider. 


TERRE RINIRIEE IE | Pour tout achat d’un 520 ou d'un 1040 : 


MAIS QUI 
EST DONC 





[a] LT, [] DM] FA — NOUS reprenons votre ancien ordinateur 


— inscription gratuite au club Ultima (réduction, 
MONT vente, échanges de logiciels) 
service après vente sur place Æ 


distributeur agréé À vendeurs spécialisés À démonstrations permanentes 
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Print Master 
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Winter games “ 
World games ….. orne 
IN RFO ET Ge 











e Démonstrations musicales permanentes. 
Nous conseillons les débutants et les pro. 

© Pour tout achat dans notre département 
musical, un cadeau vous attend, demandez-le. 


UL TIMA 
5, bd Voltaire 
75011 PARIS 

Tél. : 43.38.96.31 



















Music studio .…................ HA Pere 
Sound wave .. .…. 990 Synthétiseurs 


‘ Casio CZ 101 ….. 
EKAa AA. 270 























Si vous désirez annonçer dans cette rubri- 
que, demandez les conditions des diffé- 
rents modules à : Les bonnes adresses- 
Pressimage 210 rue du faubourg saint 
martin 75010 Paris ou bien téléphonez au 
{1} 42 49 56 29 





10013 CHAMBERY 
INFOGRAL 


104, Faubourg Montméliard 
79 85 38 81 


13006 MARSEILLE 
L'ORDINATEUR 


3, rue Lafon 
Tél. : 91.54.33.36 
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LES BONNES ADRESSES 


13006 MARSEILLE 
CALCULS ACTUELS 


49, rue de Paradis 
Tél. : 91 33 33 44 


69008 LYON 
CLEMENT INFO 


216, Rue de Créqui 
72 61 84 28 


PROMO 
DISQUETTES 3 1/2 
150 francs les 10 


BORDEAUX 
CRAZY EDDIE 


22, rue Ravez 
Tél. : 56.44.40.12 


33000 


pour 520 STf 


38500 VOIRON 
MICRO AVENIR MICRO VIDEO 


2, avenue Georges Frier 8, rue de Valenciennes 
Tél. : 76.65.72.55 Tél. : (1) 42.01.24.30 


75010 PARIS 


Commandez les anciens numéros 
qui vous manquent. Tout ce 
que vous voulez savoir sur le 
STa été, est, ou sera chroni- 
qué dans le magazine. 

Le numéro 1 est déjà épuisé. 
Le numéro 2 le sera à parution 


EMULA 









N? DEGAS ELITE: ART DIRECTOR 






ue TT EVOLUTION 
ON DA “ ire TOUS LES JEU JEUX DU ST x CONDEX : L'EDTION eLcrRom CES, LES NOUVELES MACHINES : 
nt sa 
Ce pt DO D8 CAL DEAN PATENT LES ACCESSOIRES DE BUREAU lib TOUT SUR LE EUTIEE d U p r O C h a in nu mé r O ù 
PCW SHOW OUVE 


Commandez également les 
disquettes du magazine. Il s'y 
passe toujours quelque chose. 
7- Synthetiseur vocal. 

8- Démo rock: images et son 
synchrones. 

9- un immense éclat de rire. 
Voir la boutique de Pressimage. 
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Je commande ST MAG n°2 O n'3 O n‘4 O n°5 O n°6 O n°7 O n‘8 O 25 Frs l'exemplaire 
Je commande la disquette. n°3 O n4 O0 n5.0 .n'6 O n°7 O n°8 O n°9 O 75 Frs 


É 
Fi US ABONNEZ-VOUS nl : saares. 


PRENOM: Magazines 
Disquettes 


PORT 
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joint un chèque bancaire FRANCS 





Kanal Computer Vidéo 
CENTRE PILOTE ÆATARI 


LA TECHNOLOGIE DE POINTE POUR TOUS 


DEMONSTRATION PERMANENTE DU MATERIEL ET DES LOGICIELS... 







PROMOTION MATERIEL ST ET PERIPHERIQUES... 















ATARI 520 STF + MONITEUR ATARI SM 125 
ATARI 520 STF + MONITEUR ATARI SC 1224 
ATORE 1000 G1IF + OM 105 2. 6950. 
ATARC 1000 STE + SD 1208. 8450. 
IMPRIMANTE PROFESSIONNELLE MP 165 
IMPRIMANTE STAR NE 20 
IMPRIMANTE CITIZEN 120 D. 
IMPRIMANTE JUKI 6100 MARGUERITE 
IMPRIMANTE COULEUR CANON 
DISK DRIVE CUMANA 1 MEGA 
DISK DRIVE CUMANA 2? MEGAS ...... 
= DISK DRIVE 1 MEGA EXTERNE OÙ A INTEGRER. 
HARDISK 20 MEGAS SH 20h...) 4 
MONITEUR MONOCHROME ATARI SM 125 
MONITEUR COULEUR ATARI SC 1224 
MONITEUR COULEUR SM 1424 
EXTENSION MÉMOIRE 512 K 
DISQUETTES VIERGES SF PAR 10 
DISQUETTES VIERGES SF PAR 
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CE MOIS CI FLASH SUR 6 LOGICIELS 





MAUERCENARY 200.00 
ELICHIT SIMULATOR 2. 400.00 
MAUIESS 5D 200.00 
= LES PASSAGERS DU VENT .. 200.00 
OA BASIC Se 410.00 
D COMPILATEUR CFA 430.00 


ET BIEN SUR TOUS LES LOGICIELS ST AU PLUS BAS PRIX... 
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NOM 
ADRESSE 
CODE POSTAL 








VILLE 





PORT : MACHINE + 50 F-LOGICIEL + 20 F 
ENVOI CONTRE - REMBOURSEMENT: + 30 F. 


a —©Ù 2 NS LUN E 8 6: 








Prix garanti le 


Crédit ;: mensual 
rassuré sur pla 






















Expédition SER 













Périphériques : 

Lecteur SF 354 

Lecteur SF 314 

Lecteur 20 Méga SH 204 
Lecteur CUMANA 

1 Méga 3 1/2 

Lecteur CUMANA 5 1/4 
Imprimante ATARI SMM 804 
Imprimante CITIZEN 120 D 
Imprimante CITIZEN MSP 15 
(132 colonnes) 

Moniteur Monochrome 

H.R SM 125 

Moniteur couleur SC 1224 
Hippo Sound Digitizer 
Digitaliseur Vidéo Pro 
Emulateur MAC 


RGP Pas ESS Fer SEE NT 






promotions 
exceptionnelles 


: 1.490 F TTC 
: 1.990 F TTC 
: 4,990 F TTC 


: 1.490 F TTC 
: 2.450 F TTC 
: 1.990 F TTC 
:1:950 FITTC 


: 3.990 F TTC 


: 1.490 F TTC 
: 2.990 F TTC 
: 1.590 F TTC 
: 3.490 F TTC 
: 1.490 F TTC 


sur toute la gamme ! 


Promotion imprimante ! 


Citizen 120 D : 1.950 F TTC 


RES A ER AS AIS 1 Be I ÉE PR EN ES ES PU  EAN EPA ES ES ES RE TEA 


Matériel : Jeux : 
— ATARI 520 STF : 8.990 F TTC Alternate Reality 
— 520 STF + Moniteur Balance of Power 
monochrome SM 125 : 4.990 F TTC Bridge 4.0 
— 520 STF + Moniteur couleur Chess 
SC 1224 : 6.490 F TTC Grafton et Zunk 
Livré avec 10 jeux + 1 manette + Traitement de Dames 3D 
texte, Fichiers, Basic, Logo et Néochrome). Eden Blues 


Fight Simulator 2 
Gato 

Hacker 2 

Karaté Kid 2 

King Quest 3 
Leader Board 
Liberator 
Macadam Bumper 
Mercenary 


Passagers du Vent 1 
Passagers du Vent 2 


Phantasie 2 
Raid 

Silent Service 
S.D.I. 

Silicon Dreams 
Spiderman 
Starglider 
Super Cycle 
Super Tennis 
Tass Times 
The Pawn 
Thai Boxing 
Turbo GT 

Trail Blazer 
Winter Games 
Witness 
World Games 





PROMOTION LIMITEE 
— ATARI 520 ST + Moniteur 
monochrome HR SM 125 


VIDEOSHOP 


ar mois 
: ce - crédit à 90 jours (6) 


NAM EXPRES 





lespace le 


s48H 





L'extraodinaire technologie du 16/32 bits à la portée de toutes 


les bourses. Livré avec GEM intégré, une souris et 5 logiciels : 
Fichiers, Traitement de texte, Néochrome, Basic, Logo. Livré 
avec 10 jeux et une manette. 


Matériel garanti 2 ans pièces et main-d'œuvre 


Prix indicatifs au 1.03.87 pouvant être soumis à de fortes 
variations. Nous consulter avant de passer commande. 


(1) Crédit CREG 


Offres valables dans la limite des stocks disponibles. 
Offre limitée : ATARI 130 XE + lecteur 1050 + 10 jeux : 1.990 F TTC 


:239 F TTC 
: 390 F TIC 
:229 F TIC 
: 249 F TTC 
: 290 F TIC 
:179 F TTC 
: 290 F TTC 
: 490 F TTC 
: 329 F TTC 
:229 F TTC 
:1499/F:TTC 
: 390 F TTC 
: 260 F TTC 
:159 F TTC 
: 290 F TTC 
2229 FC 
: 299 F TTC 
2299 FAC 
: 299 F TTC 
: 349 F TTC 
: 249 F TTC 
: 349 F TIC 
:195 F TTC 
: 199 F TTC 
: 199 F TTC 
: 249 F TIC 
: 245 F TTC 
: 390 F TTC 
: 229 F TTC 
:149 F TTC 
:179 F TTC 
: 249 F TTC 
: 290 F TTC 
: 829 F TTC 
:239 F TTC 


: 3.990 F TTC 


Éducatifs : 
— Chiffres et Lettres : 295 F TTC 
Utilitaires : 
— Art Director 490 F TIC 
— Cad 3D 450 F TTC 
— Calcomat 450 F TIC 
— Compilateur GFA 490 F TTC 
— Datamat 450 F TTC 
— Degas Elite 649 F TIC 
— GFA Basic 490 F TIC 
— GFA Vector 490 F TTC 
— GFA Draft 950 F TTC 
— Fast Basic 850 F TIC 
— Evolution Sunset 990 F TTC 
— Quick Mend 390 F TTC 
— K Spread : 390F TIC 
— Megamax C : 1.650 F TTC 
— Pro Fortran : 1.250 F TTC 
— Pro Pascal : 1.250 F TTC 
— Platine ST 250: FRIC 
— Modula 2 ST 14290 ETC 
— Easy Draw 850 F TTC 
— Plus Paint 395 F TTC 
— Menu + : 490F TTC 
— Pro 24 : 2.490 F TTC 
Bibliographie : 
— Livre du Gem : 149 F TTC 
— Livre langage machine : 149 F TTC 
— Trucs et Astuces : 149 F TTC 
— Bible SY : 249 F TTC 
— Peeks et Pokes :129 F TTC 
— Livre du basic :149 F TTC 
— Du basic au C : 149 F TIC 
— Bien débuter avec ST : 129 F TTC 
— Graphismes et sons : 149 F TTC 
— Livre du logo : 149 F TTC 
— Graphismes en 3D MAO'ENTC 
— Livre du lecteur de disquettes  :299 F TTC 
— Mise en œuvrè du 68000 :210 F TIC 
— Introduction à C : 198 F TTC 
Promos RACERHonneles ! 
— ATARI 520 STF + Moniteur 

monochrome SM 125 

+ Imprimante CITIZEN : 6.490 F TTC 
— ATARI 520 STF + Moniteur 

couleur SC 1224 

+ Imprimante CITIZEN 7.990 F TTC 


Extension mémoire et Transformation Péritel 
Sur demande en 24 heures. 














|| La technologie du 16/32 bits au service de la bureautique, 
KRNNS des cadres, professions libérales. 
|| || Déjà de nombreuses applications dans divers 
| | domaines professionnels (Architecture, médecine...) 


| Matériel : 

+ 1040 STF + Moniteur 

|| monochrome SM 125 : 6.990 F TTC 
= 1040 STF + Moniteur couleur 


|SC 1224 : 8.490 F TTC 
 Démonstrations permanentes 











| Logiciel Médical MEDI ST 
\ = Logiciel d'architecture : Systeme Mecanorma 


VISITEZ 
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1.690 FITE NOUVEL ESPACE 
Quick mailing : 790 F TTC. PROFESSIONNEL 
ae : 11990 F T6 INTELCOM 
1VIale ure: k FA 
Malette SE cbidue < Res e Le 
S (e] 





47, rue de Richelieu 
75001 Paris 


1/2 journée de formation gratuite 





2 Scientif hnique : 
AT (Sur place ou par correspondance) 
sur configuration MEGA ST 


40 STF + Moniteur 
nochrome HR SM 125 
Manuel ‘Au cœur de f'Atari ST! 
Manuel BASIC MEMSOFT. 
à Logiciel GFA BASIC 
KR Bogiciel EMULCOM 
Abonnement gratuit Serveur 
Calacom! 
«OUtIS bureautique 


t 


* Leasing 
* Maintenance assurée 





ftre Bureautique : 9.990 F TTC Promotions professionnelles : 


4040 STF + Moniteur — ATARI 1040 STF 
Rochrome HR SM 125 + Moniteur Monochrome SM 125 










RROGNE + Disque dur SH 204 ions : 
‘logiciels de bureautique Si Imprimante CITIZEN 120 D Remote AR 
ORNE CCLAIRE NG monochrome SM 125 + 
* one te Da A IRAN 
+ Disque dur SH 204 | N + Moniteur 
à imprimante CITIZEN 120 D couleur SC 1224 + Imprimante 
11.795 FH (13,990 F TTC) | CITIZEN : 9.990 F TTC 





e ’ 9 Du lundi au samedi de 9 h 30 319 h 
f : espace = cs 50. rue de Richele s - Tél. : (1) 42.96 - Mét, : Palais-Royal 
le plus micro de Paris 251. boulevard Ra 4 Paris - Tél : (1 54.45 - Met. : Raspail 


= = = = = UT enr een mmmmmmmmmmmmmum sm SC 


BON DE COMMANDE à adresser à VIDEOSHOP, Département VPC, BP 105 












Je désire recevoir une offre préalable de crédit. 














Mn 75749 Paris Cedex 15 — Montant achat . Anse — Apport comptant 
5e — Nombre de mensualités : ROLE 1 DONS 
Prénom = 1” versement à 90 jours  [] OUI EE NON 
Adresse £ k Je vous adresse la commande suivante 
O Je choisis la formule de règlement : 
Téléphone 












D Je vous joins mon règlement par 
———— O Chèque bancaire O CCP 
D Contre remboursement (100 F en sus) 
Joindre 3 timbres à 2,20 F pour frais d'envoi * (Joindre : photocopie carte d'identité, RIB, 
O Je possède un micro ordinateur : dernière fiche de paie, quittance EDF.) 


EiJe désire recevoir une documentation sur : 











Montant total TTC 


* Lodiciels : 15F Matériel: 101 E 

















| Baisses de 
prix 

On sent que la nouvelle gamme 
arrive. En effet Atari France 
vient d'annoncer une nouvelle 
baisse de prix. Pour la première 
fois depuis sa date de commer- 
cialisation (il y a un an), le 1040 
connait une baisse de son prix 
de vente et non des moindres. 
l'est maintenant disponible pour 
6990 Frs, sans le pack bureau- 
tique, mais avec son moniteur 
monochrome. 30% de baisse 
également pour le disque dur 
annoncé au prix toujours très 
étudié de 4990 FRS. L'impri- 
mante Atari passe à 2000 Frs et 
les drives SF et DF, respective- 
ment à 1500 et 2000 frs (j'ar- 
rondis, vous l'aurez compris). 


SIR CLIVE"S 
FANTASTIC 
COME BACK 


Le génial créateur du ZX81, 
lance le Z88 (où est passé le 
X ?}, un portable à 2000 Frs, 
muni du poussif Z80 (ce cher 
processeur 8 bits qui équipait 
déjà le ZX81}, d'un écran à cris- 
taux liquides de 8 lignes de 80 
caractères, et conçu pour 
échanger facilement des don- 
nées avec les PC. 

Clive n'a pas perdu ses bonnes 
habitudes et son Z88 est vendu 
uniquement par correspondance 
et environ 18 mois avant sa dis- 
ponibilité réelle (nous ne som- 
mes qu'en 87, héhé). Mais mal- 
heureusement pour ce cher lord 
Sinclair, le Bureau de vérification 
de la publicité anglais (*ASA) ne 
s'est pas laissé prendre une cin- 
quième fois au piège (aprés le 
ZX80, le ZX81, le ZX Spectrum 
et le QL) et vient lui chercher 
querelle. Ce n'est sans doute 
pas aujourd'hui que Clive ressor- 
tira du placard où l’a enférmé 
Amstrad ! 






—— PRINT 








Eidersoft s'active 


et Kermit. PRO-SPRITE Designer 
est un créateur de Sprites pour 
programmeurs, et PRO Sound 
Designer Un générateur- 
digitaliseur de sons. Enfin, PRO- 
DRAW est une tablette graphi- 
que fonctionnant avec tous les 
programmes utilisant la souris ! 


Eidersoft est actuellement une 
des sociétés les plus actives sur 
les ST. Elle vient d'annoncer une 
série de logiciels de grande qua- 
lité et d'extensions. MINICOMM 
est un accessoire de bureau 
orienté communication et inté- 
grant les protocoles XMODEM 


PC PAS CHER 
CHEZ COMMODORE 


Après Amstrad, et en même | PC1 devrait être vendu à un prix 
temps qu'Atari, c'est au tour de | inférieur à 5000F sans moni- 
Commodore de présenter un | teur. 

compatible PC à bas prix. Le 































MI- 


E ncore un utilitaire d'impres- 
sion, chez Microdeal cette 
fois. 

Ce logiciel sert à d'imprimer 
n'importe quel texte ASCII 
comme vous le voulez. || vous 
permet de définir la taille des 
pages, des marges (gauche, 
droite, haut, bas), le contenu 
des entêtes et l’espacement des 
lignes. Il est égaleiment 
équipé d'un mini-éditeur pour 
taper rapidement une lettre ou 
une note, évitant ainsi l'utilisa- 
tion de votre traitement de 
texte. 

Il permet enfin de tirer en listing 
le catalogue d'une disquette : 
Signalons que le listing contient 
également le nom des fichiers 
inclus dans les dossiers. 

Bref, en un mot, MI-PRINT est 
un petit utilitaire sous GEM, qui 
vous permettra d'imprimer rapi- 
dement et comme vous le dési- 
rez tout texte non formaté tels 
les listings de programmes, les 
manuels, les buletins, etc. 

Il s'adapte à n'importe quelle 
imprimante ! 


LES FIRMES ANGLAISES 
PRENNENT LE VENT 


Les grands noms des logiciels de | les plus rapides jamais vus sur 
jeux pour 8 bits se mettent enfin | un micro-ordinateur ! 

au ST : IMAGINE produit 
la version officielle 


ne /TIY LOGICIEL 
[ 





































Tektronik a récemment déve- 
loppé un système de lunettes 
permettant de voir des images 
en relief et en couleur. Basé sur 
un principe totalement différent 
des fameux cellophanes rouges 
et bleus, le système LCS utilise 
une technologie sophistiquée de 
cristaux liquides vibrant alterna- 
— — tivement entre l'œil droit et gau- 
che, et ne laissant voir à ces der- 
niers que l'image qui les con- 
cerne, recréant ainsi l'effet de 
perspective. 

CYBER-STUDIO est un pack 
comprenant des lunettes LCS, 
une version de CAD-3D permet- 
tant de générer des images en 
relief, et un programme d'anima- 
tion nommé CYBERMATE. 
Vendu aux alentours de 2000F, 
ce kit nécessite un MEGA de 
mémoire vive et ne fonctionne 
actuellement que sous le stan- 
dard vidéo américain NTSC. 
D'autres programmes conçus 
pour ces lunettes sont en prépa- 
ration : STEREO MAPS & 
LEGEND (où comment voir notre 
bonne vielle terre en 3D), 3D- 
Font Package et Futur Design. 







lué},et GREM- 


a LUS IG 
MARTECH a an- Be 
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TU 

noncé une version ST de nn S 
ZOID, THE EDGE une version ST ae 
de Warlock, et Rainbird une 
suite à The PAWN nommée 
« GUILD OF THIEVES ». 10th 
FRAME chez US-GOLD est une 
simulation de Bowling où tou 
les sons sont des digitalisations 
Spectaculaire à écouter, si j'ose 
dire ! 

Pour finir Microdeal a présenté 
SHUTTLE Il et GOLD-RUNNER, 
Un fantastique jeu d'arcade pos- 
sédant les scrollings verticaux 
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DES CHIFFRES 


520 


logiciels garnissent le tout nou- 
veau et encore chaud catalogue 
de produits édité par Atari 
France. C'est beaucoup et c'est 
bon signe. C'est 200 de plus 
que dans la première édition. A 
5Ofrs TTC chez tous les reven- 
deurs, c’est moins de 10 centi- 
mes d'informations par logiciel. 
Je cours en acheter un 
deuxième ! 


100 


French francs TTC, c’est le prix 
maximum annoncé pour les 
deux premiers logiciels intro- 
duits par Mastertronics sur le 
marché français, RENEGADE et 
NINJA MISSION. 


79 


francs sont nécessaires et suf- 
fisants pour acquérir une grande 
majorité des logiciels de la bou- 
tique de Pressimage. Jetez-y un 
coup d'œil ! 





que nous éditons une de vos 
réalisations, pédagogiques ou 
autres dans la boutique de Pres- 
simage. 


24/26 


avril. Ce sont les dates de l’Atari 
Computer Show qui se dérou- 
lera au Novotel de Londres. Prix 
d'entrée 3 livres et 2, si vous 
réservez. 061-4568835 Data- 
base Exhibitions. 


= LA 


francs. C’est le nouveau prix du 
KRUT du ST dans la version 
1040 et c’est évidemment le 
prix le plus bas du marché. Le 
KRUT est une unité de mesure 
que je viens d'inventer et qui 
définit le Kilooctet réellement 
utilisable. C'est à dire dans une 
configuration qui permet une 
utilisation normale de la 
machine. Soit, au minimum un 
drive (double dans ce cas, ce qui 
ne gâte rien), une unité centrale, 
et un moniteur, avec les cordons 
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END E OR MAUR I QUE 


62, rue gérard - 75013 PARIS 
Tél. : (1(45.81.51.44 

Télex : RUNINFO 270841 F 
Métro PLACE D'ITALIE 


520 STF + 

SM 125 monochromes . 
520 STF + 

SM 1224 couleur . ,.._. 


4 990 F 


6490F 


HABA “SPECIALIST” 


HABAWRITER 2 
Le véritable tratement de texte 
“PRO” sur ST, Menus Géroulants 
Doc. en français, 

Le MUST ! ...,., 
LES AUTRES HABA ; 
HABADEX (fichier) û 390 F 
HABAWIEV (Base de données intui- 
tive) … RAS .  595F 
HABAMERGE lien entre les diffé- 
renis HABA , 


780F 


® accessoires 
EXTENSION 512 K 520 ST) 1190 F 
EMULATOR MAC ... 1800 F 


© utilitaires atari ST 





Ouve di 
e 10 


PROMO BUREAUTIQUE 


ATARI 1040 STF + 4 logiciels : 
TRAITEMENT DE TEXTE 

+ GESTION DE FICHIER 

+ TABLEUR GRAPHIQUE 
+ UTILITAIRE DE BUREAU 
Moniteur monoch. 
Moniteur couleur 


© périphériques 

SM 125 Monit. mono. HR 1690 F 
SM 1224 Monit, Couleur 2 990 F 
SF 254 Loc, Disa, 500 K 1490F 
SF 314 Lec. Disq. 1 Mo 1990F 
SH 204 Disque Dur ...., 4900F 
SMM 804 IMPRIMANTE . 


7920F 
9490 F 


© jeux ATARI ST 
ALTERNATE . REALITY 
BASKET BALL......... 
CHIFFRES ET LETTRES 
COMPUBRIDGE 
DEEP SPACE 
DIABLO .. 
DUNGEON 

EDEN BLUES 

EIGHT BALL 
HABRIER STRIKE 
MISSION ......-... 
LEADER BOARD .…. 
SILENCE SERVICE .. 
SPACE QUEST ... 


© encore des jeux 
CHAMPIONSHIP WRESLING 





la vitrine de 


l’authentique 


spécialiste 


7, rue de l'Eglise - 92220 NEUILLY-SUR-SEINE 


Tél. : (1) 46.40.73.26, 


PROMO SCIENTIFIQUE 


ATARI 1040 STF : 1 Moga RAM 
lecteur 3,5”, 720 ko, souris 
DOCUMENTATION TECHNIQUE 
+ LANGAGES ET OUTILS DE 
DÉVELOP, + OUTILS DE 
TÉLÉCOMMUNICATION 

* OUTILS DE BUREAUTIQUE 
Moniteur monochr. 9990 F 
Moniteur couleur . 11490F 
ms 

# Pour tout achat d'un 520 où 
1040, il vous sera offert 5 dis- 
quettes de logiciels “PublicDo. 
maine”, soit 60 programmes 
de 160 fichiers . GRATUIT !! 


IMPRIMANTES 


. 2450F 
3900 F 
3100 F 

. 2490F 


CITIZEN 120D . 
EPSON LX 80 .. 
RITEMAN F+ 

SMM 804 ATARI 





CENTRONICS LASER PAGE 
PRINTER 8, 8 pages/minute, format 
A4/84, 300*x300 points/pouce, 256 
Ko, émulation, 

EPSON FX résidente, interface paral 
lèle, RS232C ou IEEE 488 au choix, y 
compris starter ki 26200 F HT 


OKIMATE 20 IMPRIMANTE 
COULEUR .... 3450 F avoc câble 


@ accessoires 
EMULATEUR MA 


adéquats. Nous vous tiendrons HOLE IN ONE GOLF 
désormais réguliè SPACE STATION |! 
gulièrement au COou- SPACE STATION 
paires de mamelles épanouies | rant des variations de prix du RAR RE ee 
débordant de corsages large- | KRUT. JEWELS OF DARKNESS de 
ment échancrés virevoltaient FILE TRANSFER ATARI/1BM Re MUSIC STUDIO 
autour de nous dans la gigantes- | — 1 O Ne OO KARATE KID..." Ne Rare 
g ; DISK HELP . £ LAS LXRCES 
que brasserié de la foire de Ë DISK LIBRARY. WORLD KARATE CHAMP 
Hanovre. Souvenir inoubliable degrés, c'est la température que RAMDISK + SPOOLER STRIKE FORCE HARRIER CRÉDIT CETELEM 
. . : 2 MICRO C TOOLS GT TURBO... 235 F IMMÉDIAT 
mes doigts engourdis endurent MICRO MAKE DEFENDER OF THE CROWN 270 F CONSULTEZ-NOUS 
3 b tandis que j'ecris ces lignes dans MICRO C SHELL RE SRE 
; nos nouveaux bureaux ; encore © et d'autres utilitaires © toujours des jeux CREEZ DES IMAGES 
pour cent, c'est la part du prix | 100 abonnés et nous aurons du AR CE RE ANR AVEC VOTRE MICRO 
hors taxes qui vous revient, lors- chauffage ; faites un effort ! DBMAN (DBASE I)... 1150F D cHEss DIGITALISEUR 
K'RESOURCE ... : REALTIZER. DIGIT. ULTRARAPIDE 
MAKE (MCC) .......... 320 x 200 basse ou haute resolution 
BCPL (MCC) - 2.à 16 tons de gris  1730F 
NOIRE — CAMERA BST CC-400A 
SSAUININIMIRIMERIMIENTMENMI RITRIINIIRIINIIR, TPE SETTEN. BRIE DMC 7 
= BACKUP HARD DRIVE HUBERT 
_ MACRO ASSEMBLER TASS TIME IN TOWN 12.5-75 mm 1:16 4480F 
= BACKPACK . STAR FLEETI :-.---..": . HLRRSAEES 
= CORNERMAN ME PROTÉGEZ VOTRE MICRO 
= PERSONAL MONEY PURE ST-MONO (3 housses). 140 F 
… MANN ET EU ULTIMA IN ST-COULEUR (3 housses) : 145F 
= 
L_ o ñ t animation © et d'autres jeux ATARI ST ñ 
= PL PE More Cie à ETS Joysticks 





# 


recherche 


VENDEURS (EUSES) 


- Postes à plein temps 


PLUS PAINT Couleur .._. 
COLOUR SPACE 
CARTOGRAPHER è 
PAINTWORKS . .. NC. 
C.0.L.O.R. OBJECT EDITOR 260 F 
ART DIRECTOR 
EASY DRAW ,.,,...... 
CAD 3D ... FI 
DEGAS ELITE .......:.. 
MAKE IT MOVE ..… 
ANIMATOR . ,.... 


© tableurs 
DB CALC 
EZ-CALC 
CALCOMAT 





WINTER GAMES . . 
WORLD GAMES 
BRATACAS ._.. 
SUPER HUEY 


MANDEZ NOTRE LISTE 
DE SOLDES 
E PRINTEMPS 


first release service 
avec “first rolease service” vous 
serez tenu su Couram des dernières 
nouveautés (USA, GB, France), des 
promos spéciales vous attendent, 
Rejoignez ATARI RUN F.R.S U 


AMÉLIOREZ VOS SCORES 
THE PROFESSIONAL 
- 6 microswitches 

. Réponse rapide 

. Sensibilité parfaite 
Précision 
Ergonomique 
Cordon de 1,50 m 
A. STANDARD 185 F 
B. AUTOFIRE . 225 F 


THE ELITE 130F 

. Nouveau 

+4 microswitches 

: Sensible . Rapide 
+ Cordon de 1,50 m 





Métro et Bus PONT DE NEUILLY 
Sortie de Métro RUE DE L'ÉGLISE 


- Postes à mi-temps 


ce que vous net ez pas en vitrine est sûrement à l’intérieur, 
demandez notre | s, logiciels et jeux. 
BON DE COMMANDE à renvoyer à RUN dépt. VPC : 62, rue Gérard - 75013 PARIS 





Les candidats devront avoir une bonne 
connaissance des logiciels tournant sur la 
ligne ATARI ST, en particulier ceux à 
orientation professionnelle. 


L'aptitude au conseil et la disponibilité 
envers la clientèle sera autant appréciée 


Matériel .... 
que le gout de la vente. j 





Frais de port (France métropolitaine) Logiciels 20 F. Matériel par 

SERNAM EXPRESS 200 F. Sup. pour contre-remboursement 30 F, 

Ci-joint mon règlement par chèque bancaire O) où CCP D 
SIGNATURE : Total 
Signature des parents pour les moins de 18 ans. 


CREDIT CETELEM IMMEDIAT : NOUS CONSULTER 








Envoyer curriculum vitae et prétentions à: 
MICRO VIDEO 





ITNITRITRIONIORIUNIUNITMITRIORITNIONITNICMITNIOMIENIENITRITMITRY 


IREURISIRININIINIINININIININIINIINMINIMINIE 


Service Personnel Je préfère règler par carte de crédit bancaire n° de carte DEMANDEZ 
20 ruc Eugène Varlin | | | PEAR 
75010 PARIS Expire à fin. POUR 
® Date de commande : L | | VOTRE MACHINE : 





. 


htm 
CL LCL DCE NEC ELE DDC TENUE EC CTI ITE IL TL TN 





« Signature obligatoire : 
. 
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FOU 


Qu'entends-je ? 
Qu'apprends-je avec stupéfaction ? 
Que me dites-vous ? Vous n‘avez tou- 
jours pas retrouvé votre mémoire ? 
Comment-çà ? Votre fiancée a été kid- 
nappée et vous ne l'avez pas non plus 
retrouvée ? Et en plus vous mourez de 
soif dans le désert ! Vous êtes dans de 
sales draps ! 

Aventuriers en herbes, louez le journal 
que vous tenez entre vos mains. 
Aujourd'hui, grâce à ST Magazine, 
vous allez retrouver votre mémoire 
dans Mindshadow, votre fiancée dans 
Borrowed Time et vous ne mourez 
plus dans le désert de Space Quest. 
Alors, merci qui ? 


A BIENTOT... 
MINDSHADOW : (activision) : dernier 
épisode : … Et la lumière fut 


Vous veniez de déterrer un morceau de 
papier. 

GET LEAFLET. LOOK LEAFLET. N. W. 
W. W. W. AN11649. GET GUN. GIVE 
BOX. E. N. W. W. N. PRESS BUTTON. 
S. E. N. N. N. N. E. KILL MAN. GET 
MESSAGE. LOOK MESSAGE. THINK 
WILLIAM. W. S.S. S.S. W. N. PRESS 
BUTTON. S.E.E.S.S.S. DROP GUN. 
GO PLANE. 

S. S. S. BUY POLE. DROP SHELL. N. 
W. FISH DEBRIS. LOOK NEWSPAPER. 
THINK WILLIAM. THINK ARCMAN. 
THINK TYCOON. THINK JARED. 
THINK BOB. THINK GASH. THINK 
WILLIAM. 

THE END 


SPACE QUEST : (sierra-on-line) : 
deuxième partie : jusqu'à E. T. 
Vous venez de vous écraser sur une 
planète. 

Quand l'ordinateur vous indique que 
vous mourez de soif, tapez DRINK . De 
même, gagnez vite le pont de pierre 
avant que l'araignée n'apparaisse {Son 
contact est mortel). 

Instructions à partir de la cabine : 
REMOVE BELT. GET KIT. OPEN KIT. 
EXIT. Aller devant le vaisseau. GET 
GLASS. Aller trois fois à droite. Pren- 





L'AVENTURIER 


Qu'ouis-je ? 


dre le chemin qui monte et le suivre 
jusqu'au pont (Aller deux fois vers le 
haut, une fois à gauche. ). Traverser 
le pont et se placer derrière le rocher. 
Sauver la partie à ce moment. Quand 
l'araignée est sous le rocher et à la 
hauteur de la plante de gauche, PUSH 
ROCK. Si vous n'avez pas écrasé 
l'araignée, rechargez la partie au 
moment où vous étiez derrière la 
pierre. 

Continuez à suivre le chemin jusqu'aux 
arches (aller à gauche, puis en haut et 
enfin deux fois à droite.) Se mettre 
entre les deux arches. 

Vous vous trouvez dans une caverne. 
Allez près du petit rocher. GET ROCK. 
Allez à gauche. Passez la grille en vous 
collant le dos à la paroi du fond pour 
éviter les tentacules. Allez près du gey- 
ser. PUT ROCK IN GEYSER. Sortir par 
le haut. Entrez dans les grottes au 
fond, et sortez par la gauche. Se met- 
tre alors le plus près du rayon laser et 
USE GLASS. Monter et sortir en haut 
par la droite. 

Allez jusqu'aux gouttes et sauvegar- 
dez la partie. Vous devez passer sans 
vous faire toucher par les gouttes 
d'acide. Si vous échouez, rechargez la 
partie où vous étiez avant les gouttes. 
Sortir par la droite. TURN ON GAD- 
GET. Sortir par la droite... 

A SUIVRE... 





BORROWED TIME : 
sième partie 
instructions à taper : 

DROP ALL. TAKE KEY. TAKE WAL- 
LET. E. S. S. W. W. W. W. W. TALK 
MAN. N. LOOK DOG. TALK FARN- 
HAM ABOUT RITA. S. E. N. SAY 
HIYO. N. TALK SHUMAN. UNTIE 
RITA. TALK WAINWRIGHT. TALK 
RITA. 


{activision) : troi- 


A partir de ce moment, le reste est 
assez simple et nous arrêterons donc 
ici les aides pour ce programme. 
Cependant, voici des conseils : 

-La clef trouvée chez Rita permet d'ou- 
vrir un coffre à la banque. 

-Défoncer la porte de Fred Mongo vous 
permettra de retrouver une certaine 
personne et de trouver des indices ser- 
vant à expliquer un vol de voiture. 
-N'oubliez pas que le marchand de jour- 
naux est au courant de nombreuses 
rumeurs. 

-Il y a un os de caché dans une rue et 
il pourrait vous servir. 

BONNE CHANCE... 


Prochainement, des aides pour Tass 


Times in Tonetown, Black Cauldron, 
King quest, King Quest Il et King Quest 
(LE 
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LES PASSAGERS DU VENT 2 






Jeu d'aventure 
Edité par Infogrames 









Très peu de temps après Les 
passagers du vent, voici donc 
venu le deuxième épisode des 
aventures de cette jeune fran- 
çaise à la recherche de son titre 
perdu, Comme les suites de film, 
les passagers 2 reprend l'his- 
toire à l'endroit même où s’ar- 
rêtait le premier, pas loin d'un 
petit village d'Afrique Noire. 
Après un résumé du premier épi- 
sode pour ceux qui ne l’auraient 
pas fait, l'aventure repart et l'on 
se replonge très vite dans l’am- 
biance chaude de l'Afrique. 
Comme la première fois, je cra- 
que et je passe longtemps sur 
cette suite. Mais rappelons tout 
d'abord le système de jeu. Un 
épisode est constitué de plu- 
sieurs scènes principales (une 
dizaine), où le joueur va faire 
parler les personnages présents 
dans l'ordre qu'il veut. Si l'ordre 
des personnages correspond 
logiquement à l'action, le per- 
sonnage avance dans l'aventure 
Sans problèmes. Parfois, plu- 
sieurs choix vous sont propo- 
sés : à vous de choisir le plus 
judicieux. 

Sur l'image de la scène princi- 
pale, des plus petites images 
style BD vous donnent une vue 
de ce qui se passe. Parfois, une 
succession rapide de ces petites 
images vous donne une impres- 
sion d'animation. 
















Wargame 
Edité par Origin System 





Ogre est l’un des premiers war- 
games édité pour la gamme ST. 
Le scénario futuriste se déroule 
au vingt et unième siècle. Vous 
dirigez un poste de commande- 
ment et votre but est de le 
défendre de toute attaque. Tout 
se passait bien, jusqu'au jour où 
vint l'Ogre. L’Ogre est un char 
cybernétique, une machine de 
guerre entièrement controlée 
par ordinateur, un robot tueur à 
l'intelligence infinie, qui ne con- 
nait que la destruction et ignore 
la peur. 

C'est donc une version futuriste 
de David et Goliath que nous 
propose Origin System. En effet, 
si vous disposez bien de diver- 
ses troupes d'infanteries, de 
chars plus où moins gros et plus 
ou moins rapides, aucun n'a la 
puissance de l'Ogre. Il est alors 
assez drôle de voir un wargame 
avec d'un coté, un joueur qui 
dirige une douzaine de pions, et 
de l’autre un joueur qui en dirige 
un seul. 





. 


-Ogre est en plus très agréable à 


sa erlet ge. . 
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Contrairement à la première par- 
tie qui était très facile, le second 
épisode est plus difficile, et plus 
long. Ainsi, la première scène 
pour être correctement accom- 
plie demande de nombreux 
essais. Le problème est que l’on 
ne Sait jamais bien si l’on est sur 
la bonne voie où pas, jusqu'au 
dénouement final, où la mort 
des personnages vous indique 
que vous avez du échouer quel- 
que part. À chaque fin de scène, 
un personnage pose une ques- 
tion. Si vous faites répondre le 
bon personnage, alors, l'intrigue 
Vous paraitra plus claire. Ceci 
permet de savoir si l'on a bien 
fait ce qu'il fallait. 


Les graphismes sont toujours 
superbes, les musiques sont 
encore très belles et originales, 
et le scénario suivant la BD'est 
toujours aussi palpitant et 
chaud. Cependant, comme la 
première fois, on peut trouver 
que le jeu est court (bien moins 
que le premier, mais pas encore 
assez long), et l’on aurait aimé 
qu’ Infogrames ne cède pas à la 
facilité en adaptant vraiment son 
jeu aux qualités du ST, et ne se 
contente pas de reprendre la 
version pour Thomson. Cette 
seconde partie m'a pourtant 
autant ravi que la première, car 
ce style de programme, au gra- 
phisme d'inspiration bande dés- 
sinée est vraiment superbe. Le 
principe des fenêtres graphiques 


Le jeu permet de jouer égale- 
ment seul contre l'ordinateur. 
La scène ressemble fortement à 
l'attaque de la base rebelle dans 
« l'Empire contre-attaque », si 
ce n'est que l'Ogre emploie en 
plus des armes nucléaires. Vous 
pouvez créer votre propre terrain 
très facilement avec la souris, 
prendre plus de pièces que le 
programmme ne Vous en auto- 
rise, mais vous aurez toujours 
peu de chance de gagner la 
bataille. 

En fait, vous vous ferez massa- 
crer lors de vos premières par- 
ties. Si vous lisez alors le guide 
de stratégie se trouvant dans la 
boîte, vous aurez une petite 
chance de remporter la bataille. 
Il faut dire que le facteur chance 
n'intervient jamais et qu'il faut 
donc user de stratégie pure. 
Ogre est donc un mauvais war- 
game, mais un très bon jeu de 
pions. Comme aux dames, il 
vaut mieux élaborer une tacti- 
que bien précise dans l'attaque, 
et prévoir plusieurs coups à 
l'avance. 





OGRE 
















































qui se superposent, celui des 
brèves animations et les musi- 
ques d'accompagnement très 
réussies et variées suffisent à 
renouveler le plaisir. 

Nous attendons le troisième épi- 


jouer, la souris permettant d'ob- 
tenir toutes les actions différen- 
tes très facilement. Le jeu 
alterne phase de tir et phase de 
déplacement comme dans un 
wargame classique. 

La boîte contient trois livrets 
bien utiles et très clairs, et 
comme gadget, un véritable 
badge détecteur de radio- 
activité. 
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sode avec curiosité et même 

une certaine impatience si les 

créateurs d'Infogrames veulent 

bien donner aux passagers la 

dimension qu'ils méritent sur le 
T 





Ogre plaira donc plus aux ama- 
teur de stratégie qu'aux fous de 
wargames et de tactique, mais 
reste un jeu très agréable pour 
tous. 


A noter la sortie prochaine chez 
Origin System de Autoduel, jeu 
de rôle où vous pourrez cons- 
truire votre propre voiture et 
jouer les Mad Max. 


_..... 


AO RE ONE ER ER 







HOMME 



















RCE RON PO EEE ER CO 
























COS RER EEE OO SES 



































AS , Je } L 
4 LE \ 
Antonio Antidÿhia tu 


ST Adaptation by 
Robert Hardy 


DS à, 


ÉLPARELER T PTT IN 
EUMRTISS ED Ati 


Yélcone to Transuluanial Von't you 
ion the guest register? Your nane? 


| jp njeu d'aventure, c'est tout 
LZ d'abord une histoire. Un 
arrière plan donne l'atmosphère 
générale, d'où l’emergence de 


near 
slide 


différents types de jeux d'’aven- 
ture : le médiéval fantastique, la 
science-fiction et le policier sont 
les types les plus courants. 


Vou are in 3 dark 
fAonote lies on the 
alt directions 





TIME ERA EX 


Transylvania se situe plutôt 
dans le fantastique. 

En Transylvanie, une princesse 
a été enlevée et le roi vous à 


#ntrance shut by 
lesd west and 


demandé de la retrouver. Vous 
jouez donc le rôle d'un person- 
nage et vous allez devoir lui don- 
ner des ordres. 


! 


62 of the Foresti 
ground. Paths: 90 


_ Nos 


Oui, mais comment ? 

A tout moment, l'ordinateur 
vous indique le lieu où vous 
vous trouvez, les directions pos- 
sibles, et les objets ou person- 
nes visibles en ce lieu. Eventuel- 
lement, si l'aventure est graphi- 
que, le programme vous affiche 
un dessin de ce lieu. Transylva- 
nia étant un programme graphi- 
que, la présentation passée, on 
voit apparaitre le lieu de départ. 
L'ordinateur indique : Vous êtes 
dans une prairie, près d’une sou- 
che d'arbre. Un chemin part vers 
le nord. 

QUE FAIRE ? 


Le programme attend un ordre 
de votre part. Pour cela, il faut 
lui indiquer un verbe et un com- 
plément. Par exemple, ma pre- 
mière action est d'écrire 
REGARDER SOUCHE. 


L'ordinateur m'indique qu'il y a 
une inscription dessus. Logique- 
ment, je tape LIRE INSCRIP- 
TION. 


La réponse ne tarde pas : vous 
ne pouvez pas lire l'inscription 
car il y a de la saleté dessus. 
Cela vous parait simple. Cà 
l'est ! mais ces jeux nous vien- 
nent d'outre atlantique, et tous 
les textes sont en anglais. Et 
paradoxalement, c'est là le 
second intérêt de ces jeux 
d'aventure qui permettent de se 
familiariser avec l'anglais. C'est 
aussi pourquoi nous avons 
choisi Transylvania, car le voca- 
bulaire employé, y est très facile 
(chat, souris, balai, grenouille, 
bateau, etc.). 

Mais revenons en à l'aventure. 
Je tape maintenant RETIRER 
SALETE. 

L'ordinateur me répond qu'il ne 
comprend pas ma phrase. 
Voilà déjà le second problème 
posé par les jeux d'aventure : le 
vocabulaire. En effet, les pro- 
grammes n'ont pas de diction- 
naire incorporé, et on est parfois 
obligé de trouver le synonyme 
que l'ordinateur attend, où de 
reformuler sa phrase. 


Je tape alors NETTOYER SOU- 
CHE. C'est ce que l'ordinateur 
attend et il me répond alors que 
la saleté est trop dure. Voici un 
premier endroit où je bute. 
Quittons donc ce lieu. Pour cela, 
il suffit d'indiquer une direction 
à l'ordinateur. Ces directions 
sont indiquées par des flèches à 
coté des images. Par exemple, 
m'ayant dit qu'il y avait un che- 
min vers le nord, je tape ALLER 
NORD. 
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Une nouvelle image apparait. 
Vous êtes devant une grotte 
dont l'entrée est éffondrée. Un 
chemin va du sud au nord. 
QUE FAIRE ? 


Je tente de retirer les rochers qui 
bouchent l'entrée de la grotte : 
j'essaie RETIRER ROCHERS. La 
réponse : ils sont trop lourds. 
Pour la deuxième fois, je suis 
coincé. J'examine tout et tente 
un certain nombre de proposi- 
tions, mais rien n’y fait. Quand 
subitement, un élément nou- 
veau apparait à l'écran. Le pro- 
gramme indique : un loup-garou 
arrive et vous menace. 
Courageusement, je tente de le 
tuer : TUER LOUP. 


Celui-ci me dévore immédiate- 
ment. Ma première partie vient 
de se terminer, mais je sais 
maintenant qu'il me faudra fuir 
devant les loups-garous tant que 
je n'aurai pas trouvé un objet 
pour me défendre. 


Je recommence une nouvelle 
partie, mais au lieu de rester 
devant la grotte, je continue 
vers le nord. Un nouveau lieu se 
dessine devant moi. 


Vous êtes dans une forêt. Des 
chemins partent dans toutes les 
directions. Par terre, il y a un 
message. 

QUE FAIRE ? 


Je ramasse le message : PREN- 
DRE MESSAGE. L'ordinateur me 
réplique : OBJET PRIS. 

À partir de ce moment, le mes- 
sage fait partie de ce que je pos- 
sède. Et c’est surtout avec les 
objets que l'on découvre, que 
l'on peut résoudre les problè- 
mes. Je lis maintenant le mes- 
sage : LIRE MESSAGE. La 
réponse est : « Le message indi- 
que : la princesse sera tuée à 
l'aube ». 


A ce moment, l'ordinateur me 
dit : « Au loin, un clocher sonne 
uneheure ». Mauvaise nouvelle 
pour moi, l'aventure est limitée 
en temps et il va falloir que je 
fasse vite. 


Je pars maintenant au Nord, et 
je commence à griffonner un 
plan sur une feuille de papier. En 
effet, ne connaissant pas la 
région, l'ordinateur à tendance 
à vous faire vous perdre et à 
vous faire revenir sur vos pas. 
Mon plan me sera donc utile 
pour m'y retrouver. Nouvelle 
image : vous êtes dans une rue. 
A l'est et à l'ouest, il y a des mai- 
sons. 


: 
You are standing near a broken 
Paths go north, 
| south, east and west. 


| horse-draun wagon 


QUE FAIRE ? 


Je tente un ALLER OUEST et je 
me retrouve à l'intérieur d’une 
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Vou are in à gl10oong 
So north, west, and 


grange. Par terre, il y a une 
gousse d'ail. 

Je m'empresse de prendre l'ob- 
jet : PRENDRE AIL. Qui sait, au 
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pays des vampires, l'ail peut ser- 
vir. Il n'y à plus rien ici. Je 
reviens dans la rue, puis je vais 
à l'est : ALLER EST. 
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Vous êtes dans une pièce vide. 
Le dessin me montre une chemi- 
née et une tête de cerf accro- 
chée à un mur. 
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st, and south fron 


the forest. 





























BANC D'ESSAI 


La pièce me parait bizarre. 
J'examine tout : EXAMINE 
CHEMINEE. Le programme m'in- 
dique : « /!{ n'y a rien de spé- 
cial ». J'obtiens également cette 
réponse après un EXAMINE 
TETE. Pourtant, un pressenti- 
ment (et une certaine expé- 
rience) me dit que... 

J'essaye un BOUGER TETE. La 
réponse est: « Je ne com- 
prends pas TETE ». 

Voilà qui montre bien l'impor- 
tance du vocabulaire dans ce 
genre de jeux. Je tente autre 
chose : BOUGER CERF. La 
réponse me montre que je 
n'avait pas vraiment tort. La tete 
remue, C'est un indice ; il faut 
donc ue je persévère. Je tente 
alors un POUSSER CERF, puis 
un TIRER CERF, rien n'y fait. La 
tête remue, mais rien d'autre ne 
se passe. Vous devez être per- 
sévérant. Vous n'avez d'ailleurs 
pas d'autre choix et vous com- 
mencez à comprendre le pour- 
quoi des nuits blanches de cer- 
tains de vos amis et l'intérêt de 
notre récente rubrique de l'aven- 
turier fou dans certains cas 
extrêmes. Je tente alors BOU- 
GER CORNES. Toujours rien. 
POUSSER CORNES. Rien 
encore. Enfin, c'est la délivrance 
quand je tape TIRER CORNE. Le 
mur de la pièce tourne alors et 
je me retrouve dans une pièce 
secrète, où se trouve une 
superbe cape. || m'a cependant 
fallu 8 essais pour trouver le 
mécanisme du passage. Je 
prends la cape : PRENDRE 
CAPE. Ne sachant plus le maté- 
riel que je porte sur moi, je le 
demande à l'ordinateur. INVEN- 
TAIRE. L'ordinateur m'indique 
alors : 

« Vous avez : un message 

une gousse d'ail 

une capex 

Mais l'aventure n'en est qu'à 
ses débuts. 

L'élément le plus important per- 
mettant de résoudre les problè- 
mes posés dans les jeux d'aven- 
ture est la logique. C'est le plus 
souvent grâce à l'utilisation à 
bon escient des objets trouvés 
dans l'aventure que l’on peut 
réussir. De manière à vous aider 
sans vous dévoiler tous les 
secrets de Transylvania, je vous 
dirai simplement qu'un liquide 
que l'on peut trouver dans 
l'aventure est très important. Il 
permet d'entrer dans une grotte 
où l'on peut attraper au moyen 
d'un objet trouvé auparavant, de 
la nourriture à donner à un ani- 
mal. En remerciement, il vous 
donnera un code secret qui, pro- 
noncé devant un monstre, vous 
permettra d'obtenir une clé qui 
ouvre un lieu sinistre, dans 
lequel vous trouverez un objet 
important. 

Vous pouvez donc voir qu'à ce 
stade, il aura fallu un grand nom- 




































































































































































































































































bre d'essais avant de trouver 
tout cela. 

Heureusement, la quasi totalité 
des jeux d'aventure permettent 
la sauvegarde d'une partie en 
cours de jeu. Ainsi, si vous mou- 
rez (et cela arrive assez sou- 
vent}, vous n'avez pas à recom- 
mencer votre partie depuis le 
début. Ce qui n'est pas négligea- 
ble, puisque certains jeux 
d'aventures demandent beau- 
coup de temps pour étre com- 
plètement résolus. 














Comme vous l'avez très certai- 
nement compris, l'intérêt des 
jeux d'aventure réside dans la 
découverte d'énigmes. Chaque 
partie vous propose un véritable 
challenge, et vous verrez que 
l'on est très vite pris par ce type 
de jeu. Sachez que c'est en per- 
sévérant que l'on finit toujours 
par découvrir tous les secrets 
d'un jeu d'aventure. Un autre 
avantage de ces jeux est d'avoir 
une durée de vie très élevée. 
Certes, une fois terminés, ils 
n'ont plus aucun intérêt, si ce 
n'est celui d'être proposé à la 
sagacité de vos amis pour pou- 
voir comparer vos performances 
de rapidité de résolution respec- 
tives. La plupart du temps, il faut 
plus de temps pour résoudre un 
jeu d'aventure, qu'il n'en faut 
pour se lasser d'un jeu d'action. 
Quelquefois, il arrive que l’on 
soit quelque peu coincé. Dans 
ce cas, c'est souvent avec l’aide 
d'autres personnes ayant le 
même jeu que l'on s'arrange 
pour échanger ses découvertes. 
D'autre part, ST Magazine vous 
propose désormais dans chaque 
numéro une rubrique d'aide aux 
jeux d'aventure, dans laquelle 
vous trouvez des astuces pour 
surmonter certains moments 
difficiles. 

Transylvania, quant à lui, est un 
très bon programme, non seule- 
ment parce qu'il s'agit d’un jeu 
d'aventure classique, qui vous 
confrontera aux problèmes de 
base des jeux d'aventure (vous 
permettant de passer à des jeux 
plus complexes par la suite), 
mais aussi parce que le vocabu- 
laire utilisé est à la portée de qui- 
conque possède un an d'expé- 
rience en anglais où même un 
dictionnaire. Enfin, parce que le 
Programme est graphique et que 
cela personnalise et agrémente 
l'aventure proposée. Ce pro- 
gramme est donc partculière- 
ment adapté à ceux qui débu- 
tent en la matière. Quant à ceux 
qui prétendent être des aventu- 
riers émérites, s'ils n'ont pas 
Transylvania dans leur ludothè- 
que, ils ne devraient pas être 
décus de l'y mettre bien vite, 
tant le produit décrit ici est pro- 
posé à un prix raisonnable. 
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NOUVELLES DU MONDE EXTERIEUR 








NETTOYAGE DE PRINTEMPS 


Au même moment, les quelques grands qui restent sur le marché de la micro ont annoncé leurs nouveautés 
87/88, ce qui permet de se rendre compte des orientations nouvelles et de commencer à cerner à quelle sauce 
sera mangé le consommateur d'informatique au cours des prochains mois. 


IBM 

À tout seigneur, tout honneur. Après le PC(!), voici le PS(!!!). Le premier de la gamme, le 8530 a les 
caractéristiques des meilleurs clones actuels . Encore PC et pas vraiment PS, il fait la transition entre 
ancienne et nouvelle série. La ligne PS incorpore des puces spécifiques IBM, ce qui va rendre le travail des 
Copieurs beaucoup plus difficiles. Un nouveau système d'exploitation l'OS/2 et le système de fenêtrage 
Windows, tous deux de MICROSOFT sont en standard. Ce système ne pourra pas tourner sur les PC, 
seulement sur les compatibles AT.IBM vient de faire prendre un énorme coup de vieux à toutes les 
machines 8088 et 8086 tournant sous MS-DOS. 

Les lecteurs de disquettes sont au format 3 pouces et demi, ce qui sonne également Le glas pour le format 5 
pouces et quart. 

On le voit, IBM rend hommage au concept fenêtres / souris popularisé par Apple et Atari. Il confirme 
également l'émergence du nouveau standard de disquettes 3 pouces et demi. Mais les prix pratiqués destinent 
toujours ces machines à une utilsation en grosses entreprises. 


APPLE 

Les Macintosh tant attendus sont arrivés. 

Le SE est une machine qui améliore légèrement les performances du Plus. Avec un Méga de mémoire et un 
disque dur 20 Mégas il coute 35.000 francs TTC. 

Le Macintosh II lui, s’écarte délibérement du format Mac avec de ce fait quelques problèmes de 
compatibilité. Moins esthétique que la série Plus/SE, il affiche par contre des images haute résolution 640 
sur 480 en 16 couleurs sur 16 millions. Et tout ca pour plus de 70.000 francs TTC. 

Rapprochement avec le monde IBM / MS-DOS au moment où celui-ci s’en éloigne, poussée de la gamme 
vers le haut, Apple semble s'éloigner de plus en plus du hobbyiste qui pourtant avait fait sa fortune. 


ATARI 

Si Atari se rallie en partie à la compatibilité IBM avec son PC, Tramiel dit à qui veut l'entendre que c’est 
contraint et forcé par la demande sur ce type de produit, mais son cheval de bataille reste la famille ST quise 
voit renforcer par des modèles avec 2 et 4 Mégas de mémoire vive. Une configuration ST avec un méga de 
mémoire et un disque dur 20 Mégas coûte aujourd’hui 12.000 francs TTC. A comparer avec le Macintosh SE 
qui est une machine de puissance équivalente. Une des révolutions apportée au cours de l’année par Atari 
reste LiMDSMnS Laser à moins de 10.000 francs qui, rappelons-le, ne pourra se connecter qu'aux machines 
de la ligne ST. 

Rapprochement (sans enthousiasme) avec le monde IBM, extension de la gamme ST vers le haut et nouveau 
Standard de prix dans la micro-édition caractérisent l’offre ATARI. 


COMMODORE 

La marque décline l'AMIGA vers le haut et vers le bas. L'AMIGA 500 se veut le nouveau Commodore 64 des 
années 87/90. L'appareil peut réussir comme super console de jeu, mais reste barré quoiqu'il arrive dès qu'on 
cherche une machine polyvalente, aussi à l’aise dans le loisir que dans le professionnel. L'AMIGA 2000 
cherche sa voie comme machine professionnelle, mais les différentes verrues qu'on lui a adjoint pour cela ne 
devraient satisfaire ni les amateurs de technologie avancée ni les défenseurs d’une stricte compatibilité 
avancée. Un petit PC vient également chasser sur les terres de l'AMSTRAD 1512 et de l’ATARI PC. 
Rapprochement d'IBM et poussée de la gamme vers lé bas, pour COMMODORE la partie se joue cette année. 


et les AUTRES 

AMSTRAD n’a rien annoncé de nouveau depuis son PC. Ira-t:il vers le 68000 ou vers le 80386, cela 
dépendra beaucoup des résultats de vente des PC cette année. Pour THOMSON, on sait depuis quelques 
temps qu'il s'oriente vers le PC mais il n’en montrera pas au SICOB. Quant aux autres... 


Plus que jamais, le choix est clair pour les grandes entreprises. IBM vient de faire une offre qui remet ses 
machines à la pointe de la technologie, à des prix envisageables pour leurs trésoreries. 

I devient plus délicat pour les PME, artisans, cadres et professions libérales. Tentés actuellement par l'offre 
compatible PC, ils savent maintenant que la voie est bouchée tant au point de vue matériel (ces machines ne 
pourront pas suivre au niveau puissance les développements des prochaines années), qu’au point de vue 
logiciel (elles se voient interdire l’accès au nouveau système d'exploitation OS/2 qui va devenir la norme). 
IIS se pencheront désormais plus volontiers sur l'offre Apple ou Atari. La ligne ST, offrant la convivialité de 
son OS, la puissance du 68000, et des prix de compatibles PC bas de gamme, voit actuellement sa position 
dans le monde professionel se renforcer pär l’arrivée de logiciels de très bon niveau. Les clones de Lotus 
1.2.3 ou de Dbase III, le Word Perfect ou le Write de MICROSOFT, Publishing partner ou ‘Solution’, la 
première gestion commerciale sous GEM, la compta et les autres produits MEMSOFT offrent-une réelle 
alternative à ceux pour qui la micro en 87 rime avec puissance, prix et convivialité. 
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Q uelle est donc la différence 
entre le Sicob « ancien » et 
le Sicob nouvelle formule ? Eh 
bien, avant, on trouvait facile- 
ment les stands sans trop se 
déplacer et pour n'y rien voir. 
Aujourd'hui, on parcourt des 
kilomètres à l’intérieur du salon 
sans trouver les stands intéres- 
sants, comme ça au moins on 
est sûr de ne rien y voir | 
Pourtant, ils avaient installé des 
minitels partout, vous savez : 
36. 15 code Sicob, comme cha- 
que année depuis 1984. Mal- 
heureusement, comme chaque 
année depuis 1984, les données 
n'étaient pas à jour, et quand 
par bonheur vous trouviez la 
société que vous recherchiez, le 
minitel vous fournissait trois ou 
quatre numéros de stand dont 
un seulement était bon. Un peu 
comme le bonneteau, attention, 
je mélange, suivez bien les car- 
tes des yeux, où se trouve l'as 
de cœur ? Si vous aviez de la 
chance, vous trouviez du pre- 
mier coup le bon numéro. Dans 
le cas contraire, vous étiez bon 
pour une demi-heure de marche 
avant d'arriver au but de votre 
visite. Lorsque le Sicob était 
encore à Paris, ça n'excédait 
jamais dix minutes. Où est le 
progrès ? 

Mais revenons à nos moutons et 
au présent de narration pour 
explorer ensemble le Hall 5. 
IBM est là avec ses nouveaux 
PC. Pardon, PS ! Le prix de la 
version disque dur ? 15000 
francs. Oh, IBM tape dans le bas 
de gamme, dites-moi ? Mais 
non, c'est le prix hors taxes. Et 
le prix ne comprend pas le cla- 
vier, pour lequel il faut rajouter 
1900 francs, toujours hors 
taxes. Ni les câbles. Ni l'écran. 
Alouette. Mais ça nous mène 
très haut tout ca, dites-moi ! 
Ben ouais, IBM n'a pas vraiment 
baissé ses prix. On n'en atten- 
dait pas plus de sa part. 
Amstrad présente son PC avec 
disque dur, celui-là même qui est 
attendu depuis 6 mois. Tour de 
force : il est presque prêt. 
Commodore attaque en force 
avec son Amiga 2000 ! But, 
where is the Amiga 500, qui est 
sensé enfoncer notre petit 
520 ? 

Ah, enfin, voilà le stand Atari : 
Trarniel est là, mais il repart ce 
soir, tant pis. Le Méga ST avec 
clavier AZERTY est là aussi, tout 
comme l'imprimante laser. Oh, 
mais elle est éteinte! 
Renseignons-nous auprès d'un 
responsable : « On a fait cramer 
un fusible ! » Ah, bien joué, 
belle pub! Le seul modèle 
qu'Atari Corp possède est en 
panne ! 























L'Atari PC est là lui aussi, tou- 
jours la même version améri- 
caine exposée depuis 3 mois 
maintenant | Heureusement, ils 
ont pensé à l'épousseter, et il 
clinque de tous ses feux. 

A part ça, rien de bien nouveau, 
si ce n’est, dans l’orde de rien 
du tout : 

COMPO JET est un composeur 
de pages vidéotex complète- 
ment sous GEM, ultra-simple 
d'emploi, super-complet et 
rapide. En un quart d'heure, 
vous pouvez composer une 
bonne dizaine de pages avec des 
animations dans tous les sens, 
tous les attributs un peu spé- 
ciaux peuvent être mis en place 
(comme le masquage, les répé- 
titions… }, bref, c'est super. Le 
logiciel sera vendu seul ou avec 
un serveur mono-voie. 
ANIMEDIA est un langage qui 
permet de créer des animations 
graphiques et des effets visuels 
divers. Vous voulez en savoir 
plus ? Lisez le prochain numéro. 
Non, tiens, réflexion faite, 
abonnez-vous. 

NAO : Navigation assistée par 
ordinateur. C’est un logiciel de 
navigation gérant les calculs de 
routage. Pour qu'il soit complet, 
il faut lui ajouter DIP, un logiciel 
de description des ports (pas 
d'entrées-sorties, des ports de 
mer). 

SUPERBASE, entrevu à Hano- 
vre, sera distribué en France par 
Micro-Application. C'est une 
base de données relationnelle et 
graphique, simple et puissante, 
et on ne sait toujours pas si c'est 
la base ou les données qui sont 
relationnelles. En l'absence de 
précision de l’importateur et vu 
le prix du caractère d'imprime- 
rie, considéront que c'est la 
base, on économise un s. 
SARO présentait les nouveaux 
produits Steinberg : la version 
2.0 de PRO-TWENTY FOUR, qui 
à l'instar d'une certaine marque 
de chocolats est en vente libre, 
et on se demande comment ça 
se fait, parce que franchement, 
woaw, et le processeur SMPTE- 
MIDI nommé SMP-24, qui se 
branche sur le précédent et per- 
met de synchroniser n'importe 
quoi avec n'importe quoi d’au- 
tre, pourvu que ça ait un rapport 
de près ou de loin avec de la 
musique ou de la vidéo. 

FOST qui importe les produits 
Hybrid Arts présentait le tou- 
jours aussi cher et toujours aussi 
fantastique ADAP SOUN- 
DRACK, l'échantilloneur dont la 
qualité sonore dépasse celle des 
compact-discs ! 

CICI exposait la deuxième géné- 
ration des digitaliseurs vidéo de 
PRINT TECHNIK : Le REALTI- 


EN 87 LE SICOB A FAILLI S'ENVOLER ! 


ZER (25 images/seconde) et le 
PRO-87 capable de digitaliser en 
128 tons de gris avec une réso- 
lution pouvant atteindre 
1024*512 ! Imprimante only, 
œuf corse. 

Nous avons fait le tour du stand 
Atari, allons donc jeter un coup 
d'œil aux autres. Chez Cosmic, 
on présentait un système UNIX- 
LIKE nommé IDRIS et qui est en 
fait une version de POSIX pour 
ST (POSIX étant proche de 
UNIX Système V, par exemple 
tous les appels systèmes de 
UNIX y sont inclus). Caractéris- 
tiques principales : système 
UNIX-like multi-poste, multitä- 
che, rapide et compact, support 
temps-réel, réaction super 
rapide aux interruptions exter- 
nes, compilateurs PASCAL et C 
intégrés, assembleur, debugger, 
librairie des fonctions VDI, utili- 
taires permettant de développer 
sous IDRIS des programmes 
TOS, translateur Pascal vers C, 
supports MIDI, Modem et impri- 
mante, super-éditeur batch (un 
processeur de mise en page), 
deux ratons-laveurs, etc. 
Signalons qu'il est fortement 
conseillé de posséder un disque 
dur. 

Tiens, que vois-je au fond ? Des 
ballons (chercheraient-ils à faire 
s'envoler le Sicob ? } ! Ceux qui 
ont eu le courage ou la curiosité 
d'aller voir ce qu'il y avait sous 
les ballons auront découvert le 
stand de 16/32 Diffusion qui 
exposait notamment : 
PUBLISHING PARTNER, inutile 
de revenir sur ce remarquable 
logiciel de PAO (LE logiciel d'édi- 
tion électronique sur ST) dont 
vous devez tout savoir mainte- 
nant. Signalons que la version 
complètement francisée est ter- 
minée. 

SOLUTION est la seule gestion 
commerciale sur ST qui associe 
la puissance et la facilité d'utili- 
sation du GEM. Elle offre en un 
seul programme tout ce que les 
autres (cf Memnsoft par exemple) 
font généralement en quatre 
modules (et au prix d'un seul de 
ces modules : 2000 francs) : 
Gestion de stock (réassorts, reli- 
quats, invendus, stock mini- 
mum), Gestion Clients et Four- 
nisseurs (mailing, chiffre d'affai- 
res, en-cours, règlement), Ges- 
tion des comptes (256 comptes 
hors fournisseurs et clients) et 
une Facturation (Bon de livrai- 
son, factures, relevés de 
compte). Inutile donc de préci- 
ser que ce produit est particuliè- 
rement complet. Signalons éga- 
lement qu'il possède une fonc- 
tion d'aide (qui est un véritable 
mode d'emploi intégré) accessi- 
ble à tout instant. En un mot, 









SOLUTION est un fantastique 
produit tout en français et pos- 
sédant un excellent rapport qua- 
lité/prix. Un produit dont on va 
sûrement vous reparler. 
Abonnez-vous, ça sera toujours 
ça de fait. 























Voilà. C'est tout ce que l'on 
peut dire sur un SICOB qui s'il 
a changé de lieu, n’a pas changé 
sur le fond et reste toujours 
aussi ennuyeux | 


UNE 
ANNONCE 
ALLECHANTE 


our 5927 francs, lit-on ces 

jours-ci sur les murs, vous 
avez le choix entre une moitié 
d'ordinateur (c'est-à-dire rien du 
tout) et une machine « compa- 
tible et complète ». Le « truc » 
est limpide ; on vous annonce 
un choix, là où il n’y en a pas ; 
la pub est alléchante, certes, 
sauf si on compare ces machi- 
nes aux ST qui valent 1000 frs 
de moins, et qui offrent une véri- 
table alternative. On ne peut 
s'empêcher de trouver les PC 
1512 laids comme des poux, 
vifs comme des hiboux, pas 
vraiment aussi solides que des 
cailloux, et d'un maniement qui 
vous laisse rapidement sur les 
genoux ; ça fait quand même un 
peu cher pour des joujoux ! Un 
grand merci quand même pour 
Amstrad, qui nous aura au 
moins permis de réviser nos plu- 
riels en « ou ». 


BASIC... 
ET BASIC 


Il existe plusieurs versions du 
ST-BASIC : celles qu'Atari vous 
fournit avec la machine est qui 
est buggée, celle que Pressi- 
mage distribue et qui est une 
version débuggée de la précé- 
dente, et bientôt une nouvelle 
version améliorée écrite par 
Metacomco. 

Si vous vous procurez une de 
ces nouvelles versions, ne jettez 
pas votre ancienne : en effet la 
plupart des programmes basics 
du marché (bridge, dormeur 1 
etc.) et ceux que nous publions 
sont conçus avec et pour cette 
vieille version d'Atari | 












































































































































































































































































L a société Xanth F/X qui avait 
déjà réalisé la superbe démo 


des boules-miroirs tournant sur 


un sol aux couleurs d'Atari, a 
dans ses projets de construire 
un mur avec des moniteurs de 


ST et de s’en servir comme d'un 
écran vidéo géant pour afficher 
le logo de Fuji dans un proche 
salon. Ces gens-là sont encore 
plus fous que Jean-Michel Jarre, 
mais on en raffole ! 

Ils ont par ailleurs montré un jeu 
mettant en relation une demi- 
douzaine de ST et ou les joueurs 
se cherchent les uns les autres 
dans les méandres d'un labyrin- 
the. Avec les plus noirs des- 
seins, evidemment. 


LE MONDE 
À VOTRE MAIN ! 


evenir président des USA 

où premier ministre soviéti- 
que et présider aux destinées de 
notre monde, c'est aujourd'hui 
possible grâce au logiciel 
« BALANCE OF POWER » de 
Mirrorsoft. Le but du jeu est de 
maintenir intact l'équilibre géo- 


politique de notre terre et d'ob- 
tenir plus de points de prestige 
que vos adversaires ! Complexe 
et particulièrement varié, ce fan- 
tastique pogramme devrait être 
très prochainement disponible 
en France. 


COMPATIBLE 
OÙ TRANSFERABLE 


a compatibilité est dans l'air 
du temps ; l'émulation aussi. 
Et chacun de comparer, d'es- 
sayer, de triturer, de remanier 
dans l’un ou l’autre but, Le vrai 
besoin n'est-il pas de transférer 
des données avec lesquelles on 
travaille sur une machine vers 
une autre machine, avec laquelle 
on a également envie de travail- 
ler ? À ce stade de l'analyse, et 
à des prix raisonnables, nous 
n'allons pas vous surprendre en 
vous annonçant que nous ne 
voyons que 2 types de machine 
pour lesquelles ce genre de coo- 
pération risque d'être intéres- 
sante. Certains d'entre vous 
auront pu le voir au SICOB, je 
décris pour les autres. Je con- 
necte un vulgaire 354 à mon 
admirable PC Atari, et je formate 
une banale 3 pouces et demi sur 
mon magnifique PC Atari (ça 
fonctionne ! ). J'effectue alors 
un remarquable travail sur mon 
fantastique VP Planner, travail 


que je m'empresse de sauvegar- 
der sur ma 3'’1/2. 


J'introduis la disquette ainsi pro- 
duite dans un toujours un peu 
vulgaire 314, connecté à la 
fameuse console de jeux 1040 
STF ; et là (tenez-vous bien ! }, 
je peux exploiter aussitôt mon 
travail sur mon assez pâle VIP 
Professionnel sous Gem. C'est 
exactement le genre de manipu- 
lation qu'auront de plus en plus 
besoin de faire les personnes 
qui, subissant déjà suffisam- 
ment et depuis longtemps le 
pesant monde IBM au bureau, 
auront eu où vont avoir la judi- 
cieuse idée de s'installer un ST 
à la maison. Entendons-nous 
bien, le ST est déjà une machine 
que l'on peut mettre au bureau 
dans un certain nombre de cas ; 
et nous comptons qu'il aille 
taquiner bien vite le monde IBM, 
dans un des rares domaines où 
celui-ci lui est encore supérieur. 
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LA BOUTIQUE 


11 bd Voltaire, 75011 PARIS - Tél. : (1) 43.57.48.20 
Ouvert du lundi au samedi de 9 h 00 à 19 h 00 


Remise aux collectivités 


520 STF + Monit Mo + 
LT ILENLT GLEN 
520 STF + Monit. Coul. 
+ Imprimante 7 990 


1040 STF + Monit Mo 
+ Imprimante 8490 
1040 STF + Monit Cout 
+ Imprimante 9990 


NOUVEAU 


ATARI PC NIBLE 
\SPO 
k BENTOT 
CABLES 
PERITEL 
CENTRONICS 


RALLONGE 
JOYSTICK 


LA PROMO 
DU MOIS 
IMPRIMANTE 

DM 5050 
23-4987 
1800 F 


LIBRAIRIE 
LE LIVRE OU LECTEUR 


DE DISQUETTE 299 


BIEN DEBUTER AVEC 
ATARI ST 
LE LIVRE OU BASIC 


DF L'ATARIST 149 


GRAPHISMES ET 
SONS 

LE LIVRE OU GEM 
SUR ATARI ST 


EQUIPEMENTS 
UNITES CENTRALES 
130 XE 990 
520 STF 3990 
2600 490 


520 STF + MONIT. Mo 

SM 125 4 390 
520 STF + MONIT. COUL. 
SM 1224 6 490 
1040 STF + MONIT. Mo 

SM 125 6 990 
1040 STF + MONIT. 
COUL. 1224 

PACK BUREAUTIQUE 


1040 + SM 125 + LOGICIEL 1 980 
1940 + SM 1224 » LOGICKL 9490 


8 490 


ACK SCIENTEIQUE & 
ne «LOGICIEL 9950 
LOGICHEL 11990 


PERIPHERIQUES 


VIDEO 
DIGITALISEUR CICI 
CAMERA N ET B 
STATIF 

TUNER TELE 
RAPHIQUE 
INTERFACE 
EXTENSION MEMOIRE 
512K 990 
EMULATEUR MAC 1 800 
OSCILLOSCOPE NC 
PROG. D'EPROM 1 990 


MALETTE BUREAUTIQUE 


1 230 
3350 
1 839 
1390 


IMPRIMANTES 
SMAI 604 
CITI2EN 1200 
STAR NL 10 
ONIMATE 70 


MONITEUR 
MONO SM 125 
COL SM 1224 


LECTEURS 
DISK SF SE 154 


AUDIO 

DIGITALISEUR 

SOUND MASTER 1 990 
MUSIC EXPANDER NC 


TELEMATIQUE 
MODEM 

EMULATEUR MINITEL 
EMULCOM 


1990 


Traitement de texte + tableur graphique 
+ Gestion de fichier «+ Utilitaires bureau 


MALETTE SCIENTIFIQUE 


3 990 


Doc. technique + Doc langage Emulcom + Emul VT 100 TEK 


ACCESSOIRES 


MANETTES 
QUICSKHOT | 
QUICKSHOT 1 
SPEED KING 
MAGNUM 

TURBO 

PRO 5000 
PROTECTION 
HOUSSE 520 
HOUSSE 1040 
HOUSSE MON MONO 
HOUSSE MON COUL 
CAPOT 520 


DEPANNAGE 


RANGEMENT 
DISQUETTES 3° 1/2 
POUR 10 DISK 

POUR 50 DISK 

POUR 100 DISK 
CONSOMMABLES 
DISK 3° 1/2 SF DD 
RUBAN 120 D 

RUBAN NL 10 
RUBAN DKI N 8 
RUBAN OKI COUL 
PAPIER LISTING 

500 FEUILLES 

2 500 FEUILLES 


Finis les intermédiaires, A.M.I.E. dépanne vos micros 
en huit jours maxi. Prix forfaitaires. 


UC 520 STF 420 
UC 1040 STF 490 


PEEKS ET POKES 129 


LES GRAPHISMES EN 


3 DIMENSIONS 179 


LE LIVRE DU 


LANGAGE MACHINE 149 


LE LIVRE OÙ GFA 


BASIC 319 
DU BASIC AUC 149 


ATARI ST TRUCS ET 


ASTUCES 149 


Liste non exhaustive, demandez nous notre catalogue 


LOGICIELS 


BUREAUTIQUE 

EVOLUTION SUNSET 990 
D8 MAN (DBase ln 1 150 
TEXTOMAT ST ( 


GRAPHIQUE/SON 
MUSIC STUDIO 

REGIS ANIMATOR 

FILM DIRECTOR 

PRINT MASTER 

PLUS PAINT 

DÉGAS ELITE 

THE ANIMATOR 

ART GALLERY 219 
PRO TWENTY FOUR 2 190 
PROGRAMMATION 
HCC PASCAL 1150 
BASIC G.F À 435 
COMPILATEUR BASIC 
695 


6580 NC 
(s N. 
LATICE C 1150 


PEDAGOGIQUES 
VANNY L'OURSON 


AVENTURE 
JASS TIMES 


PASSAGI U 
EDEN BLUES 
HACKER Il 

THE PAVIN 

ROYVE 

ULTIMA I 
CRAFTON ET XUHK 
EREBUS 

ARCADE 

s01 

ELECTRONIC POQOL 
KARATE KID 1l 
CHAMPIONSHIP 
WRESTTING 
WORLD GAMES 
MAJOR MOTION 
GRAND PRIX 500 cc 


RODEQ 
SPACE STATION 
MACADAM BUMPER 


chèque bancaire 


MON MONO 240 
MON COUL 420 


Chaque réparation est garantie un mois. S.A.V. (1) 43.57.82.05 


LE LIVRE OU LOGO 149 
LA BIBLE DE 

L'ATARIST 249 
CLEF ST T1 SYSTEME 

DE BASE 295 
CLEF ST T2 GEM 285 
102 PROG PQURST 120 


SIMULATION 
Li 


EM 

SILENT SERVICE 
STRIKE FORCE 
HARRIER 
LEADER BOARD 
HARRIER STRIKE 
MISSION £ 
LANDS OF HAVOC 
BATTLE ZONE 
DIVERS 

MOM AND ME NC 
DES CHIFFRES ET DES 
LETTRES 290 
LITTLE COMPUTER 
PEUPLE 

FLIP SIDE 280 
BRIDGE 4 0 260 
MURRAY ANOME NC 
X CHESS NC 


M} :CCP 


ités de paiement 


Fac 



































ait pa 





des jeux 
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Nous ouvrons dans ce numéro un hit-parade des 
jeux. Envoyez nous le classement de vos 10 jeux 
favoris par ordre de préférence Dans chaque 
numéro, désormais, nous établirons ce classement 
en faisant la synthèse de tous vos envois. Le ou les 
auteurs d’un classement identique à celui du 


classement type, ou, 


à défaut, celui s’en 


rapprochant le plus pourront choisir une disquette 
au choix dans la boutique de Pressimage. 

En attendant, nous avons sondé nos 
connaissances, nos collaborateurs et nous avons pu 
déterminer notre premier hit-parade que voici. Le 
chiffre entre parenthèses correspond au nombre de 


semaines de présence. 


- 1- LEADER BOARD (1) 


- 2 - FLIGHT SIMULATOR 2 (1) 


- 3 - TRAILBLAZER (1) 
- 4 - TIME BANDIT (1) 


- 5 - CHESSMASTER 2000 (1) 


- 6 - KARATE KID 2 (1) 


- 7 - SILENT SERVICE (1) 


- 8 - SUNDOG (1) 


- 9 - MACADAM BUMPER (1) 


-10- WORLD GAMES (1) 


Envoyez nous votre liste écrite très lisiblement 
accompagnée de vos nom et adresse avant le 10 
mai pour le prochain numéro. 


SUPERBASE 
EE BR D 2 EE 


Superbase, une des bases de 
données les plus réputées sur 
micro vient d'arriver sur ST. 
Son éditeur français, MICRO 
APPLICATION, s'était montré 
très discret puisque le produit, 
chose rarissime, est disponible 
au moment de sa première 
présentation. 


En plus de ses qualités de 
gestion de fiches, Superbase 
accepte d'intégrer des 
graphiques dans la fiche, ce qui 
lui ouvre de nombreuses 
nouvelles applications. A 990 
Francs, il vient combler un 
vide entre les petites bases de 
données et dBman. 


Nouvelle rubrique dans ST 


Magazine. Désormais, nous 
accueillons des petites 
annonces. Adressez le libellé 
de l'annonce ainsi qu'un 


DERNIÈRE SECONDE 
ER 


Vite, avant que l'imprimeur 
m'envoie balader (faut pas 
pousser, aime-t-il-à répéter, 
on Va pas rajouter des textes 
jusqu'à la Saint Glinglin, ou 
alors, mets-le annuel, ton 
journal): nous venons de 
recevoir une disquette pour la 
boutique de Pressimage (aussi 
connue sous le nom de Votre 
Boutique, parce que vous avez 
le droit de nous envoyer vos 
programmes, me permets-je 
de vous signaler au passage) 
absolument géniale, encore 
toute chaude, c'est tout juste 
si elle brille pas la nuit 
tellement elle est belle: c'est, 
mes bons amis, un strip-tease 
des peu esthétiques, inspiré 
par anet et réalisé parles 
ameux frères Pixels et qui 
s'appelle: "Chez le peintre". 
Deux versions: une en simple 
face pour 520 ST et une en 
double pour 1040, Vous pouvez 
nous la commander au prix de 
75 francs, en précisant bien 
quelle version vous voulez, au 
moyen du bon de commande 
du se trouve dans les pages de 
ressimage que nous n'avons 
pu modifier à temps, malgré le 
bon vouloir de notre très cher 
imprimeur chéri, encore cinq 
minutes, s’il vous plait, je 
voudrais leur parler de la 
finesse du grain, du nombre 
faramineux d'images, de la 
possibilité de les récupérer 
indépendamment... Non? Une 
minute, alors? Non? Bon, tant 


pis. 


PROBLEMES DE 
CHARGEMENT 


C’EST FINI ! 
OS DEAR EE PRE 


16-32 DIFFUSION a inscrit à 
Son catalogue un ingénieux petit 
accessoire qui va rendre de 
multiples services aux 
utilisateurs du ST. 

Le FREEBOOT, c'est son nom, 
paonet de faire croire au ST que 
e lecteur B est le lecteur A. Ce 
qui devrait permettre à tous 
ceux qui ont eu un problème de 
chargement de jeux très 
protégés avec le lecteur intégré 


chèque de 50 francs à l'ordre de 
PRESSIMAGE, 


25 francs seulement si vous 
êtes abonnés. 


PANNES SECHES 
pr | 


Bonne nouvelle pour les 
ds de des premiers 520 
T, qui avaient eu la désagré- 
able surprise, en installant les 
roms tant attendues, de 
constater l'émergence d'un très 
désagréable bruit de fond pour 
le son, et de parasites 
permanents pour l'image. Et 
celà, dans le cas d’une 
utilisation avec le moniteur 
couleur. Bonne nouvelle 
également pour ceux dont 
l'image présentait un fort 
décalage. Si vous ne pouvez 
résoudre ces problèmes chez 
votre revendeur habituel, vous 
pouvez vous adresser au 
service technique de 
Micro-Vidéo, qui les a résolus. 


B.U.G.S au HLM 
Le open orme gi en |) © 0} 


B.U.G:S est une association de 
graphistes qui s'est très tôt 
penchée sur les qualités du ST 
dans le domaine de la synthèse 
d'image sur ordinateur. Après 
avoir étudié tous les outils de 
dessin disponibles sur le STet 
ses possibilités en matière de 
digitalisation, ils exposent 
leurs premières oeuvres pour 
encore quelques semaines au 
HELM, rue des Haudricttes dans 
le premier arrondissement de 
PARIS. Pas de doute, le ST 
colle au mur ! 


d'un STF de pouvoir charger ces 
jeux sur un lecteur externe. 
1 permet également d'économi- 
ser un grand nombre de dis- 
queries grace à sa deuxième 
onction. Il gère en effet les 2 
faces d'une disquette vierge de 
facon séparée. C'est ainsi que 
vous pourrez réutiliser toutes 
les faces B de vos disquettes 
simple face, et chargez des 
rogrammes directement de la 
ace B. Et même mettre sur la 
face B d'une disquette de jeu 
d'aventure tous js Datas qui 
occupent normalement une 
2ème disquette. 
EN VENTE dans toutes les 
bonnes boutiques. 


PRESSIMAGE se réserve le 
droit de ne pas publier une de 
ces annonces au cas où elle 
contreviendrait à des règles ou 
lois en vigueur. 





ANSE Îl 


STRATEGIC SIMULATIONS, INC. 


Jeu de rôle 
Edité par SSI 


Le Phantasie nouveau est 
arrivé : La revanche de Nikade- 
mus. 

Ferronrah, une ile de grande 
beauté et magique, se trouve 
juste au sud de l'ile de Gelnor (cf 
phantasie |). Depuis maintenant 
40 ans, un nuage surplombe l'ile 
et depuis ce temps, on a plus eu 
de nouvelles de ses habitants. 
D'après certaines personnes, ce 


serait l'œuvre de Nikademus, le 
terrible sorcier que vous avez 
certainement vaincu dans Phan- 
tasie |. 

Vous revoilà donc parti pour une 
nouvelle quête. Vous avez la 
possibilité de créer de nouveaux 
personnages, ou de reprendre 
ceux que Vous aviez interprêté 
dans Phantasie |. Sachez que le 
transfert leur fait perdre leur 
expérience, leurs sorts non 
divins, et enfin la plupart des 
objets magiques. 


TRAILBLAZER 


Jeu d'arcade 
Edité par Gremlins 


Trailblazer est l'un des premiers 
programmes de cette société 
anglaise qui n'en est pas à son 
premier succès. Trailblazer est 
un jeu basé sur une idée très 
Simple, mais qui s'avère très 
agréable à jouer, bien qu' assez 
difficile. 

Il s'agit de faire avancer un bal- 
lon sur une certaine distance, en 
passant sur une piste dallée. 
Tout serait facile, si la piste 
n'était pas parsemée d'obsta- 
cles. En effet, la piste n’est pas 
toujours dallée, et il vous faut 
donc éviter les trous qui la par- 
sèment. La présence de certai- 
nes dalles spéciales est aussi 
génante. Ainsi les dalles blan- 
ches qui vous font faire un bond, 
ce qui est le plus souvent utile 
pour franchir les obstacles, mais 
qui peut également être placée 
judicieusement pour vous faire 
atterrir dans un trou. Vous pou- 
vez également faire un bond par 
dessus les obstacles en rebon- 
dissant, mais cette option est en 
nombre limité, et il vaut mieux 
la garder pour les cas extrêmes. 
Il y a aussi les dalles roses qui 
vous font faire un bond en 


arrière, ce qui est génant quand 
on sait que le trajet doit être fait 
avant un temps limité. Les dal- 
les bleues inversent les com- 
mañhdes et il est alors très diffi- 
cile de ne pas perdre la balle. Il 
ÿ a encore d'autres dalles qui 
ralentissent votre course ou qui 
l'accélèrent formant une voie 
céleste disparaissant dans le 
lointain en une perspective sai- 
sissante. 

Il'est possible de jouer à Trailbla- 
zer seul ou à deux. Car une des 
grandes originalités de ce jeu est 
de partager l'écran en deux 
écrans horizontaux superposés, 
au format cinémascope, ou 
deux joueurs peuvent s'affron- 
ter simultanément en utilisant 
chacun une partie de l'écran. Ce 
principe permet à Trailblazer 
d'être un des rares jeux à per- 
mettre un affrontement direct, 
et donc très excitant, entre deux 
joueurs. 

Si l'idée de Trailblazer est sim- 
ple, la réalisation graphique, 
l'animation, l'écran double et la 
rapidité de jeu requise en font 
une réussite complète qui va 
combler tous les « accros » du 
jeu de réflexe, notemment ceux 
qui pourraient commencer à se 
lasser des jeux de tir. Un must ! 


Le système de jeu est totale- 
ment identique à Phantasie |, si 
ce n'est qu'en combat, vous 
aurez désormais la possibilité de 
lancer des pierres à l'adversaire. 
On est tout de même déçu de ne 
voir aucune nouvelle classe de 
personnages, pas de nouveaux 
sorts et pour ainsi dire aucun 
nouveau monstre. Ceux-ci sont 
toujours aussi nombreux et l'on 
peut encore se passionner pour 
ce programme. Le scénario vous 


Jeu d'Arcade/Aventure 
Edité par Loriciels 


MGT est le second programme 
de jeu de chez Loriciels, et l’on 
peut déjà observer une amélio- 
ration énorme. MGT est par rap- 
port à Quasar ce qu'est le ST par 
rapport à un ZX. 

Vous dirigez un tank magnéti- 
que dans un univers assez 
étrange, le tout dans le but de 
détruire le cerveau principal du 
complexe où vous êtes. 

La page de présentation est belle 
et les programmeurs de Loriciels 
nous montrent qu'il commen- 
cent à bien connaitre la 
machine, nous mettant en 
moyenne résolution plus de cou- 
leurs qu'il n’est soit disant pos- 
Sible. 

Le programme représente les 
pièces en perspective, comme 
Sur la plupart des jeux du genre 
que l'on trouvait principalement 
sur Amstrad, Mais la première 
chose qui frappe, mis à part le 
graphisme qui est bon, ce sont 
les déplacements. En effet, pour 
avancer dans une direction, il 
faut faire tourner ce tank dans 
la bonne direction, puis laisser 
le joystick dans cette direction 
pour avancer. Autant dire, que 
les commandes étant parfois 
inversées, on a souvent ten- 
dance à ne pas aller où on veut. 

Des bulles et des sortes de 
cubes sur ressort tenteront de 
vous empêcher de progresser. 

Vous pouvez leur tirer dessus, 


oblige toujours à remplir une 
multitude de missions pour réus- 
sir. Sachez qu'ici, il vous faudra 
trouver des amulettes et une 
orbe enchantée. 

Phantasie Il reste un bon pro- 
gramme de jeu de rôle, que vous 
aimerez, si Vous avez aimé la 
première partie. Mais attention, 
Phantasie || est plus mortel et 
donc bien plus difficile que la 
première partie, et il est conseillé 
de commencer par Phantasie |. 


mais vos munitions sont limi- 
tées, comme votre énergie. Des 
sortes de plaques de verre bar- 
rent souvent votre chemin, mais 
des ascenseurs magnétiques 
vous permettent d'emprunter 
les voies qu’elles forment, où 
bien de les franchir. Parfois, en 
leur tirant dessus, ces plaques 
se transforment en ascenseur, 
et vous pouvez ainsi atteindre 
une porte où un chemin placé en 
hauteur dans la pièce. Faites 
également attention à certaines 
parties électrifiées du complexe, 
qui détruisent irrémédiablement 
votre tank si vous roulez dessus. 
De plus, certaines portes sont 
barrées par un champ de force, 
et ce n'est qu'en détruisant le 
signe de la-pborte (qui peut se 
trouver n'importe où dans le 
complexe) que le champ s'ar- 
rête. 

C'est en faisant un plan que l’on 
a des chances de réussir sa mis- 
sion, mais faites attention, une 
fausse manœuvre et c'est la fin, 
car vous n'avez qu'une seule 
vie. 

MGT est donc un bon pro- 
gramme, qui par son graphisme 
agréable, et sa bonne représen- 
tation en perspective fait qu'il 
s'agit d'un des meilleurs jeux du 
genre, disponible sur ST. 
Loriciels semble prêt à dominer 
complètement son sujet, ce qui 
nous fait attendre avec con- 
fiance.…. et impatience ses pro- 
chaines productions sur notre 
machine. 
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PLUS OPERATIONNEL 


Pour passer directement de la conception (notices commerciales, 
rapports, journaux d'entreprise, etc.) à l'édition sur imprimante laser. 


PLUS PERFORMANT 
La synthèse parfaite d’un logiciel de traitement de textes, d'un logiciel 
graphique et d'un logiciel de mise en page. 


PLUS SIMPLE 
Publishing Partner, le logiciel version française, l'accès immédiat à 
toutes vos mises en page. 


Publishing Partner, le logiciel de Publication Assistée par Ordinateur 
sur Atari ST. 
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